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\ oici une photographie prise sur le front catalan et qui montre 

une vletlrne gouvernementale de l’avance énergique des troupes 
du général Franco sur Barcelone, capitale actuelle de l’Kspagna 
gouvernementale.

Centième traversée de l’Atlanti­
que à bord d’un paquebot du 
Pacifique Canadien. M. O.-If. 
Williams, de Toronto, s’est em­
barqué vendredi à Saint-.!eau, 
sur le paquebot “Duchess of 
Bedford’’ du Pacifique Canadien 
sous le commandement du capi­
taine A.-R. Melkle. M. Williams 
célébrait par ce fait un anniver­
saire, puisque c’est lu centième 
fois qu’il traverse l’Atlantique à 
bord des paquebots du Pacifi­
que Canadien. Pour la circons­
tance, les autorités de cette 
compagnie présentèrent a M. 
Williams un drapeau de la flotte 

_ du C.P.R. portant les initiales 
O.HAV. et le chiffre 100. On voit 
stir celte photo le capitaine 
Mciklc donnant à M. Williams 
le drapeau-souvenir. On remar­
que aussi M. William Webber 

' (centre) agent - général des 
ports de l’Atlantique, C.P.S., 
qui fut premier commissaire du 
service transatlantique du Paci­
fique Canadien et qui vendit & 
M. Williams son premier billet 
pour la traversée de l’Atlanti­
que. — (Photo C.P.R.)

Le gouvernement de la Russie 
soviétique vient de lancer un 
vaste programme de construc­
tion navale afin de tenir téta 
aux autres pays car depuis de 
nombreuses années la flotte so- 
vlétlquo avait été complète- 

• ment négligée, Moscou portant 
tous scs efforts à la formation 
de son armée. A cette nouvelle, 
l’Allemagne réclama la parité 
navale avec l’Angleterre en af- 

« firmnnt que rC.R.'s.S. possédait 
déjà 149 vaisseaux de guerre de 
gros tonnage et qu'elle détenait 
ta suprématie sur les autres 
puissances.
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La marine russe
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LE CONGRES DES ARCHITECTES DE LA 
PROVINCE S’EST DEROULE A QUEBEC
M. Robert-H. MacDonald, de Montréal, est clu pré­

sident.—Une exposition et un déjeuner-causerie.

QUEBEC, 22. -- (D.N.C.) — 
U'Association Provinciale des Ar­
chitectes a tenu, samedi, son 40e 
congrès annuel sous la présidence ! 
M. M. Siméon Bergeron. Cette an- I 
née, la tenue du congrès coïncidait j 
avec l'inauguration «le l'Exposition l 
du "Vieux Québec", qui fut prépa-j 
rée par l'Association A la demande j 
«le l'Office Provinciale du Touris- I 
me. A la suite d'une séance d'étu­
des et de l’élection des nouveaux 
officiers, les architectes présents 
ont assisté il un déjeuner-causerie, 
puis se sont rendus à l'Ecole «les 
Beaux-Arts où sont exposées 76 
photos représentant les plus belles 
pièces d'architecture et de sculp­
ture de notre pays.

Le congrès s'est ouvert à 10 h. 
ai Château Frontenac. Immédiate­
ment après la lecture des rapports i 
ainueis. les membres de l'Assoeia- j 
tlon ont procédé au choix de leurs 
nouveaux officiers:

Ont été élus: Président: Robert 
H. MacDonald, «1e Montréal; 1er 
vice-président: Jean-Julien Per­
rault, de Montréal: 2c vicc-prési- 
dent: J. Roxburg Smith, de Mont­
réal; secrétaire: Maurice Payette, 
de Montréal; trésorier: Menri S.
T jibe Ile. de Montréal; ex-prési­
dent: Simon Bergeron, «le Qué­
bec; conseillers: Oscar Beaule, de 
Québec; Pierre C. Amas, de Mont­
réal, Gordon Oitts, «le Montréal ; 
Harold Lawson, de Montréal; J.- 
Aurèlc Bigonnesse, de Québec; R. 
S. C. Paine, de Montréal; Frank 
R. Findlay, «le Montréal; R. E. 
Bust rom, de Montréal.

Délégués à l'Institut Royal des 
Architectes: Harold L. Fetherston- 
haugh, de Montréal : Ernest Cor­
mier. de Montréal: Pierre C. Amas 
de Montréal: Alcide Chaussé, de 
Montréal; Philip J. Turner, de 
Montréal; Gordon Pitts, de Mont­
réal.

Le déjeuner
Comme conférencier. l'Associa- 

ti< • avait invité M. F. Denis Ba­
ril. directeur généra! de i'Offieo 
provincial du Tourisme. A l'issue 
du déjeuner, que présidait le nou­
veau président M. R. H. MacDo- 
nal«l, quelques allocutions furent 
prononcées et M. Baril présenta un 
intéressant travail sur la valeur 
touristique de l'Exposition du 
“Vieux Québec".

On remarquait it la table d'hon­
neur; Son Excellence le lieutenant- 
gouverneur M. E.-L. Patcnaude : 
l'hon. M. Onéslmc Gagnon, minis­
tre des Mines et des Pêcheries ; 
M. Jos.-P. Oueliet. doyen de l'As­
sociation; M. A. Dufresne: M. L.- 
A. Richard; M. Jean-Baptiste Sou- 
cy, directeur de l'Ecole des Beaux 
Arts: M. Oscar Beaule: M. Paul 
Rousseau; M. Gaston Amyot ; M. 
Gustave Robitaille; M. Charles 
Jean, etc., etc.

A l'Issue du déjeuner, M. R. H. 
MacDonald prononça une courte 
allocution et remit, au nom de 
l'Association, une médaille d'or à 
M. P. Oueliet pour services rendus 
A l'architecture. M. Oueliet remer­
cia en quelques mots et diéclara 
qu'il était profondément touché de 
ce témoignage.

L'hon. M. Cagnon
Invité A adresser la parole, l'hon 

M. Onésime Gagnon déclara qu’au 
nom du gouvernement provincial il 
était heureux de féliciter l'Associ­
ation pour le bon travail qu'elle 
accomplit.

"Je souhaite", dit-il. "que mê­
me dans nos constructions moder­
nes nous gardions quelque cho.;e 
de l'architecture française qui est 
un acquis pour notre province. Ac­
tuellement. le gouvernement fait

de grands efforts pour promouvoir 
le style normand qui convient si 
bien A notre pays. Je suis certain 
qu’avec l'aide «le l'Association «les 
Architectes et des Ecoles des 
Beaux Arts nous saurons mettre 
en valeur le visage de notre pays".

M. F. Denis Baril
M. Siméon Bergeron, président 

sortant de charge, présenta le eon- ■ 
férencier invité en faisant remar­
quer que c’était à la demande de 
l'Office provincial du Tourisme, 
dont M. Baril est le directeur gé­
néral, que l'Association des Ar­
chitectes avail collectionné ces ; 
76 photos «lu "Vieux Québec".

M. Baril souligne d'abord le cô- • 
té instructif de l'art. Il rappelle i 
ce vers de Sully Prud'homme : j 
"L'ait délie des choses «l'en bas”, j 
et le complète par cette citation «le j 
Charles Nodier; "Hfttons-nous «le 1 
recueillir les choses du passé a­
vant qu'elles ne disparaissent”.

"Cessent ees deux pensées", dit- 
il. "qui ont inspiré ’.'Exposition du ; 
Vieux Québec. Nous n'avlons pas 
assez de considération pour l'ar- i 
chllccture, les arts et le paysanat. i 
Une sorte de rage destructrice nous j 
a fait démolir tant d'églises nées j 
pour ainsi dire du sol. nous avons i 
livré A la pioche tant de manoirs et j 
de maisons, que nous avons un peu j 
assassiné notre art architectural, j 
Même plus. Dans certaines de nos i 
familles se trouvaient jadis des : 
meubles, des tapis, des tentures j 
rustiques qui valaient leur pesant ! 
d'or. Nos voisins du Sud sont ve- | 
nus qui nous les ont achetés et nous 1 
avons remplacé tout cela par des ; 
articles fabriqués en série.

"Il était temps de réveiller le pu- j 
bile, il était temps de sauver notre i 
passé. Je reconnais évidemment I 
que nous ne pouvons nous fixer j 
dans le passé sans ne tenir contp- | 
te du présent. L'art canadien évo- j 
hier, certainement. Mais il se de- | 
vra A lui-même d'évoluer dans son ; 
sens naturel et en tenant compte 
des oeuvres qui l'ont préparé".

M. Baril dit ensuite tut mot de j 
l'Exposition:

"Cet après-midi à l'Ecole d«'S ! 
Beaux-Arts, en regardant une A j 
une les photographies de tant de j 
restes «le jadis, pieusement sauvés ! 

i de l'oubli, je ne pourrai m’empé- , 
cher de me dire que tout cela ne I 
représente qu'une part bien mini- j 
me de ce que nous aurions A con­
templer si nos prédécesseurs eus- J 
sent été mieux avisés.

“Mais peu importe. Ce salon est 
un signe de renaissance. Et cela 
nous permet d'augurer que l'ave­
nir verra le plein épanouissement 
d'un art canadien-franç«ais fondé 
sur la tradition, fortifié par les 
disciplines les plus éprouvées et 
éclairé des lumières d'un ensei­
gnement parfaitement au point”.

A l'Ecole des Beaux-Arts
Les architectes se rendirent en­

suite A l'Ecole des Beaux-Arts pour i 
l'Inauguration officielle de l'expo- i 
sltlon du Vieux Québec.

Les 76 photos exposées furent 
collectionnées par un comité com­
posé de MM. Ludgcr Venue, W.-S. 
Maxwell. Ramsay Traquait', Cla­
rence Gagnon. Pierre-Georges Roy, 
et Edmond Masslcotte. Dans notre 
ville, MM. Jean-Baptiste Soucy, 
Leopold Fontaine et Denis Baril se 
sont occultés de préparer le salon 
que le public pourra visiter à l'Eco­
le des Beaux Arts.

Ajoutons que ces 76 photogra­
phies sont dues en grande partie 
à M. Edgar Gariépy ainsi qu'à la 
Matron Notman and Son. "*

DEMANDEZ .
«2^

Blue Label Dry Ginger Ale
LE MEILLEUR!

Crève autorisée mais 
nen déclarée chez les 
artistes de la radio

NEW-YORK, 22. — La l é- 
ilrrat ion américaine tics ar­
tistes de la radio a autorisé la 
K rêve mais jusqu’ici elle n’a 
pas été déclarée. (V soir, di­
manche, tous les artistes 
étaient à l’oeuvre et aucun in- 
eldent n’était signalé. I.es ar- 
tisits, on le sait, réclament des 
agences do publicité une aug­
mentation de salaires mais 
celles-ci refusent <*atégor!que- 
inent. I^e président de la Fé­
dération est Eddie Cantor.

Un employé de la cité 
victime d’un chauffard

Un garçon de ferme 
condamné à mort 
pour meurtre

REGINA, 22. — Harry Heipel, 21 
: ans, garçon de ferme, a été déclaré 
j coupr.'ole, somedl, par le jury, du 
i meurtre de J.-A. Kac-scr, 65 ans, et 
! a été condamné par le juge P.-M. 
j Anderson à être pendu le 26 avril ' 
I prochain. L«t délibération du jury ;
S a pris neuf heures, 
j Pendant les débats, le jeune gar- ! 
! çon, qui habita autrefois Winnipeg. | 
j ne manifesta que fort peu d'émo- j 
tlon, mais lcrs du prononcé du ver- 1 

| diet, il s'affaissa dans le banc des i 
accusés et les larmes commencé- 
rent à couler sur son visage.

La Couronne avait fait une preu- 
: ve de circonstances établissant que j 
: "accusé avait pris pa.-sage le 9 no- i 

L escouade des homicides, sous ( vembre dans l'auto de Kne.ser, oue j 
la direction du lieutenant Thérrien, 1 — .... , - • 1
recherche un autre chauffard qui a 
blessé nn employé de la cité, hier 
matin. C'est la deuxième affaire rie 
ce genre, en fin de semaine, car un 
garçonnet a été tué, samedi soir,
par un automobiliste qui s'est en- , , _ , . _ .
fui après l'accident. « Cette non sel- | v*’n l)ar !a Gendarmerie Royale. , 
le parait dans une autre colonne). L avocat de la défense déclara | 

,, , , r- , , , . qu'il voulait conférer avec son as-1
i 'jrV nli 'r’n ' «OClé pour décider de la question 

il»* S ans, «]»■ b32-lt Avonue. Ko- .. 1 . ... _T .7 a.a
semont. conduisait uu cheval qulldu« fP>?e Possible Heipe a été 
lirait un gratte-neige, sur le Itou-j L0!ldu 1 a ‘a Prlson de Régma.
levard Pie IX près de la rue Et-.n-1--------------------------------
durand, lorsqu'il fut frappé, ainsi ». p 111 i • , , ,
que son cheval, par un aulomohi- r/l. K.-W. L.ipSôtl GSt" 
liste qui négligea rie stopper après I , , , . ,
l'accident, survenu à 7 heures a.m. p I II nr6SI(j£nf 
Le cheval avait été si gravement •
atteint que la police dut l'abattre, 
pendant que le jeune homme était 
conduit A l'hôpital St-Luc. A cette 
dernière institution, on a constaté 
qu'il souffrait d'une fracture de la 
jambe droit*; «'t de multiples contu­
sions. Cependant, son état n'est 
pas alarmant.

M. McCullagh suggère "* 
l'abolition des 
gouv. provinciaux

M. C. George McCullagh, 
éditeur du "Toronto Globe and 
Mail”, dans une causerie don­
née à la radio, hier, a réclamé 
l'abolition des gouvernements 
provinciaux. Il prétend que ce 
n’est qu’à ce prix que l'on ob­
tiendra l'unité nationale. La 
causerie de M. McCullagh était 
la deuxième d’une série qu i! a 
l'intention de prononcer.

Kaeser fut tué de coups de revol­
ver puis volé et que son corps fut 
découvert prés du lieu du crime, 

i Heipel aurait conduit l'automobile 
i de sa victime jusqu'à Winnipeg où 
i il l'abandonna et où il fut décou-

La roue d’avant d’un 
camion de sept tonnes lui 
écrase l’abdomen

Anniversaire de Lénine 
célébré en Russie rouge

MOSCOU, 22. — La Russie - > 
ciétique a célébré avec éclat 
quinzième anniversaire de la mot 
de Lénine, son fondateur.

Les points intéressants de ci 
anniversaire furent: la nviso'
d'Ulyanovska. sur la Volga, où 
vint au monde, le village .«l’Al: 
kaycvka, où il revint après so 
exil, en 1917 pour devenir l'âm 
agissante de la révolution boicln 
visle de novembre.

Les ouvriers s’assemblèrent , 
midi dans les usines dans tout 
pays et écoutèrent les discret : 
commémoratifs.

Le thème adopté par la pn - 
soviétique fut: "Soyons comm
Lénine."

Un garçonnet a été dangereu­
sement blessé, samedi midi, lors-
que'la roue d'avant d'un camion Le ccmmunisme est 
pesant sept tonnes lui a passé sur ,
le corps. Il souffre d'un trauma- I ennemi commun du

OTTAWA. 22. — M. R.-.W Lip- 
sett, du "Toronto Star”, a été élu 
président de la galerie de la presse 
du Parlement A l'assemblée annuel­
le tenue samedi. M. Léopold Ri­
cher. du "Devoir" a été élu vice- 
président et M. C.-R. Blackburn, I 
de la "Canadian Press", secrétaire. 1 

Ont été élus directeurs: MM. F.- ! 
C. Mears, "Montreal Gazette"; W- ' 
W. Murray, “Canadian Press"; H.- | 
M. Morden, "Montreal Star”; H.-P. ! 
Arseneault, "La Patrie" et Alfred j 
Labelle, "La Presse".

FATIGUE DE DEMEURER 
AU REFUGE MEURLING

tisrne abdominal. Hospitalisé à r«. »• Mn;,
Ste-Justine, les autorités de cette Y.anaa3 Cr °-s unis 
institution nous ont déclaré hier 
soir que son état était critique. La 
victime est Laurent Vallée, 8'ans,

Un banquet «avait lieu samedi 
soil' à l'hôtel Windsor à l'occasion 

de 1622 rue Dariing. Il patinait j du congrès des hôtcllicrs de !p. 
sur la rue Ontario, près de Dar- I région des Adirondacks. Le priori- 
ling, lorsque, d'après le chauffeur, j pal orateur. M. David-H. Mulligan, 
i] se serait jeté dans la voie du j président de l'hôtel lîlltmore de 
véhicule. M. P. Mason, de 3422 rue J New-York, demanda aux hôteliers 
Cadillac, conduisait le camion. j de combattre la propagande suie

versive qui s'infiltre si rapidement 
tant aux Etats-Unis qu'au Canada 
et menace «le rompre l'amitié qui 
existe entre ces deux pays.

S'appuyant sur les révélations 
faites A l’enquête Dies, M. Mulli­
gan ajoute que le principal ennemi 
ai'tuel est assurément, le commu­
nisme.

Blessé au visage pendant 
une joute de gouret

Yvon Dupuis, 7 ans, de 152 ave­
nue Butternut a subi de douloureu­
se» contusions A la figure, hier 
après-midi, lorsqu'il fut frappé par 
le disque au cours d’une joute de
gouret A la patinoire de la rue St- » » D____;
Ferdinand, a st-ifenii. il a été hoa- Ueorges Panneton a 
pltnltsé A la division ouest de l’hô­
pital Général.

Lorsque James Furo, 24 ans, sans- 
adresse connue, brisa la glace d’une 
taverne dans le but avoué de . ■ 
faire condamner A deux mois de 
prison “parce qu'il était fatigué de 
vivre au Refuge Meurling". on p« r, 
dire qu'il manqua son coup. —^

Amené devant ie juge Maurice* 
Tétrcau, samedi matin. Furn plai­
da coupable et attendit avec l'« - 
poir de voir son désir réalisé. Mais 
bien qu'il n’eût pas obtenu entfi • 
satisfaction, il ne se montra pas ce­
pendant trop découragé en s'enten­
dant condamner à 45 Jours de pri­
son.

Furn avait lancé un bloc de glace 
dans la fenêtre d'une taverne de la 
rue Craig ouest et avait déclaré aux 
détectives qui venaient l’arrêter 
qu'il avait agi ainsi pour obtenir 
deux mois de prison. "Il était sans 
travail, dit-il. et était fatigué de de­
meurer au refuge Meurling."

Etudiants de Québec 
vainqueurs à Toronto

QUEBEC, 22. — MM. Raymond 
Lesage et Jacques Flynn, étu­
diants en droit de l'université La - 
val. ont été proclamés vainqueurs, 
vendredi soir, au concours oratoi­
re interprovincial qui avait lieu à
Toronto.

Etat critique d’un 
vieillard heurté par 
une automobile

Un vieillard qui a été blessé par 
une auto, samedi midi, était encore 
inconscient aux dernières nouvel­
les. hier soir. f. l'hôpital St-Luc. 
Son état est alarmant. Il s'agit de 
M. Ovlla Barbarie, âgé de 73 ans, 
de 6524 rue Casgrain. qui souffre 
d'une fracture probable du crâne. 
Il se serait jeté dans la voie d'un 
véhicule après avoir contourné une 
automobile stationnée sur le boule­
vard St-Laurent, près de Beau­
bien. Le chauffeur était M. James 
Parno, ce 7340 rue St-Denis.

la Société Historique

La prochaine réunion mensuelle i 
de la Société Historique de Mont- { 
réal aura lieu à la Bibliothèque de , 
la ville de Montréal, mercredi, le ; 
25 janvier, à 3 h. p.m. Le confé- i 
render, M. Georges Panneton, évo- J 
quera l'épopée chevaleresque des | 
zouaves pontificaux. J

3439, St-Denis — BEIait ISO?

Dr Jérôme Fournelle
Maladies de la peau, du sang, 

voies urinaires vénériennes. w 
ELECTRICITE MEDICALE 

RAYONS-X

Ils l’échappent belle

MEGANTIC. Que.. 21. — Laurent 
; Provost et Clifford Headley ont 
échappé K la mort aujourd’huTTors- 
que la voiture dans laquelle ils se 
trouvaient brisa la glace et s'enfon­
ça graduellement dans les eaux du 
lac Mégantic qu'ils traversaient. 
Les deux hommes purent heureuse­
ment sauter de la voiture pendant 
quelle s'enfoncait.

PRÉVENEZ
CASSEZ-

•ivc un«
bonne PONCE LAG RI PPE

LA MEILLEURE RECETTE 
•—de l'eeu bi«»» cHeud* m 
•—le lut d'un clbor»

dcu« dolft» de MtkFief* 
•—du tucte eu »owl 
•—leupoudfti de muited*

WOOUiT D£ MflCHtftS DISTILLERIES LIMITED.MONTREAL et BE*ÎHi£RV»lLl
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Pompier décédé au cours d’un incendie
Joseph Ricard combattait les flammes 

dans une école, hier midi et il aurait 
été terrassé par une angine

Le pompisr Joseph Ricard est décédé, hier après-midi, à la suite 
d’un incendie à l’école des Arts et Métiers de Maisonn-uve, située à 
l’angle des rues Dcsiardins et Ontario. La victime s’acquittait de la 
tâche qui lui avait é'é dévelue pour combattre les flammes, dans le 

-H^âubassement de l'édifice précité, lorsqu'il s'affaissa subitement privé 
de connaissance. Ses comoaqnons le relevèrent et le transportèrent jus­
qu'à la voiture de rad o-nolice No 27, dont le chauffeur partit à toute 
vitesse pour le conduire à l'hôpital Notre-Dame, mais le malade succom­
ba en cours de rcute.
O '.dant, cette mort ne doit par- 

tribuée à un accident car, 
la declaration que nous a 

soir le directeur du s?r- 
inccndie. M. Ouimet, le 

d'angine.

il a >:

soutiraitpompa :

preudrt
ou tnt-

L emn

tÈÊriW-

course et la fu­
mée qui s'échap­
paient de la ca­
se concouraient 
à provoquer cet­
te faiblesse. Pour 
tout PS C?S : T..- I.r p*»m|Hcr
sons. le directeur uicwkii 
Ouimet t. . c'a ..s eue son décès est 
dû à des causes naturelles.

En attendant le verdict que ren­
dra le coroner Richard D .ckett. ce 
matin, après !'autop.de. le cadavre 
du défunt a été tran-porté A la 
ÏWrgue.

Quant a l’incendie, 11 fut promp­
tement réprimé et cor.f -.é à la ca­
se de l'institution, a l'aide de trois 
.iet.s d'eau. Les pompiers étaient 

*èStJK.’> la direction du directeur Oul- 
.me'. accompagné de i'u.ssistanl-dl-
recteur 
Fei rou

Lefort, du chef 
et du chef-mg

ri* district 
ur For-

vde
Jo­
nc
me
tre

or R:carJ 
et demi s 

Il ap/a:ten 
45 et avait 

,*• 25? anniver.: 
au service .Ks !

t- \rm\ 
40 au

N»

ru­ait veuf, 
it a 533 ru.* 

a la ca.se r- 
lêbrê récent - 

• de ron en- 
on dies.

RAFFINERIE INCENDIEE 
SAMEDI, A LACH1NE

LY lit: e centra! de la raffine­
rie Crestol Limited, située il l'an­
gle des avenues Victoria et Ving­
tième, à Laçhine. a été complète­
ment détruit par un incendie, sa­
medi matin Le montant des dom­
mages se fixe entre $100,000 et 
$130.000.

Ce sinistre fut l'un des plus 
violents qui ont été enregistrés 
dans ce district depuis nombre 
J’i'nntVfl. La présence de. trois ré­
servoirs de naphte, non loin de 
l'édifice, menaçait constamment la 
vie des pompiers. Heureusement, 
on réussit il les préserver des 
flammes. On enregistra cependant 
une dizaine d'explosions de moin­
dre importance, au cours desquel­
les le capitaine J. Deforges, du 
service des incendies de Lachine, 
subit une douloureuse coupure a 
la main droite.

UN GENEREUX PATRON

WAUKEGAN. Illinois, 21 — M.
George W. Norris a célébré son 
vingt-cinquième anniversaire de 
présidence A la National Office 
Supply Company en envoyant des 
lettres à 12U employés. Chaque let­
tre contenait un billet de Siuo. 
“Vous avez été des employés lo­
yaux et fidèles", dit Morris. "C'est 
le meilleur moyen que Je pouvais 
trouver pour célébrer ce jour."

M. lloini-r Marlin

UNE BATAILLE ECLATE 
PARMI LES OUVRIERS 
DE L’AUTOMOBILE

Tout Barcelone est sous les armes
HENDAYE, France. 22. — Toute la population de Bar­

celone a été appelée aujourd'hui sous les armes pour la dé­
fense de I3 capitale du gouvernement espagnol, tandis que 
300,000 nationaux se préparent à attaquer la ville.

Les lignes mystérieuses de defense installées par les loya­
listes dans les montagnes entourant la capitale ont été appa­
remment rompues puisque trois des principaux points stra­
tégiques sont maintenant aux mains des insurges.

Demain tous les établissements commerciaux et indus­
triels fermeront leurs portes, à I cxception cependant des fa­
briques de munitions et de provisions indispensables à la 
défense.

Le gouvernement a ordonné à tous les hommes n'ayant 
pas atteint l'âge de 55 ans et à toutes les filles et femmes de 

i I *1 à 40 ans. de creuser des tranchées en prévision de l'attaque.
Les colonnes de nationaux avancent rapidement en lon­

geant la côte de l'Atlantique. Barcelone a été bombardée M 
fois par les aviateurs de Franco.

Les Etats-Unis veulent porter leurs bases 
navales à la limite des eaux japonaises

Un C£ïgo réussit à sauve? 
10 passagers du ^Cavalier**

! DETROIT, 22 Les ouvriers de 
l'industrie automobile en sont ve­
nus uux prises aujourd hui, et plu­
sieurs batailles ont éclaté entre eux. 

J II y avait un? assemblée de 2,000 
employés environ. Les désordres 
.ont le résultat du différend qui a 

! éclaté entre le président des "Uni­
ted Automobile Workers" Homer 
Martin et les officier? destitués de 
l'union par Martin.

La rixe entre ouvriers de l'auto*
1 mobile a éclat*’ pendant une as­
’ semblée de l'union locale "Ply­
mouth" des "United Automobile 
Workers'. Cette assemblée .se te* 
naît dans l'Ecole technique supé­
rieure Cass.

i 300 policiers ont été appelés sur 
1rs lieux. I! n'v eu' pas de blessu- 

I res graves mais on remarquait des 
yeux pochés et des bouches sut- 
gîtantes Après la réunion. Pat 
McCartney, un partisan de Martin 

. dans celle union lorale a déclaré 
que son organisation avait donné 
un vote de 10 à 1 en faveur de 
Martin Les adversaires préten­
daient q le le vote était tout-A-fait 
apposé aux activités de Martin. 
D'où la bataille pendant rassem­
blée.

NEW-YORK. 22. — Cinq hommes et cinq femmes, dont une 
Canadienne, qui ont élé sauvés du désastre de i’hvdravion “Cavalier” 
tombe dans l’Atlantioue, se dirigeaient vers New-York, ce soir, dans le 
petit cargo qui vint à l?ur secours.

ELECTIONS A ASBESTOS

Trois autres personnes qui étaient 
à bord de l'avion géant fanant 
l'envolée New-Y’ork-Berimnles n'ont 
pas V*té retrouvées.

* Les survivants après avoir lutté 
contre l»*s éléments, pendant 11 
heures, étaient épuisés. La passa* 
gère canadienne est Mme Kdna 
Watson, autrefois de Westmounl. 

<pti retournait aux Bermudes sur 
le navire aérien, après une visite à , 
ses parents, M. et Mme James-H. ; 
Webh, de 11S avenue. Mme Webb ; 
dit que sa fille est âgée de 43 ans 
et est la veuve de Robert Watson, _ 
de Hamilton, Benr.ucïos.

Frank-H. Spurr. originaire de 
Xouvelle-Kcosse a décrit en ces !

unes le sauvetage: “Tous les sur­
' vivants peuvent être transporté» 

en nutomohitâ’*. Ce qui voulait dire 
que ]»*s victimes n'avaient pas trop 
souffert de leur bain forcé dans le 
(Juif .Stream, à 300 milles au sud 
•in cap May, N.J., bain qui dura II 
heures anrès que l'hydravion, brisé 
par b s glaces eut coulé. Trois per­
sonne.*' sont considérées comme 
noyée». L, s recherches entreprises 

huit navires côtiers sont de­
meurées vaines.

L<* cargo d'huile qui a une vi* 
fesse de !'» milles Y l'heure est at-j 
tendu ici demain matin. Le capi* I 

faille du cargo a décrit ainsi U? 
sauvetage: “Comme nous nous di­
rigions vers le lieu du désastre, 
après avoir entendu un appel d'ur- 
Reiic»» par radio, nous entendîmes
i> «, J • »r- ,r\ 'Lt iiL» èi Ai/Uiô.

“La chaloupe de sauvetage No 1 
sous Li direction de l’officier en 
chef O Andersen aperçut alors les 
passagers à la mer, protégés seu­
lement par leur ceinture de sau­
vetage.

“Tous les survivants peuvent 
voyager par automobile. Ciuq hom­
mes et cinq femmes ont besoin de 
vêtements”.

Ce sont Ihs faits; mais c'est un** 
description bien incomplète du 
sauvetage, opéré en mer, de 10 
personnes.

La mer était “grosse", le vent 
était violent. L'obscurité venait 
rendre le travail des marins en­
core plus difficile.

ASBESTOS. Qué.. 22 — Les elec­
tions municipales auront lieu ici le 
1er février. La mise en nomination 

.a été tenue hier.
M. J. Bélanger, maire de cette 

ville il y a trois ans. briguera les 
suffrages contre le premier magis- 
rrat sortant de charge. Le conseil­
ler Siméon Olivier aura comme arî- 
versa ire. M Adélard Béiisle. MM. 
Albert Goudreau, m.p.p., Joseph 
Felteau et Joseph Isabelle ont été 
réélus conseillers par acclamation. 
Les nouveaux conseillers élus par 

; acclamation sont: MM. Willie La­
: roche et F La vigne qui succèdent à 
M. Pierre Labrccquc et Hector 
Boudreau.

VKW-YOBK. 21. t'ciép. part i 
I,a commission naval»» nommé»* par 

! !»* Cougrcs. pour étudier les mestt- 
; ns nécessaires ft la défense nuiio 
- unie, a présenté un rapport qui dé* 

passe d«* beaucoup tout ce qu'on 
! avait prévu.
! Los points saillants du rapport 
! sont ceux qui recommandent la 
! création et b* perfectiotiitiqiietit des 
| hast s navales et aériennes. qui 
j feront du système d»- défense d»-s 
; I S A un des plus formidables et 
! des* plus étendus que I on ait vus 
j dans rbieloire du moud»*

Le rapport de l’amiral Hepburn 
j prévoit 11 bases navales, 25 bases 
| aériennes Parmi e»*s dernières, 
j quinze doivent être établies imite 
! dtaU-motit. Onze tians 1»» Pm ifiqtte 
I et quatre dans l'Atlantique.

Parmi les recommandations, rel 
j le qui produit la plus toi l* senna 
i lion est relative ntt projet ti»- faire 
j de C.uatn une base aussi impor- 
, tante qu’Hawaï. I,a carte indique 
. la valeur stratégique de cette P»*.
mais r.*\ê]e aussi l’intention »b la 

' mâtine fédérale de porter sa ligne 
de défense pn-sque dans les eaux 

. japonaises.
Les nul tes bases projetées, soit 

dans !*'• centre et !• sud du Pacifi­
que soit dans b»s il«s Aléotttien- 
nés. indiquent qu» l’Amirauté d»’­

. sire porter la frontière id» ale en 
tre 1 **s Etats-Unis »t le Japon, bien 

‘ au delà d»* la longitude lSu.

Un nouveau genre d’isolement

Kien ne peut mieux confirmer 
; cette impression que le fait que b*
. gouvernement américain est en­
t tré dans une voie nouvelle. De l ise 
. letuciit passif.il passe à l’isolement 
i agressif avec une résolution et 
; une ampleur de vues qui ne peu* 
j veut laisser aucun doute sur la 

portée tlu programme et sur la 
nouvelle orientation politique étran- 
ère qui s’opère depuis Muni» b aux 
Etats Unis.

Pour définir cette nouvelle orien­
tation. une image est nécessaire: 
depuis le début de l’histoire des 
Etats-Unis et jusqu‘à Munich, l’A­
mérique comptait en fait sur b»s 
grandes puissances européennes, 
avec lesquelles elle avait des nf 
finités, particulièrement avec* l’An- 

i gleterie, pour protéger son isole­
i ment.

• sa pufssan- 
i.*nlaut un tu*

L'Amérique. inalgr 
ce*, était l'oiiiiii»' un 
telle.

Entre deux fronts
Depuis Mtinicli, tout ••"{ cb a ti g >, 

tout au moins tians l’esprit dtt gou­
vernement et tians celui tin dépar­
tement de la Marini*. Les Ktats- 
I nls s’arment à la mesure tie leur 
puissance, et satis plus compter 
sut personne. Ils s'arment, en fait, 
coin me s'ils devaient un jour lut­
ter simultanément contre plusieurs 
puissances * i sur deux fi tints. Pa­
cifique et Atlantique.

Il est bien évident que les pré­
cautions recnmimiiul »*s par l’Ami- 
rail té ne sont pas prises etmtre uti 
péril imminent, mais !»* point d») 
va» uniéritfui.it est quêtant donné 
la rnpltlité du développement. d»- !.*t 
situation mondiale. b*s événements 
peuvent aller vite.

Un mitre, une nmm-ilo attitude 
politique se dessin»* dans certains 
miîi» nx influents, laquelle* a ét»'# 
précisée par le sénateur Pittmatiu.

I*.lb»peti| se’résumer comme suit* 
J.«*s isolationnistes n» veulent pas 

que nous exercions des représail­
les économique ; ou autre rontm 
b* nui Uni s totalitaires j»-:i ; «-» qu’ils 
craignent que lles nous »‘ntratio-nt 
à un»* guerre. Mais quelle impor­
tance pratiqin» cdn .n’aurait il, au 
fond, si le Japon ou m»’m«» PAlb- 
magne nous dé»*laraient la guerre, 
I! suffit que nous soyons suffisam­
ment armés et jamais ils ne nous 
atteindront”.

L'cvoluhon de l’opinion
fVu\ qui paraissent adopter cet­

te théorie y voient un avantage, 
c'est que les Utnts Unis pourront 
enfin sortir «le leur passivité hési­
tante. Beaucoup <1 Américains sont 
las de leur propre fureur impuis­
sante contre certaines nations dont 
ils réprouvent les méthodes et l'ac­
tion agressive parce que cette Im­
puissance vient de la crainte natu­
relle d’être entraînés dans une 
guerre.

Mais ii est évident que s’il était 
possible d’exercer des représailles 
économiques, sans que la guerre — 
même si €*lle en découlait — ait 
des conséquences graves pour les 
Ktats-l'nfs, cette attitude pourrait 
changer. /

■ •**>>•
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NOS PREPARATIFS DE GUERRE

— I I —

Sécurité collective cl neutralité, 
les premiers mensonges

LORS du premier budget de réarmement volé par le 
ministère King-Lapo nte, le premier ministre King dé­

clara que le Canada réarmait "pour pouvoir apporter sa 
contribution à la sécurité collective sous l’égide de la So­
ciété des Nations".

Il n’était donc pas question de réarmer le Canada pour 
la défense du Canada ou voire simplement de l’empire 
britannique, mais de participer à n'importe quelle guerre que 
les trublions internationaux de Cenève jugeraient à propos 
de décider. Le sort de notre pays était lié à une combine 
internationale dont les manoeuvriers les plus affairés com­
me les plus malfaisants étaient alors Maxime Litvinoff, 
Anthony Eden, Edouard Bénesh, Wellington Koo, Del Vayo 
et autres gauchistes de moindre calibre.

Après l'alerte qu'occasionnèrent les sanctions contre 
l’Italie et l’historique humiliation des sanctionneurs, mora­
lement battus avec leurs Internationales à Addis-Abéba, 
l’Angleterre annonça qu'elle renonçait pour l'avenir à toute 
politique de sanctions militaires et demanda la réforme du 
covenant de la S. d. N.

L’excuse de réarmer le Canada pour la sécurité col­
lective sous l'égide de la S. d. N. ne valait plus rien, l’année 
suivante, quand M. King nous présenta un budget plus con­
sidérable qui voulait dire à nos chômeurs: "Moins de beur­
re et plus de mitrailleuses!"

Il fallait un nouveau prétexte pour inciter les Cana­
diens à accepter bénévolement une grosse saignée finan­
cière au profit du trust des armements, en attendant la 
saignée de la jeunesse dans une embardée à l'étranger. M. 
King nous dit donc: "Nous réarmons pour pouvoir faire res­
pecter la neutralité canadienne en temps de guerre.”

Admirable prétexte, raisonnable, juste et sensé, si 
toutefois il correspondait à la réalité. Mais, helas! la neu­
tralité canadienne n'existe encore que dans le cerveau de 
M. King. Cette neutralité, qui serait notre seule garantie 
contre une folle entreprise capable de détruire notre pays, 
M. King refuse de la proclamer.

Lorsque la question tchécoslovaque provoqua la tem­
pête que l'on sait, en septembre dernier, et donna aux In­
ternationales de la propagande l'occasion de créer un climat 
moral et une envie hystérique de guerre dans tant de peu­
ples, pour servir l’Internationale Révolutionnaire, le gou­
vernement de l’Afrique-Sud annonça qu’advenant une guer­
re européenne il n'y participerait pas. Un autre dominion 
britannique annonça sa disposition à y participer. Le gou­
vernement canadien n'eut pas le courage de se prononcer. 
Si M. King avait été sincère, quelques mois auparavant, en 
parlant de la neutralité canadienne, il aurait profité de la 
crise de septembre pour la proclamer, à l'exemple de l'A­
frique-Sud. Mais, tout au contraire, les agences de nou­
velles communiquaient aux journaux américains que le su­
perpaquebot "Queen Mary", alors amarré à New-York, at­
tendait l’ordre de venir prendre un premier contingent ca­
nadien de huit mille soldats au port d’Halifax, au premier 
signal. Et jamais le gouvernement canadien n’a démenti 
cette nouvelle plusieurs fois répétée et commentée.

La défense de la démocratie, la sécurité collective et 
la neutralité canadienne ne sont donc pas les raisons qui 
incitent notre gouvernement à réarmer. Ce ne sont là que 
des arguments servis au peuple pour qu’il ne se plaigne pas 
trop de l'extorsion qu'on lui fait subir pour enrichir les fa­
bricants d'armements tandis que les chômeurs et la jeu­
nesse se désespèrent.

Quelles sont donc les raisons véritables de notre par­
ticipation à “la folie" des armements, avant-coureuse de la 
participation à “la folie” de la guerre? La propagande élec­
torale amorcée à l’occasion de la prochaine visite de nos 
Souverains et en vue de la prochaine élection générale ont 
commencé à libérer la vérité. Nous en examinerons les 
premiers aperçus demain.

TRAVAIL-
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UNE IDEE SAINE 
TOUS LES JOURS

Celte maman négligente comme 
tant d'antres, attendait. Et son 
enfant a été contaminé par la 
soeur d'une petite voisine. Dé­
solation. Elle a attendu par­
dessus le marché, elle n'a pas 
appelé le médecin pour ce “pe­
tit mal de gorge!" Et le méde­
cin est arrivé trop tard avec le 
sérum! Pourquoi ne pas utiliser 
l'anatoxine, vaccin qui prévient 
la diphtérie?

Dr Adrien PLCUFFE.

Assemblée de la Société 
d’histoire naturelle

La prochaine séance de la So­
ciété canadienne d'histoire natu­
relle aura lieu le mardi. 24 janvier, 
à 8 h. 15 du soir, au laboratoire de 
botanique de l'université de Mont­
réal. 1265, rue St-Denis. Le pro­
gramme comporte: 1 — Rapports 
du secrétaire et du trésorier pour 
l'année 1938; 2 — Le discours pré­
sidentiel du Frère Marie-Vietorin 
étant remis à la séance de mai. M 
Gustave Prévost, présentera des 
“ Impressions méditerranéennes " 
avec projections cinématographi­
ques: 3 — Election du nouveau bu­
reau de direction.

Les funérailles de 
l’agent Bcurgela

Les funérailles du constable Lu­
cien Bourgela, victime du devoir, 
ont eu lieu en grande pompe, sa­
medi matin, en l'église du Très St- 
Nom de Jésus, rue Adam.

En plus de tous les corps policiers 
de la métropole, de nombreux délé­
gués des divers gouvernements y 
assistèrent, ainsi qu'une foule de 
dix mille personnes représentant 
‘outes les classes de la société.

Parmi les personnages les plus 
Importants, on remarquait: llion. 
Anatole Carlgnan. ministre de la 
Voirie; M. Sarto Fournier, député 
fédéral: S. H. Oamilllen Houde, 
maire de Montréal; le lt-col. Piuze, 
commissaire de la Sûreté provin­
ciale; le major Girouard, directeur 
de la circulation provinciale; Me 
Fernand Dufresne, directeur de la 
police municipale; l'assistant-di­
recteur Charles Barnes; plusieurs 
conseillers municipaux et chefs de 
police des municipalités environ­
nantes et une foule d'autres.

Le cortège comprenait plusieurs 
détachements de la police muni­
cipale. de la Sûreté provinciale, de 
la Gendarmerie royale et autres 
corps policier*.

I

Les assemblées de la 
société St-J.-Baptiste

Il y aura ce soir, réunion des 
membres de la société St-Jean-Bap- 
tiste dans les sections suivantes;

Comité régional de l'Est: As­
semblée régulière, à 8 h. 30, à la 
salle de la section St-Louis de Gon­
zague, à l'école des garçons, ter­
rasse Mercure. Le chemin de fer 
Canadien National présentera un 
film sur la colonisation. Tous les 
délégués et les membres de la sec­
tion sont priés d’être présents.

Cours d’histoire du Canada de M. 
l’abbé Lionel Groulx sur le Parachè- 
vcment de l’Empire français en 
Amérique, à 8 h. la, à. la salle du 
Gesû, 1200, rue Bleury. L’éminent 
professeur traitera de l'cxnédition 
de Louis Joliet et du Père Marquet­
te au Misslssini. Le public est cor­
dialement invité. Chaque section 
est priée d’envoyer une délégation 
Entrée libre.

Saints-Anges de Laehino: Assem­
blée généra'e. à 8 h. 30, à la saile 
paroissiale à l’angle de la rue St- 
Louis et de la 15e avenue. M. Jo­
seph Dansercau, président général, 
parlera de la "Société S!-Jean-Ban- 
liste": son action, son but, ses ré­
sultats. Toux les membres et les au­
tres paroissiens sont invités.

Louis-Hébert: Réunion mensuel­
le, à 8 h. 15 ii la salle habituelle au 
No 2030, rue Maisonneuve.

Notre-Dame de la Paix: Séance 
du mois, à 8 h. 15. A l’école des gar- 
foe’s. 3500. rue Wellington.

François-Xavier Carneau: As­
semblée bi-mensuel!e. à 8 h. 15. à la 
salle paroissiale, à l'angle des rues 
Villerav et Boyer.

Saint-Arsène: Réunion, à 8 h. 15. 
à la salir des Oeuvres, 1)30, rue Bé­
langer. Tous les membres sont cor­
dialement invités.

Notre-Dame de 1 ourdes: Séance 
du mois, à 8 h 15, au sous-sol de 
1 église. Me Yves Lcdnc, avocat, 

i donnera une causerie sur le Statut 
! de Westminster. Tous les membres 
j sont invités avec leurs amis.

Notre-Dame îles Sept Douleurs:
I Assemblée régulière, à 8 h. 15, au 
: sous-sol de l'église.

Immarulce-Coneeption: 'Réunion 
bi-mensucl!e, à 8 h. 15, à l’école St- 
Charles-Garnier, à l’angle des rues 
Marie-Anne et de la Naudièrc.

Saint-Paul: Réunion mensuelle, 
à 8 h. 15, à la salle ordinaire.

Une assemblée d’un 
groupement de jeunesse 
à l'hôtel Mont-Royal

La réhabilitation de la jeunesse 
et la nécessité d'un programme 
étendu pour !a jeunesse seront les 
sujets de discussion A l’assemblée 
qui sera tenue le 3 février à l’hôtel 
Mont-Royal. Cette assemblée a été 
préparée par le Conseil de la Jeu­
nesse de Montréal avec le support 
du YMCA, et autres organisations 
d'adultes et de jeunesses de cette 
ville.

FETE DU |OUR
Saint Raymond de Pennafort, 

confesseur

TEMPÉRA TU RE
Temps probable aujourd’hui ; 

PLUS FROID. NEIGE.

Nord-ouest «lu Québec et lac St- 
Jeun: Froid.

Vallée <l«i bas St-Laurent: Plus 
froid. Neige.

Rive nord, golfe et baie des Cha­
leurs: Nuageux. Plus doux. Neige 
probable. j

Le froid était modéré et plutôt 
doux dans les provinces de l'Ouest. 
Une vague de froid passe suç Ja- 
valléc du Mackenzie et se dirige 
vers nos régions. .

La température, hier îi Montréal, 
était d’environ 12 degrés.

Mil

'vV'.'jfj* j*r.:

’Y.’TH 'rréBéurcitiMÏ ' / "
CHARLESGURP-LCO.-UMiTEP

T-

Section St-Jacques
La section Saint-Jacques de la 

Société Saint - Jean - Baptiste de 
Montréal aura son assemblée ce 
soir, à 8 h. 15 dans la salle parois­
siale au sous-sol de l'église Saint- 
Jacques. Au programme: 1" allo­
cution de M. Lorenzo Lcbel, prési­
dent de la section; 2" causerie sur 
l’Immigration par M. Marcel Pou- 
Un; 3° causerie sur le Statut de 
Westmbister par M. Paul Bouchard 
et conclusions par M. l'abbé Char­
les Racicot, pas., aumônier de 1S 
section. Tous les membres et les pa­
roissiens sont priés d'être présents 
à cette réunion où des décisions Im­
portantes seront prises.

Ce matin, le soleil se lèvera » 
7 heures 27. .,
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L'AGORA DU DIMANCHE

MM. B. Panet-Raymond et 
W. Bovey ont traité Mer 
des droits des minorités

JOURNALISTE EXPULSE

Nous publions ici quelques pas - 
pages intéressants de la discussion 
ljui eu! lieu au cours rie l'émission 
ï/Agora (lu Dimanche hier. Les 
conférenciers étaient Mo B Panet- 
ïîay.v.ond, c r. et M. Wilfrid Bovey. 
O “Je • a is tâcher pendant les quel- 
t|i!:■« minutes mises A ma dlxpoM- 
tiori. disait M. Panet-Raymond. de 
d:.--vu ter 1» traitement que la majo­
rité de la province de Québec doit 
:<reorder aux minorités, et rie vous 
«•xprimer, bien modestement à ce 
fcujrt. mes vues personnelles.

"La plus Importante de ces mi­
norités est la minorité anglaise et 
protestante.

■ Naturellement cette minorité, se 
basant ->ur les traités et la consti­
tution se croit et avec raison, ab­
solument chez elle dans la provin­
ce de Québec, au milieu de la ma­
jorité française, bien que celle der- 
aiière ait découvert et exploré non 
seulement cette province, mais le 
pays tout entier, bien avant que les 
Anglais n'y soient arrivés.

"Quelques-uns même, mais, fort 
heureusement, c'est une minime ex­
ception, prennent une attitude plu­
tôt arrogante, en Invoquant leurs 
titres de conquérants.

‘D'autre part, les nôtres, tout 
fiers encore de leur passé glorieux, 
etc . cherchent peut-être à se faire 
trop largo leur place dans cette pro­
vince. oubliant que des guerres et 
des événements historiques ont créé 
Certains changements et ont ame­
né dans cette province d'origine 
française et catholique, dos citoyens 
anglais et protestants, avec des 
droits incontestables." M. Perrault 
demande à M. Panet-Raymond s'il 
n'est pas injuste pour les Canadiens- 
f rançals?

£?roits acquis

"J'admets, dit M. Panet-Raymond, 
que mes compatriotes auraient pu 
mieux profiter de leur situation uni­
que dans cette province, mais il ne 
faut pas oublier qu'à ta suite de la 
conquête, la minorité anglaise et 
protestante a acquis des droits que 
nous ne pouvons Ignorer."

M. Minville dit qu’il faut illustrer 
pareille affirmation par des exem­
ples concrets.

"Au point de vue représentation, 
continue M. Panet-Raymond, soit 
au parlement, soit dans nos con­
seils municipaux, les Anglais pro­
testants n'y sont pas représentés 
en proportion de leur nombre ni 
surtout des Intérêts considérables 
qu'ils ont en jeu."

"Je me demande plutôt, déclare 
M. Gauvreau. si Québec ne peut 
pas être citée en exemple au point 
de vue de la tolérance et des con­
cessions."

M. Gculn: "Je ne vois pas com­
ment la minorité anglaise du Qué­
bec aurait pu violer nos droits cons­

* titutionnels; il saglralt non pas 
de violations de sa part, mais d'a­
bandon de la nôtre."

M. Panet-Raymond: "SI cette mi­
norité tient avec raison 6 être tral- 

•tée avec justice. U y a lieu aussi 
pour elle, d'être Juste et de se ren­
dre compte que si elle a acquis 
ce lie suprématie financière, c'est 
dû en grande mesure aux privilèges 
considérables qui lu! ont été ac­
cordés, souvent presque à titre gra­
cieux, d'acquérir ou d'exploiter no­
ire domaine national, principale-

I ment nos forêts, nos pouvoirs d'eau 
I et nos usines.
; "Par les mots" presque à titre 
; gracieux, j'entends que des Iran- 
j chises et ries privilèges d'exploiter 
I nas pouvoirs d'eau ou nos iorêts.
! ont souvent été cédés à des capita­
! listes anglais pour une considéra- 
: tion bien infime en vue du rende­
; ment possible.
Deux grandes races

‘•Conséquemment i! ne serait pas 
I juste que ces grandes entreprises,
I maintenant aux mains de nos com- 
| patriotes anglais de la province, re- 
| mitent leur personnel davantage 
i chez les nôtres et leur donnent les 
! promotions qu ils peuvent mériter 
! et en même temps invitent des 
Canadiens-français à siéger avec 

i eux sur les conseils d administration 
i de ces Importantes compagnies an­
] glaises."
j M Gouin: ‘‘Bravo, mon citer
I ami".

M. Panet-Raymond: “Il semble 
j que les deux grandes races sont 
■ faites pour s'entendre et se com- 
j pléter. Si les tempéraments sem­
I blent parfois si opposé;, U existé 
. par confie dans chacune de ces 
j races, des qualités de caractère et 
d'intelligence qui, eu exerçant leur 

1 influence sur 1 autre. produiraient 
i comme résultat, dans la province 
| de Québec, une population unique 
au monde.”

M. Gouin: "Je crois comme vous, 
cher conlrère. que nous avons beau­
coup à apprendre des Anglais mais 
que cela est réciproque."

M. Panet-Raymond: "Je ne vou­
drais pas terminer ces remarques 
sans dire un mot de la minorité jui­
ve. Disons tout de suite que cette 
minorité n'a aucun droit acquis 
dans notre province: elle jouit plu­
tôt d'un droit de tolérance. Il nous 
appartient donc de ia bien traiter 
tout en lui faisant comprendre, à 
l'occasion, qu'elle ne peut s'atten­
dre à être sur un pied d'égalité avec 
les deux grandes races, française et 
anglaise qui peuplent cette pro­
vince."
M. Wilfrid Sovey

M. Wilfrid Bovey indique ensui­
te aux membres du Cercle, les droits 
des minorités tels qu'il les voit. "Je 
suis de ceux qui sont d'avis, dit-il, 
que les traditions aussi sont une 
source de droits."

"Les nouveaux groupes d'origine 
européenne au point de vue de la loi 
n'existent pas comme minorités of­
ficielles. Nous, membres de la popu­
lation protestante de la province, 
nous nous considérons comme mi­
norité reconnue avec des droits mi­
noritaires légaux garantis par la 
constitution."

Troisième centenaire du 
1er hôpital d’Amérique

QUEBEC, 22. — La Vieille Ca­
pitale projette de célébrer avec 
fastes ie troisième centenaire de 
l'Hôtel-Dieu du Précieux Sang de 
Québec, du 27 août au 2 septem­
bre. Cet hôpital, le premier de 
Québec, fut aussi le premier du 
Nouveau-Monde et ce sera donc 

j le troisième centenaire de l'hos- 
; pitalisation en Amérique que l’on 
| célébrera. On fera de cet annlver- 
: saire un événement de portée in- 
1 ternationaie.

On voit lei Frank I,. Kluckliorn, i 
lors de soit arrivée au Texas. Il 
était correspondant du “New j 
York Times" à Mexico mais fut 1 
expulsé du pays, “ce qui n'est, ! 
dit-il, que le début d'un pro- ■ 
gramme général dirigé contre i 
les correspondants étrangers”.] 
lui police de Mexico, après l'a- j 
voir interrogé lui donna 21 lien - 
r**s pour quitter le pays.

Les prêts en vertu de 
la Loi sur le logement

L'n communiqué spécial émis par 
! l'honorable Char!e»-A. Dunning, 
ministre des Finances, fait voir 

i qu'eu 1928 il a été consenti pour 
j plus de S14.600.000 de prêts sous 
I ie régime de ia Loi nationale sur 
i ie logement, soit une augmentation 
de 17 p. 100 sur les totaux de 1936 

! et de 1937 réunis. Ce montant com- 
I prend les avances consenties sous le 
' régime de !a Loi fédérale sur ie lo- j 
‘ gemeiit. demeurée en Vigueur jus-1 
qu'à la fin de juillet 1938, et sous ]
le régime de ia Loi nationale sur le j 
logement, qus l'a remplacée au mots
d août

Un bambin est tué 
par un chauffard 
rue Plessis

Un autre bambin a été victime 
d'un chauffard, tard dans i’après- 
midl de samedi, à quelques pas de 
sa demeure. La petite victime, 
Claude Chaput. âgé de 8 ans, de 
2248 rue Plessis, a été traînée par 
l'automobilo sur une distance d'u­
ne centaine de pieds. Affreuse­
ment mutilé, l'enfant a été tué 
sur le coup, sous les yeux de son 
frère aîné.

Pendant que le coupable s'en­
fuyait sans s'occuper de sa victi­
me et des cris de son frère, ce 
dernier courut prévenir son père 
qui vint lui-même relever le cada­
vre ensanglanté de son fils. Il le 
transporta à sa demeure et pré­
vint la police. D'après l’enquête 
conduite par le sergent-détective 
Gauthier, le petit s'amusait sur la | 
chaussée lorsqu’il fut happé par 
l'automobiie fatale. Son frère n'a 
pu remarquer la numéro d'enre- 
gistrbment de la voiture, mais H 
a affirmé qu'elle était de couleur 
noire et que sos phares étalent 
éteints.

L'escouade des homicides, sous 
la direction du lieutenant Thér­
rien. recherche activement le 
chauffeur de ce véhicule.

Importante descente, rue Saint-Urbain
Un messager se serait 
enfui avec $28,000

Dans ia nuit de samedi à dimanche, à 2 heures a.m., deux équipes 
de la sûreté provinciale et une autre de la police des liqueurs ont opéré, 
sous les ordres du lt-col. Piuze, une descente au numéro 2114 de la 
rue St-Urbain, présumé débit clandestin de liqueurs et maison de désor- 

.dre. La tenancière de l’établissement, Annie Mastroiorico, a été mise 
en état d'arrestation et elle devra comparaître sons l’accusation d’avoir 
tenu une maison de désordre. Quatre autres femmes et seize hommes 
ont aussi cté appréhendés. Les femmes ont été détenues, tandis que 

,les hommes ont été remis en liberté sous un cautionnement de vingt- 
sept dollars chacun.

Les officiers de la sûreté étaient commandés par le sous-inspecteur 
Trottier, assisté par l’officier Dauplaise, et ceux de la police des liqueurs 
par l’officier Myre, agissant sous les ordres du capitaine Valiquette.

BOSTON, 21. — Le Juge Biie.v a 
j émis un mandat d'arrêt aujourd'hui 
! Xcontre Geo. Derome. 18 ans, raes- 
j sager d'un établissement financier, 
i qui est disparu avec des chèques au 
! montant de $23.152. des valeurs né- 
I sociables pour $4 183 et $583 eu ea- 
! pèces.

GLENS FALLS, N-Y., 21. — Un 
! jeune homme de 15 ans qui. selon 
j le procureur S. Tracy, admit avoir 
j Jeté une cigarette dans une grange 
I à Amsterdam. N.-Y., quelques mi- 
j nutes avant l'incendie de celle-ci, 
subira son procès devant uns Cour 

(des jeunes délinquant*. .

Prélude de la campagne 
électorale à Longueusl
LONCUEUIL. 22. — (D.N.C.) — Voici les informations 

que nous fait parvenir M. Alexandre Millette, propagandiste 
du Comité des contribuables de Longucuil:

Ce comité des contribuables a mis en nomination trois 
candidats pour les élections municipales du 1er février: M. 
Alexandre Cauthier, comptable, quartier no 1 : M. Domina 
Rémillard, bourgeois, quartier no 2; M. Wilfrid Poissant, gé­
rant de banque, quartier no 3.

Nous apprenons, en même temps, qu'un candidat à la 
mairie et un autre pour le siège no 4 seront désignés pro­
chainement.

On annonce que ce comité des contribuables, tiendra une 
grande assemblée, ce soir même, au Collège de Longucuil, (en­
trée de côté, rue St-André (, pour protester contre les admi­
nistrateurs sortant de charge et faire des déclarations do 
grande importance pour les contribuables. On nous dit que 
l'élection sera très contestée.

RAPPORT ANNUEL DE 
L’HOPITAL ST-CHARLES 
DE ST-HYACINTHE

ST-HYACINTHE. 22 (U N C > 
La direction de niôpiüil t>'- 

Charles de cette ville que dirigent 
les RR SS. de la Charité de Saint- 
Hyacinthe, nous communique 
quelques statistiques quant aux ac­
tivités de l'année 1938 Au cours 
de l'année, 2.139 malade.' ont été 
admis à l'hôpital, les journées hos­
pitalières sg totalisant à 26.1P8. et 
la moyenne pour chaque malade à 
12.2. Sur le nombre de malade- 
admis. 1,585 sont retournes gué­
ris. et 491 améliorés Le nombre 
des décès fut de 63. don' 23 dans 
les 48 heures qui suivirent leur ad­
mission

Le service de chirurgie lut le plus 
actif, avec un iota! de 1,142 patients. 
On enregistra 17 décès dans ce ser­
vice. plus 9 survenus au cour.-, des 
48 heures suivant leur admission 
dans l'institution. Le service de 
médecine a accueilli 997 malades, 
dont 14 moururent dans les 48 heu­
res subséquentes, et 23 les jours 
suivants.

Les chiffres suivants complotent 
ie tableau: 5.682 analyses faites au 
laboratoire; 1.100 examens et trai­
tements an service de radiographie; 
soins à 137 malades, dont 1059 pan­
sements; 593 consultations, deman­
dées par des patients; 343 malades 
soignés, dont 273 opérés, à la cli­
nique d'oto-rhino-îaryngologle

Un relevé des comptes de l'an­
née dévoile un crédit de $22.21180. 
Depuis l'ouverture du nouvel hôpi­
tal Saint-Charles, les religieuses ont 
dû accepter la responsabilité d'un 
crédit de $178.018 10. Les chiffres 
pour las années précédant 1938 
sont les suivants: 1930, $14,66940; 
1931, $14.66940; 1932, $20.599 40;
1933, $18.449 40; 1934. $18.79479;
1935, $22,751.29; 1936. $«.60435;
1937, $29,020.81.

Les élections à 
f'hôpital St-Charles

ST-HYACINTHE, 29. — (D.N.C.) 
— Les élections annuelles du Bu­
reau médical de l'Hôpital Saint- 
Charles de cette ville, ont eu lieu 
mardi Le Dr Jean Morin a été ré­
élu président, à l’unanimité des 
voix et sans recours au scrutin. Le 
Dr J.-E.-A. Collette est vice-pré­
sident, et le Dr Ovila Desmarals. 
secrétaire. Au cours de 1938, les 
docteurs Charles Dion et Guy Po­
thier sont devenus membres du Bu­
reau médical.

Soupçonné d’avoir 
mis le feu à 
une grange

ST-HYACINTHE. 23 — (UNO
- C:i? ci range affaire s'est produi­

te ce. tours derniers ft S:-Valérie!» 
de Sii"fforé, a Ht milles au sud- 
est de Saint-Hyacinthe I.e feu se 
déclara d'abord dans lu grange de 
M Philippe Cusson, et la détruisit 
rie loud en combles avec la récolte 
de l'année et les Instruments ara­
toires De nombreux voisins accou­
rurent et essayèrent, dans la me­
sure du possible, de combattre le» 
flammes Tout à coup, quelques jeu­
nes notèrent sur 1>» neige des pis­
tes humaines et fraîches, qui sem­
blaient venir de la grande roule h 
travers un champ Certaines traces 
venait', t vers lia grange tandis 
qu'une deuxième série s'en éloi­
gnait

Suivant la piste de retour, M 
Gérard Cusson rejoignit bientôt à 
travers champs un nommé Alfred 
Laplerre. de Saint-Libelle, (Ba- 
got1. Il ramena l'homme à Salnt- 
Valérien avec quelques compagnons 
et la Sûreté provinciale fut avisée. 
Laplerre fut arrêté sous soupçon 
du crime d'incendie et logé A la 
prison de Sweetsburg. Interrogé 
d'abord par M Cusson et ses amis, 
par un agent de la Sûreté ensuite. 
Lapierre a nié toute participation 
a l'Incendie Certaines de sa» ré­
ponses paraissaient cependant lou­
chas. ce qui motiva son arresta­
tion. li subira son procès à Sweets- 
burg

M. ERNEST BOISVERT 
DECEDE A ACTON VALE

SAINT-HYACINTHE. 22. — (D. 
N C" — M. Ernest. Boisvert, direc­
teur de funérailles à Acton Vale. 
(Bagoti. ancien maire de la ville, 
est décédé à l'ftge de 55 ans. Outre 
son épouse, née Marie-Anna La­
pierre, il laisse deux fils et six 
filles: Marcel et Jean-Paul. Mlles 
Simone. Aline, Gabrlelle, Jeanne. 
Denise et Paulette. Lu! survivent 
également trois frère» et trois 
soeurs: MM. Robert Boisvert, Ac- 
tou Vale; Evariste. Montréal; Fer­
nando. Boucherville; Mlles Emma 
et Joséphine Boisvert, Montréal: 
Mlle Antoinette. Le défunt avait 
été maire d'Acton Vale à deux re­
prises, en 1928-29 et en 1931-32. H 
n'avait pas terminé son second ter­
me. démissionnant au cours de 1933.

/, G J j6e LJi&u.vnaij
Ajouté qüelquo c^osi^ aux .'r’epos?
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CE QUI SE PASSE À L'ETRANGER
HABILLE EN FEMME, UN HOMME 
VOULAIT FAIRE DE L’ESPIONNAGE

PARIS, 22. Idép. part.) — Suzanne 
Tbldbaud rêvait de jouer les Mar­
the Richard et le» héroïnes dn 
Deuxième bureau. Ilien quo jolie 
fetnuie. c'est du moins ce qu'elle 
avouait en parlant ciVlle-même, il 
lui manquait un rien de ce "sex- 
nppeal ' qui fait de» auxiliaires de 
l'espionnage des amoureuses fata­
le».

Nous dirons mieux: elle tenait 
davantage de la femme à barbe 
que de la star de cinéma... pour 
oetto bonne raison qu'en vérité elle 
était Inscrite sur la réglstre de 
l'état civil sous le nom d'André 
Schwlmlcnhammer, et non de Su- 
zanen Thiébaud.

Comment cette grande élancée, 
blonde, mailtiillée. pomponnée, bi­
chonnée à l'extrême, naquit-elle 7 
Cela est toute nne histoire.
Un fort gaillard

Imaginez qu'André Schwimleil- 
hamater était un fort gaillard bien 
pla uté. aux épaules solides qui. au 
cours du conseil de revision, sous 
la toise, accusa six pieds.

Au régiment, il fut tour n tour 
nrtillcur k Chllous-sur-Marne et 
aviateur A Reims — il était tin 
bleu fort remarqué dos demoiselles 
de la garnison.

11 s’en trouva une qui s'amoura­
cha de lui au point de devenir la 
plus tyrannique des fiancées.

Sa jalousie devint telle qu'afln 
d'écarter à tout jamais les concur­
rentes i tssiblcs, elle ne trouva 
rien de mieux que d'obliger le bel 
André à s'habiller en femme.

La plaisanterie eut grand suc­
cès au soir d'un liai masqué où An­
dré et son amie étaient tous deux 
vêtus des atours des marquises 
Louis XV.

Telle est la confidence que vient 
de faire en prison “la belle Suzan­
ne".

Uns machine 
à écrire 
Qui parle

NEW-YORK, 22. (Dép. part.) 
— La première "machine à écrire 
parlante" du monde capable de 
reproduire à la perfection la voix 
humaine et les cris d'animaux les 
plus variés vient de voir le jour 
aux Etats-Unis.

Elle a été inventée et const mi­
te dans las laboratoires du Phila­
delphie Bell Telephone, et présen­
tée il l'Institut Franklin de Phila­
delphie. Ce sera un des clous de 
l'Exposition Internationale de 
New-York.

Vingt-quatre Jeunes fOles ont 
passé une année k apprendre le 
maniement de cette machine par­
lante à laquelle elles ont donné le 
nom amical de "Pedro”.

"Pedro", parle comme un hom­
me et grogne comme un cochon. 11 
peut imiter la voix grave de 
l'homme mûr, le balbutiement de 
l’enfant et les Intonations les plus 
douces des voix do femmes. Il ne 
se contente pas d'émettre des 
sons Isolés, mais peut même, pa- 
rait-U, prononcer des phrases en­
tières, avec seulement un petit ac­
cent "électrique".

Il reproduit tous les sorts d’ani­
maux, aboie, glousse, siffle, pépie.

La machine présente un aspect 
semblable à un orgue de vieux 
modèle.

Elle comprend un clavier et d«3 
pédales, un ensemble de tubes, un 
haut-parleur et un amplificateur. 
Tous les éléments nécessaires à sa 
construction ont pu être pris dans 
le stock habituel de l'industrie té­
léphonique, à l’exception du cla­
vier, qui est assez compliqué.

Les inventeurs de cet appareil 
extraordinaire avouent ne pas sa­
voir encore très bien quelle pour­
ra en être l’utilisation pratique. 
Jusqu’à présent, c’est surtout, un 
prodigieux Jouet scientifique. Mais 
ils font remarquer qu’un tel ins­
trument pourrait être fort utile 
pour les personnes qui ont perdu 
la voix et doivent réapprendre à 
pat 1er.

— La chose en serait restée là, 
poursuit-il, si Je n'avals à cette épo­
que. en 1933. rencontré un certain ] 
capitaine du Deuxième bureau qui 
me déclara:

”—Voulez-vous être engagée dans 
nos services secrets? Vous le dési­
rez réellement? C’est bien. Faites 
d'abord vos preuves.”

Et André, soi-disant grisé par cet­
te promesse, abandonna sur ie 
champ lamlile et mie — famille ex­
trêmement bourgeoise et très bien 
notée à Nancy — pour tenter d'ac­
complir des actions d'éclat.

L’apprentissage d’une 
soubrette à moustaches

On imagine bien que notre héros 
songea immédiatement aux possi­
bilités que lui offrait son habitude 
de se travestir. Ainsi débarqua-t-il 
à Marsei'le un beau matin en jupe 
et chapeau à plumes.

La charitable personne qui lui 
I loua alors une chambre meublée 

dans un petit appartement, fut pour 
lui la plus précieuse des maîtres­
ses d’école. André apprit de la sor­
te son nouveau métier de bonne à 
tout faire.

— Ma logeuse m'initia aux mystè­
res du repassage, de la couture, des 
reprises et des règles pour recevoir 
visiteurs et visiteuses dans un sa­
lon.

Au sortir de cette première place. 
Je lus engagée dans une famille où 
Je Jouai déjà le rôle plus Impor­
tant: bonne d'enfants. Je me pro­
mène sur les boulevards avec deux 
bambins mignons et j'ai vraiment 
belle allure avec la robe bleue et le 
voile classique des ’nurses’' an­
glaises."

Sa troisième place lui fait mon- 
ler encore un échelon. Elle est 
première femme de chambre dans 
une famille de la haute bourgeoi­
sie. Elle sert le thé en petit ta­
blier de dentelle et légère coiffe 
blanche.

i^!»'
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La vie aventureuse et pittoresque de 
“0!d Joe” le meunier qui a fait à 

l’Angleterre un don de 11 millions !
FA RIS. 22. Idép. part.) — "Ci- j Joe prie le bon Dieu pour qu» 

joint veuillez trouver une petite i se» subordonnés nient le courage 
nomme d’argent dont voua pourrez de lui désobéir. En ISIS, de retour 
disposer à votre gré . à I-ondres, il s écrie.

Le fonctionnaire du Trésor bri- j "Dieu a entendu mes prtèreürV*' 
taunlque qui, 11 y a quelques jours , En effet, la guerre lui a profité, 
reçut cette courte lettre, qui ne Le remords le saisit. Il se précipite 
comportait pas même la signature, chez Lloyd George, auquel il pro 
déplia d’un geste machinal le chè- pose de fabriquer de la farine sans
que qui l'accompagnait. 11 lut. sur­
sauta. pensa être la victime d'un 
mauvais plaisant. Fuis, il ajusta 
ses lunettes, relut les chiffres et

prélever de bénéfice. Do pins, 11 
établi: un plan Ingénieux et poli­
tique de ravitaillement.

Lloyd George aurait accepté ert-
les mots avec plus de calme. Otte | te offre philanthropique s'il n'avai 
fois, il finit par se rendre ft l’évl- ; fallu un acte spécial du Parlement, 
dence. La petite somme d'argent Telle est la loi... 
s'élevait ft deux millions et demi : —Kt nous n'avons pas b temps
de livres sterling, environ onze mil ! de discuter cet acte. Nous sommes 
Umts de dollars. I trop pressée. Allez-y, réalio r vos

O chèque était anonyme, coin- j bénéfices. Travaillez... -
no la ! Mm L,:t banque qnl le paya Joe travaille, mais off : 
refusa, par ortie 'de

11- . « , 
T'

'-vêler I-
nom du g -ncr.' ux r. üoyci: qui of­
frait ft son pays, avec tant de mo­
destie. mie partie de a fortune. 
Mais 1' s reporters • : ics lévriers 
de Scotland Yard «e mirent en 
campaciie et ne lardèrent pas ft 
l'identifier.

Cédait Joseph Rank, le grand 
industriel rebelle ft la pubîicllr. (pii 
se vante de n’avoir jamais été in­
terviewé. de no s'être laissé photo- j

intro
r.gii-
v.-nt

millions do livres storlitn 
so méthodiste, dont ii es 
adepte.

Maintenant âgé de S3 
Joe voyage en troisième cl.i«re 
considéré l'automobile cor ' : 
luxe superflu. Il occupe, .', Lwdrrp, 
un logement bien modest ■ dont i« 
service est assuré par une -ituplo 
femme do ménage qu'il ocupe de­
puis de longues années.

De son bureau de la fit' dans

«<: 1

un

graphier qu'une fols et que toute lequel il passe toutes s*-» Journée»,

L’amour perd tout
Mais hélas! Il advient que le 

chauffeur tombe amoureux de la 
Jolie camériste. Demande en ma­
riage, etc. La belle Suzanne est 
obligée de rendre son tablier pour 
raisons de convenance.

C'est alors que sa carrière est 
parsemée d’aventures toutes plus 
pittoresques les unes que les au­
tres.

C'est le 15 décembre qu'il est ar­
rêté. André était un hemme à cct 
instant, tandis que deux inspecteurs 
le tenaient solidement par les deux 
manches de ton pardessus. U ou­
vrait celui-ci d'un geste brusque, se 
défit du lourd vêtement. Puis 11 
prit ta fuite en criant: Au voteur! 
on m’a volé mon pardessus!”

Et les passants de tomber à bras 
raccourcis sur les deux policiers. 
Ce fut un miracle qu'André Sch- 
windenhammer put être rejoint.

Telle est. retracée brièvement, 
l'histoire de cet étrange Inculpé qui. 
Interrogé sur toutes ses aventures 
par un juge d’instruction se conten­
te de répéter avec obstination:

— Je crois avoir fait mes preu­
ves; je n'attends plus que d'être j 
engagé par le 3c Bureau.

Le petit roi Pierre 
* ■* *

Le petit roi Pierre 
gagne son argent de poche » 
en fabriquant des jouets

l'Angleterre connaît sous le sur 
nom pittoresque et familier de "OUI 
Joe".
Une dynastie de meuniers

C'est l’homme le plus riche d'An-

Old Joe dirige ses affaires aveo 
fermeté. Les distractions ne 'mua­
ient pas pour lui: pas de récep­
tions, pas de concerts, pas (b spec- 
taclea 11 refuse tous les honneurs 
qu’on lui propose. A plusieurs re-

gleterre, quoique ayant débuté de | pris(,8j oorge V et le gouverne- 
la façon la plus modeste. i ment ';uj ont offert de l'ennoblio

Depuis trois génération», scs an- 0]<1 Joe mill-|,v ,](.U\
cêtres sont meuniers dans le York-j jt a trolg {i)s raais nc 1(.nr a m 
sbire et c est dans un moulin^ ft zqç, pp ponce de son contrôle sur 
vent que Joe voit le jour en 1854. ,u>s affaires.
Avec ses parents, 11 travaille an . , , g—
moulin. Aucune besogne ne le rc-:]e suis encore capab.c 
bute. 11 est grand et fort et possède ! de travailler ! .
au surplus un vif sens pratique. | Son oH^nalité n toujours été le 

11 vient d atteindre sa vingt-uniê- ; sîljç* d’étonnement de la filé do 
me année lorsque non père meurt. ]-ollqrt.8. jçn 1335, m. conçut il pas 
Alors Joe se lance dans une grande i li(iée J(. subventionner les films
entreprise. 11 ne possède que peu ul reconstUuaient de grandes s-cê- 

PARIS, 22. idép. part.) _ Le roi ! d’argent mais il a fait provision dp
Pierre de Yougoslavie est, avec ses 
quinze ans, le plus jeune souverain 
d'Europe.

Le prince régent Paul, qui suit 
de prés son éducation, vei’le à ce

i! achète un moulin ft va­
nes religieuses ?

L’autre jour, Old Joe arrive
pet»’- Un Stave problème se pose . gtudlo pour KIlrveiller l'cx v.utluu 
ft lui: il faut acquérir du blé, il ; (I-Un ,je ses films. Un assistant,
n’a plu 
ten 1er

s d argent. Il ne sa'^.<*u' i Payant pris pour un figurant, 1 a­
t se confond en prières. ! postrophe:

| ospûrani que lus conseils lui vion- !
■Iront lu Ciel. Son attente n'est I p,.omène paR, ou travail)qu'il soit élevé dans 1 amour du ! 

travail et selon les principes les plus j 
démocra 

Aussi, 
que peu 
dépenses
donne que 80 francs par semaine. sens ,|uMl ,.s. bientôt en mosuv 
soit 2 dollars et demi. ,i,, s'approprier plusieurs aulres

Mais il lui est loisible d'aecrol- ! moulins ft vapeur, 
tre scs revenus par lui-mcme et. ft ;,.

Dites donc, là lias. Ici.

ttaues I**" vaim': un 3o"r 11 "nteml t,psr -ci c’estbien vrai, mon ami.
le jeune roi ne recalt-l’ ! voix n"i .!ui dte"mt “««•acheter üu ; ré H ow j0*( c-cst un -ons-ll
d’areen" de poche noS-scs 1,1'' , que je suis encore capable d.
ci argent ce pocnc pau. sc.s C onfiant, Josopli IlanL ïicliotu. ,

? personnelles. On ne lui pécule, tout eela avec tant d« bon • •_____________

Le cabinet belge remanié

Enouête sur les meurtres
ire ses revenus par :ui*imme ei. a , . . • n > 1
la manière de Pierre le Grand, qui i Ie tl0is Penscr -1 ffion ame j nrpffPS CR LâlSiOSUe
construisait des bateaux. 11 s adon- | Huit ans plus tard, Agé de 29 ans. j r b
ne aux joies de la menuiserie. j H est à la tête de plusieurs mil- j

Il construit, en ce moment, avec lions. j RUR.00S, 21. — Les nu tort • »
son Jeune frère et un de ses ca- Mais les succès financiers’ et ( nationalistes, dès leur entrée dai s
ma rades, un radeau fort capable de commerciaux ne le satisfont pas. i,.s villes de Catalogne et dans ics
tenir l'eau. 11 a. d’autre part, !n- i ct 11 v''ul s« f#lro missionnaire, villages, ouvrent des enquêtes sur
venté toute une série de jouets amu- ‘‘uitter l'Angleterre pour les rolo-' ies meurtres remontant au début
santx en bois qu'on lui permet de n,PS' ofl 11 t,auvora !cs en ; ,)e la guerre civile jusqu'à la nnso

perdition. ! de possession de l'administration
-"Jusqu'Ici je ne me suis occtl- p!lr les nationalistes dans b s pa.'s 

pé que de mes Intérêts, il faut que récemment conquis, 
ie pense à mon lime”, écrit-il. ft i^a plupart des prêtres de la Pr,v 
l’un de ses amis en le chargeant vinee de Lérida et de Tortosa au­
de la. gérance de scs affaires. raient été assassinés au cours (le

Scs bagages terminés, il était sur i ja première année de la guerre f i­
le point de s’embarquer pour les I v p,. ]] n'étalt pas posai'le de 
Indes, quand son ami déclina l'of- 1 rifiêr toutes ces causes ct tontes 
fre qui lui était laite: j c03 aeC1,sations avant que le R'h

"Tu ne seras jamais qu'un mnu- rjtojro Pe fût reconquis. £ y 
vais missionnaire. Ton rôle est de ________ ____________

InGndaHcn en Argentine

vendre.
Son compagnon de Jeux n’est pas 

un fils de prince ou de grand sei­
gneur. C’est le fils d'un honnête 
cordonnier. Kostlch. On les voit 
toujours ensemble sciant les plan­
ches. rabotant, clouant.

— Un futur roi et son ministre 
démocratique en miniature, — dit 
le prince Paul, son tuteur.

BRUXELLES. Belgique, 21. — 
Le premier ministre Paul-Henry 
Spaak a remanié son cabinet, hier 
soir, afin de raffermir son gouver­
nement et rendre ainsi possible l'a­
doption de nouvelles mesures fi­
nancières. Le nouveau cabinet se­
ra présenté à la Chambre mardi 
prochain. Il est formé comme suit:

Premier ministre: Spaak, socia­
liste, ministre des Affaires étran­
gères : Paul-Emile Janson, libé­
ral; ministre de l'Intérieur: Joseph 
Merlot, socialiste: Finances : Al- 
bcrt-Edouard Janasen, catholique; ]

Justice: Emile Vandievoet, catho- ................ .......
lique; Agriculture: le comte d'As- j Bourse des blés.'

rester auprès de tes moulins; c'est 
ainsi que le Créateur en a décidé”.

Joe Rank ne bronche pas; 11 
quitte Huell et s’établit ft Londres, 
où il devient une des têtes de la | 
Liverpool Raltic Exchange, la

premont Lynden, catholique; San­
té publique: Emile Jennissen, libé­
ral: Transport, Pastes ct Télégra­
phes: Henri Marck, catholique; Af­
faires économiques: Jules Barnich, 
socialiste ; Colonies: Albert de
Vieeschauver. catholique: Instruc­
tion publique: Octave Dierckx, li­
béral: Travaux publics: Auguste
Balthazar, socialiste: Travail ct
Bien-Etre social; Achille Delattre, 
--.-a’i<;te: Déferre nationale: le
général Heaii Dénia, non partisan.

Pourvu qu’on m'ait désobéi!”
Au moment de la déclaration do 

guerre, Joseph Rank, qui passe ses 
vacances en Autriche avec son 
épouse, est emprisonné par le gou­
vernement impérial. Soudain il se 
souvient avec stupeur qu’il a lais­
sé des ordres stricts è ses emplo­
yés pour la vente et l’achat des 
blés. Eu temps do guerre. les ins­
tructions ne doivent pas être les 
mêmes qu'on temps de paix, et 
Joseph Rn.uk prévoit la ruine.

CORDOBA. Argentine, 21. 
appris que douze persannis 

étaient mortes et que plusieurs a i- 
tres étaient disparues aujourd nui, 
par suite d'une inondation oans r- 
province de Cordoba, région «J 
centre de l'Argentine. *

ROME, 21. — Une femme ct tir * 
hommes ont é‘é fusillés ce ma m 
par un pe'oton d'exécution, a-PFs 
avoir été trouvés coupables du meur­
tre d'uuc fillet’’ de cinq ans. Co- 
’umba Dogru—, i est l’une des rares 
femmes ft subir la peine de nm,» 
en Italie.
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PARLONS
CINÉMA
avec Marc THIBEAULT

Les magnats d'Hollywood, sans aucun deute dans le but de faire 
oublier encore plus longtemps au gouvernement américain sa poursuite 
antitrust, ont ordonne à leurs studios d'envoyer à Washington, pour 
le Bal du Président, qui aura lieu lundi le 30 courant, leurs plus impor­
tantes vedettes. De fait, jamais Hollywood n'a tant voulu plaire à 
Washington, et déjà Warner Bros, annonce que George Brent, Errol 
Flynn. Bruce Cabot et Olivia de Havilland seront scs représentants au 
Bal du Président. Les autres s udios désigneront probablement bientôt 
ceut qui. en leur nom. auront pour mission, le 30, de plaire au gouver- 

. nement.
Ei roi Flynn est arrivé i New- Norman Bel Geddes. régisseur de la 

York par avion hier. Il séjournera scène et de l'écran... Bill Robinson 
dans in méiropo e américaine du- avait remporte ie Prix Ted Friend 
r ant deux ou trois Jours et partira en 1937 et Mdton Berie en 1936... 
'•iisUi'e pour Washington, aceompa- Betty Omble a déclaré en fin ; 
gae de Bruce Cabot qui est déjà à de semaine que sa séparation d-

Au Loew’s
Le théâtre Loew's nous offre un 

fort bon programme cinématogra­
phique et scénique, cette semaine.

n y a d'abord le film "Say it in 
French", avec Olympe Bradna. la 
charmante vedette française dont le 
talent; s'affirme de plus en plus. 
Olympe tient le rôle d'une Jeune 
épouse qui. par un étrange con­
cours de circonstances, devient la 
bonne4 de ses beaux-parents. Inu­
tile de dire que ce personnage con­
vient tout-à.-fait à sa malicieuse 
p: rsonnaiité. Le rôle du mari, in­
terprété par Ray Miiland. com­
porte lui aussi plusieurs situations 
bizarres et comiques desquelles MA 
land se tire avec beaucoup de ver­
ve. Une débutante. Mlle Irene Har­
vey. fait aussi preuve de beaucoup 
de talent.

Sur le scène, t'orchestre de Ben­
ny Meroff, qui comprend ie pla­
niste-roi du swing. Hank Rose, pos­
sède beaucoup de rythme et de ver­
satilité. I.n numéros de Don Tan- 
nen. Roy Richards. D&s Lane. Mar­
tha Perry, RoUo et Verna Pick:'.' 
sont de l'excellent vaudeville.

UN SUPERBE FILM 
EN TECHNICOLOR AU 
THEATRE CAPITOL

Eri-ol Flynn

New-York de­
puis une semai­
ne. Toils deux 
viennent de 
tourner vi a n .s 
** Dodse City . 
avec Olivia de 
Havilland. pour 
Warner Bros 

Mlle de Havil­
land et George 
Brent se ren­
dront directe­
ment de Holly­
wood à Wa.sh-

.larkitr (Y«og;iti rFitvait pas ôté son 
idée*.. Mlle a aussi déclaré que 
Jackh* avait commis quflquvs <?r- 
ronrs... "Par exemple*', u-t-elle dit, 
"lorsqu'il a dit que nous noun 

! étions séparés jusqu’à ce que les . 
choses s'arrangent ’ il sait bien, 
pourtant, que je suis prêt»» i\ re ( 

' tourner chez lui dès qu i! nie le 
demandera, et n allez pas c.roitv 

: que je l'ai quitté parce qu i; tt‘avait 
pas d‘argent.. (Vest absolument 
i'aux"... Le Group Theatre de New ; 
York cherche à ougager John (Jar- i 
field, qui attira l'attuntiou d** War­
ner Bros., alors qu'il jouait, sur le ; 
Broadway sous le. noui de .lui

Lionel Daunais 
et Charles CouSet

Le., ri il 
riqui. . Mc 
Goulet 
rrux à

urs des Variétés Ly- 
M Lionel Daunais et Ciis 

en ne peut plus heu­
r cette -wma h • -m

•'Kentucky'', le filin que ta di­
rection du théâtre Capito! offre au 
public eette semaine, mot en vo­
lette Loretta Young, brillante et 

, jolie artiste. Richard Greene, jeu­
ne premier plein de promesse, et 
Walter Brennan qui s’acquitte de 
son rôle à la perfection.

I -e film, en très belles couleurs 
! naturelles nous fait voir tes super­

boa paysages de l'état du Kentuc- 
kv. célèbre par ses nombreuses 

| écuries où Von fait l’élevage et le 
tressage des pur-sang. On assiste 

I aussi au célèbre Derby, à Chur- 
1 chtll Downs, une des principales 
courses pour chevaux en Amêri- 
que.

Tout au long du film, nous som­
mes témoins d’une délicieuse idyi- 

! !c qui h le plu., heureux dénoue­
ment. Bref, c’est un film qu’il ne 

I faut pas manquer d’aller voir
I-o second film A l’affiche, "The 

| Refugee", un épisode de la série 
de reportages The March of Time, 
nous décrit ce qu’est le problème 
des réfugiés juifs, et leur désir de 
s’établir dans leur paradis. la I ’:i 
:esUne. le* tout est complété pur 
une comédie de Charrie Chase" et 

1 1rs actualités filmées

“LE CALA DU RIRE”
Ir- cercle social bilingue Buies- 

Drummond, section française, pré­
sentera lu troisième soirée de sa 
saison au début de février.

Emile Coderre sera ie centre de 
l’activité de cette soirée avec une 
causerie humoristique et. comme 
toujours, médite, intitulée: Tout
le Monde Dit: -J eu nrrach • ’

M J -Eugène Gaudin-Scheller, 
] dlrectcur-londnteuT du cercle, pré­
, sentera des poèmes humoristiques 
! sous le titre général de : "Cli.irges- 
j Satires Retroussées à la Old En­
! gland. Aoii; Shocking!"

Avant la causerie de M Jean 
: Narrache. M. Artiiur Prévost, pré- 
jseutera un court travail intitulé : 
j "Elucubration d un Gratte-Papier”. 
! Cette soirée sera sous la préai- 
i dence du docteur J,-Urge! Ganepy, 
| président actif du cercle.

La date et ie lieu seront annou- 
I céa durant la semaine.

jng'.on Parmi les autres artistes q. 
assisteront aussi au Bal du Prési- (Jarficld. pour le premier rWo de la

pièce ri' I r v, : n Simw. "Tlie Quiet 
(’ity"... (lu cherche aussi à enga­
ger sur le Broadway, les artistes 

de l'écran Luise ;
28®_____ ' Rainer. Marlene
Si nietiieh, John j

8, g . d Clialterton . . .
I Jf 'T2& c '■ Ue-ci doit

***■ jom‘r ciaiis Ih
W'- SI I»** "Farewell

jwE- P e r f ormanee 
tandis que Mar- 
li ne Ideirieh a 

yiriprijl, ' reçu une offre
jjjr" i --À»*’ pour le premier:
• ■ v. ■ ri ' ■; *■ i rôle de "Thej

Carousel". . Ana- ; 
tôle Litvnk rti- j 

de vue de "Con- i 
fessions of a Nazi Spy”, film qui

dent qui, chaque année, clôture la 
j..annagne du gouvernement amé­
ricain contre la paralysie infantile.
*• treuvent Dougla.: Fairbanks Jr..
Ciaire Trevor, qui sont actuellement j 
a New-York, et Vera Zorina. Kitty j 
Carlisle. Waiter O'Keefe. James :
Melton. Eddie Dowling, Morton j 
Ktowr.e.v, Benay Venuta. Lucy Mon- | 
roe. Barry Wood. Mary’ Eastman, i 
Nan Wynn. Raymond ScoU et Glen I 
Gray et son orchestre. 'iu retiré- 
..enteront le Broadway.

Janet Caynor va-t-elle 
vraiment épouser Adrian?

Un ami d'Hollywood, qui est très 
bien informé même s'il n’est pas j 
Journaliste, m'apprend que Janet i rigera les pris*
Gaynor et le costumier Adrian ont 
nullement l'intention de s'épouser, mettra en ved.-Ue Edward (I. Ro­
' Je les al souvent vus ensemble", binson. Francis Lwderer et Paul 
dit-il. et vraiment je ne comprends Luka» . I,a mélodie préférée de 
pas pourquoi on dit qu'ils s'aiment Robert Taylor csi "Stompin' ai the

‘ ................. " lui. inv­
est l'au

l eu ri... Quant à Joau Beuiiett. «Ile 
! aime beaucoup lu mélodie "Von 
, Must Have Been A Beautiful Ba­

ll ailleurs. Janet Gaynor a fhe- • . ,p,ol,:i,,lcm nt p qu’elle
twème laisse voir, à New-York, qu el- , d^j;) uu très joli bébé)... Elijah
le n’avait nullement hâte de devenir William Uargan. oncle de l’acteur
Mme Adrian lorsqu elle a déclaré: j William (largua, vient de décider 
' Peu!-rire que nous nous épouse- {[e se retirer des affaires (il a s.s

Joan Bennett

P».UJU{UU1 UII U1 qil 118 A nmir*IU ** ............... * ........... ‘ • ......... .. ••

et qu'ils vont ,se marier. Mai5 Ils ^uvo-v Wiek**y Ko<>n» y. lui. 
:«ont comme blanc et noir! IV. n'ont 1‘ Vl' ^ ll'*;iJ t (il «*n vst

dt‘ pins grands mi eus daru*; le <io- ; 
inaine de l'opérette "Trois Valses 

Cte m trieurs n'ont reculé devant 
aucun .sacrifice pour monter nr. 
spectacle de tout premier ordre La 
mise eu scène en est des mieux soi- j 
«nées. les répétitions très nom- ! 
tireuses sent sous la direction de M. 
Lionel Da un «us. qui n'a ee.v r* de ! 
veiller à îa tior.ne Interprétation du ! 
texte, assisté de» Jean Goubr pour ! 
'.a partie musicale, de Murenoff 
pour ce oui concerne la chorêgra- i 
phie. Quant a Charles Goulet, qui I 
fait sa rentrée sur la scène cette 
saison, il a travaillé conjointement f 
avec Alfred Paniel et Aimé L?- 
voie, pour la grande satisfaction des i 
mélomanes de notre scène lyrique 

Une pléiade d’artistes ayant à I 
leur tête. Geneviève Da\is-Lebel ; 
sont chargés de défendre cette oeu- 
\Te d Qscar Strauss.

La vente dfs billed se fait au bu- • 
reau des Variétés Lyriques, au Mo- ; 
nument National, et la réservation , 
peut aussi se faire en téléphonant ; 
nu bureau mémo tous le^ jours 
(dimanche excepté) entre 10 et fi 
heures en signalant h\s numéros: | 
LAnc&sier 3003 ou PLau*au 0404

2^ el dernière semaine

p.is i-v (l’.éine goûts, la même men- . 
teltté, etc . etc."

rons c-îttn année, peut-être seule- 
ic^int ! an prochain". C'était évidem­
ment de "gros peut-être".

ausi et a offert son neveu la 
présidence de sa compagnie de cra­
vates... "Kt dire que déjà", expiiqip

donc en grande primeur (largua, "j'ai vendu des cravates à
que je volts révèle le fait que l'i­
dylle Janet Gaynor-Adrian n'est

”.-> sons sut 1 Broadway!".. 
George lî.Tt a en fin de semaine

probablement qu’un autre "publici- brisé définitivement son contrat >
ty stunt" d’Hollywood 

i Réflexion personnelle 
les procliaines nouvelles ne dé-

avec Paramount. ■ H y a quelque: 
J'cspere semaines. Partimouiit suspendait

{ Tj* **.5t Grafien Gélinas 
o MONUMENT 

NATIONAL
SOIREE: 5, 6. 7. 9. 10, 11 et 12 fév.

Prix: 60c. 85c. S1.00 et $1.25 
MATINEE: 5. 7. 8. 9. 11 et 12 fév. 

Prix: 40c, 5Cc, 60c. et 75c 
Billets a la pharmacie 

SARRAZIN 4 CHOQUETTE 
Roc Ste-Catherine PLateau 9626

UNE SEULE SEMAINE 
Portes ouvertes à 10 h. a.m.

Prix du soir à 5 h. p.m.

LEWIS STONE 
MICKEY ROONEY^- 
CECILIA PARKER 

FAY HOLDEN

Haft parce qu’il avait refusé de

M mienne i.
sxjéiudiront pa.s rhl^toirc Ci* n:o:i ami paraîlre dans la couiedH* imi.-icalt*

1 "St. fauuis Bliies**.. Tout fut oublié 
toutefois lorsque Raft accepta le \ 
premier rf»!*» de "The Lfuly’.s From : 

1 Kentucky"... !„*\ semaine dernière, j 
l'ex-boxeur refusait la vedette d** 
".Magnificent Fraud’*... Raft a dé- 
elaré que le rôle «m’on lui offrait 
dans ce film était c*diJ! d'un gigo­
lo!.. Paramount cl Raft ont donc

< ». ;M»|IC 
\ H-

Ici et là...
Sophie Tucker a rem port* en fin 

de semaine le Prix Annuel de Ted 
Friend, qui est l’honneur le plus 
convoité chez les artistes de caba­
rets. Il fallut une heure et quinze
mmutes au jury pour choisir Mite saM1R(lj ,lé4.btr,; lp (.ontr;U qni le, ; 
Fucker qui fait du theatre depub liai, (.o:ltr;.t , stipuiak Ba. !

plrn de 20 uns... Lue liste de 103^ ar- i jre (1(. „ 250 „ar 8t.main„ ,)0„, ‘ 
testes fut soumise au jury qui était R)lft „ s,.,a n.mpiaté ll:„18 -Ma 
forme de 1 e..-inaire de Lew-àorx gnific.ent Fraud” j>ar Lloyd Nolan.; 
Janif.s-J Walker. Billy Gaston, co- (|I1| j-aval. aussi remplacé duns 
méilien de la scène, Vinton Freed- ■ ..st r^mia Blues"... 
le/, réalisateur du Broadway. J J.
O'Connor des studios BKO Radio.
Carlyle Blackwell, ex-vedelte de Té- ---------------------------------------- '
cran. Horace Stooeham. proprié- • POUR AUTRES NOUVELLES
taire des Giants de New-York. et| theatrales, voir page 18

HIS MAJESTY’S
LA GRANDE REVUE MUSICALE

“PINS & NEEDLES”
rv»lr 53c. %1.73 Ma» Mer. à Sl.«

.soninll Mat. .W Ai J*..î'

thane? *
1ÂW6MTDM

t^EACHtOMÈfR
ELÎA LANCHESTER

Kt sur ce. A DEMAIN. TW®
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Un million de personnes 
dans les prisons russes
PARIS, fdép. part.) — Le fameux général Lueshkow, 

ancien chef de la Cucpéou, de l'Extrême-Orient soviétique, 
qui comme on sait pot éviter l’épuration stalinienne, grâce à 
sa fuite, adresse un message au peuple américain.

Dans ce document, le général Lueskow affirme qu’il y a 
un million de personnes arrêtées au cours de ces deux derniè­
res années qui se trouvent actuellement dans les prisons sovié­
tiques, sans compter tous ceux qui sont tués avant leur ar­
restation.

Parmi les prisonniers, beaucoup sont exécutés journelle­
ment par des équipés spéciales de tueurs.

ELU PRESIDENT

Commémoration du 
premier service 
postal au Canada

OTTAWA. 22. — Sur recom- 
inan.union <le !a Commission (les 
Sites et Monuments historiques 
«lu Canada, le Bureau des Parcs 
nationaux du ministère des Mines 
et des Ressources k Ottawa, vient 
de poser une latdette commémo­
rative en bronze sur le mur exté­
rieur du terminus postal de la rue 
St-JacqucS k Montréal, dédiée au 
premier service postal du Canada-

Le premier service postal (lu 
Canada date du régime français, 
alors (pie les lettres du Gouver­
neur et de l'Intendant étalent 
transportées par un messager 
nommé, qui avait également le. 
permission de transporter le 
courrier que des particuliers lui 
confiaient. La rétribution accordée 
su messager par la commission de 
l'Intendant était de dix sous pour 
une lettre transportée de Québec 
A Montréal, et de cinq sous jus­
qu'à Trois-Rivières, avec tarif 
proportionné pour les distances 
plus grandes ou plus courtes. Ce 
premier de ces courriers fut Pier­
re DaSilva, surnommé "Je Portu­
gais", qui reçut sa commission de 
l'Intendant Raudot en 1705.

Quand le Canada tomba sous la 
domination britannique, le pre­
mier service posta! régulier fut 
institué en 176,'i par Benjamin 
Franklin, alors Sous-ministre des 
Postes pour les colonies américai­
nes, qui ouvrit un bureau de Poste 
à Québec avec succursales à 
Trois-Rivières et à Montréal. Vin 
service mensuel par courrier fut 
établi entre Montréal et New- 
York, ce qui permit de livrer à 
New-York la poste canadienne 
pour outre-mer en temps pour la 
placer sur les bâtiments en par­
tance. Afin de hâter l'échange du 
courrier entre les bureaux de pos­
te canadiens, les maîtres de Poste 
reçurent l'ordre de fournir des 
chevaux de selle aux’courriers à 
six deniers le Heu. ce qui n'était 
que la moitié de ce qu’on exigeait 
du public pour la même distance. 
I.es passeurs le long de la route 
avaient également reçu dos ordres 
do traverser les courriers promp­
tement et rapidement, pendant 
que les capitaines de bateaux, fai­
sant la navette sur le St-Laurent. 
avaient reçu des instruction» de 
livrer les lettres qui leur étaient 
confiées au plus proche maitre de 
Poste qui les paierait pour eha- 
quo lettre. Les voyages des cour­
riers entre Montréal et Québec se 
faisaient toutes les semaines, al­
ler et retour, en trente heures en­
viron. „

TRIBiSE LIBRE

L'IMMIGRATION

mam
LA GUERRE D’HIER ET 

CELLE DE DEMAIN
par J.-B. BLANCHARD

Grande étude documentaire écrite spécialement pour 
“L'Illustration Nouvelle”.

Monsieur le rédacteur.
Je me permets de faire quelques 

remarques au sujet de l'immigra­
tion de réfugiés juifs au Canada.

Comme Canadien et au nom de 
nies enfants, je proteste de toute 
mon finie contre tel projet, que ce 
soit M. Pitch député, ou M. Chip- 
man du Y.MC A. ou encore le dé­
puté CCP., M. J. Goldwell, qui 
demandent avec Lint d'ardeur no- 
fr» pays pour le donner h des 
étrangers.

.1» demanderais à ce monsieur 
M.-.T. (ioldwell qui est en faveur 
de cette Immigration juive au Ca- 
nuda de bien vouloir _ s'apitoyer 
avec autant de zèle sur le sort de 
milliers de Canadiens sans travail 
qui désirent ardemment gagner 
leur vie dans leur propre pays, où 
ils n'ont pour toute ressource que 
le secours direct qui ne leur per­
met que d’exister dans les condi­
tions que l'on sait.

Kst-co que l'opinion d'un vrai 
Canadien sera publiée comme cer- 
!e» de ces messieurs.

.l’espère que nos gouvernements 
à Ottawa vont réfléchir un peu 
sur la situation canadienne avant 
d’encombrer notre pays de ces ré­
fugiés.

Bien à vous.
AI.FRED I.A BELLE.

(B)atk A StoUer)
'I. René lhiguay a été élu prési­

dent de la. section de Montréal 
du ( llih Automobile (le Québec 
lors de la première assemblée 
régulière du conseil d'adminis­
tration.

Le Dr J.-P.-E. Rheault 
en Nouvelle-Ecosse

SAINT-HYACINTHE, 22 — <D.
N. C.» — Le Dr J.-P.-E. Rheault. 
rie Saint-Hyacinthe, médecin-vété­
rinaire et spécialiste de lélcvago des 
animaux à fourrure, est parti pour 
la Nouvelle-Ecosse. Il y donnera 
une série de conférences aux éle­
veurs de la région de Digby. C'est 
à la demande de l"hon. John A. 
MacDonald, ministre de l'Agricul­
ture dans le gouvernement de la 
Nouvelle-Ecosse, qu'il a entrepris 
sa tournée de conférences. Le Dr 
Rheault fera là-bas un exposé des 
méthodes rationnelles d'élevage qui 
ont assuré jusqu'ici le succès dans 
les fermes de la province de Qué­
bec.

UN VOL D ARCENT

Vendredi soir des cambrioleurs 
sont entrés dans l'appartement de 
M L. S. Felson, 3514 rue Hutchi­
son, en enfonçant la porte d'arriè­
re, et s'y sont emparés rie $fiO en 
argent, ainsi que des bijoux valant 
1185.

Le gouvernement fédéral 
prié de régler de façon 
définitive le chômage

La résolution suivante fut adop­
tée à l'assemblée régulière du Club 
ouvrier Maisonneuve:

"ATTENDU que durant la cam­
pagne électorale fédérale de 1935 
les membres du parti libéral s'é­
criaient sur les tréteaux publics 
à travers le pays que le chômage 
était un problème d'ordre natio­
nal et qu'Üs étaient pour le ré­
soudre.

"ATTENDU que la situation ne 
s'est guère améliorée depuis, car 
la misère est grande dans notre 
riche pays et les chômeurs se 
comptent encore par centaines de 
milliers.

"ATTENDU que si le gouver­
nement fédéral est capable de pré­
lever un montant d'une cinquan­
taine de millions pour le prochain 
budget militaire, ce qui est en 
somme une oeuvre de mort et de 
destruction, il devrait avoir l'ingé­
niosité, pour ne pas dire la décen­
ce, de trouver un montant d'ar­
gent au moins égal pour régler la 
question du chômage, ce qui serait 
une oeuvre de vie et de construc­
tion.

"Le Club Ouvrier Maisonneuve 
désire demander encore une fois 
au gouvernement fédérai de profi­
ter de la présente session, qui sera 
peut-être la dernière avant, les 
prochaines élections fédérales,
pour régler définitivement la 
question du chômage en donnant 
du travail à tous les chômeurs de 
ce pays et ce serait en même 
temps une manière habile d'aider 
la population à croire encore aux 
futures promesses du parti libé­
ral."

(SUITE)
Le Président de ia chambre syn­

dicale des maîtres tailleurs, \ oisin 
se rendit à l'intendance et fit des 
propositions dans ce sens. On lui 
répondit qu'on avait pas besoin de 
ses services pour le moment. Né­
anmoins, on prenait bonne note de 
ses offres et on y songerait le cas 
échéant. Le 15 octobre. Voisin re­
çoit une lettre de l'intendance de 
Mans lui demandant, s’il consenti­
rait à faire un rabais de 10 pour 
cent environ sur ies bases de prix. 
Cos prix sont, pour:

"Une capote d'infanterie 5 fr 17
“Une veste 2.89
"Un pantalon 2.
"Un manteau de cavalerie 5.87
"S'il accepte ces conditions, il 

obtiendra un premier marché por­
tant sur:

1.000 capotes d'infanterie
1.000 vestes d'infanterie
300 pantalons
300 manteaux «e cavalerie.
"La lettre était signée de Mou- 

reaux, sous intendant de la 2e sec­
tion au Mans. Patrons et ouvriers 
furent d'accord pour accepter les 
propositions.

Le 20 octobre il se met on rela­
tion avec l'intendant et l’informe 
qu'il accepte les prix. Quelques 
jours après, Voisin recevait la vi­
site d'un jeune soldat de 2e classe 
délégué du sous intendant Mou­
leaux, qui se déclarait muni, di­
sait-il de tous les pouvoirs de la 
sous intendance, et présentait à 
signer à Voisin un marché établi 
dans les conditions indiquées dans 
la lettre Voisin, et comportant 
commande de:

1.000 capotes d'infanterie au prix 
de 5.17 par -unité.

1,000 vestes d'infanterie au prix 
de 2.87 l'unité.

1,000 pantalons d'infanterie au 
prix de 2.00 par unité.

300 manteaux de cavalerie au 
prix de 5.87 par unité.

Ces prix sans aucun rabais ni 
fournitures autres que le fil.

•'Voisin signa le marché établi 
en double, et le jeune soldat se re­
tira en indiquant que Voisin rece­
vrait l'un des exemplaires revêtu 
de la signature du sous-intendant.” 
Voisin ne recevant aucune nouvel­
le de l'intendance, lui écrivit le 12 
novembre. Deux jours après, il re­
çoit une lettre du sous-intendant 
qui lui fait connaître que X. (le 
soldats de 2e classe secrétaire de 
l'intendant) parti du Mans hier, 
aura le plaisir de le voir pour lui 
porter scs instructions. Voisin at­
tend la visite du jeune soldat et 
l'attend encore.

Devant de tels procédés. Voisin

se décide à écrire au ministre
; 30 novembre. Le ministre ne k— 
i [tond pas à Voisin mais demand» 
des explications au sous-intendar.t 

; du Mans; Moureaux répond qu i 
n'a jamais considéré le marc. » 
comme définitif quoique signé pur 
Voisin. 8 j

, "Si. ajoute, le sous-intendant, s 
n'ai pas repris les pourparlers en­
gagés avec l'organisation qu'il rc- 

i présente, c’est uniquement pari e 
S que les rapports qui ne sont noue., 
à la mémo époque entre la 2r .sou - - 

I Intendance au Mans et d'aulnes 
fabricants de relations plus fini: , 
ont absorbé tous les draps dont •.
4e région pouvait alors disposer

Plus curieux que le sou.s-.evve- 
taire d'Etat à la guerre (Thiorr -, 
Symian découvre le pot aux rases; 
le directeur du contrôle, de Boy.--, i 
avait adressé au sous-secri I d'é­
tat une note où était dit:

"Le directeur de l’intendance ex 
la 4!ème région, parait avoir com­
mis une erreur, en envoyant exa­
miner les propositions de divers ' 
fournisseurs de Paris par un soldat 
de 2e classe, en fait, pouvant être 
concurrent de ces fournisseurs.

"En outre, Symian pouvait cons­
tater que plus de cent march'» 
avalent été passés à des industriel.') 
de Chartres, du Mans, d'Alençon 
et surtout avec le gras confection­
neur de Paris. Il apprenait auf.-i 
que “le jeune soldat envoyé k Pa­
ris n'était autre que Gabriei Cognac'' 
le prince-héritier de la Samaritai­
ne". Quoique soldat au 117e de ligne 
et appartenant à la réserve de l'ac­
tive, étant de la classe 1900. il est 
mobilisé à la 4e région, au bureau"-» 
de la sous-intendance; il est sc- * 
crétalre du sous-intendant Boti- 
rcaux et fournisseur, ii est attaché 
à la réception des marchandises', _ 
il est agent accrédité de tous bé) 
fournisseurs mais il est simple sol- v 
dat et il ne touche en cette qualité 
que le prêt de cinq centimes par 
jour. Mais pour que Cognac ,-ach») 
quii n'a pas affaire en servant 
courageusement son pays, à des in- »■ 
grats. un arrêté du (i mars 1915 
inséré au Journal officiel du 9 mars 
nommait Gabriel René Cognac .-im­
pie soldat au 117e d'infanterie a i 
Mans au grade d'attaché de 2e 
classe à l'intendance militaire, c'est- 
à-dire an grade de sous-Ucutenar.t 
(Symian).’’

LA MORUE FRANÇAISE La 
morue française est une société de 
pêcherie et de séchage de morues 
dont le conseil d'administration 
était imposé de la façon suivant»:

(A SUIVRE)

JERUSALEM, 21. — Mustafa 
Aljezaira, accusé d'ëtre un des 
principaux aides du chef de» ara­
bes rebelles. Aref Abdul Uazzek, a 
été condamné à mort par une cour 
militaire, aujourd'hui, pour posses­
sion illégale d'armes.

Art* Landry
DincciKi ri ne itm'.raii.i.es

SERVICE U'AMHl I.ANtK 
FRoriIrnac P1SI SÎ8 RACHEL EST

Institut Sténographique Perrault
375 STENOGRAPHES OFFICIELS 

La Perrault-Duployé est l'unique système approuvé par le 
Conseil de l'Instruction Publique (1899) et adopté officielle­

ment par )a Commission Scolaire de Montréal (1919). 
STENOGRAPHIE FRANÇAISE ET ANGLAtSE 

DACTYLOGRAPHIE ET TRAVAIL GENERAL DE BUREAU 
Préparation aux examens de sténographie judiciaire 

COURS PAR CORRESPONDANCE — COURS JOUR ET SOIR

3742, rue Saint-Denis Montréal Tél. PLateau 2660

BRICK BRADFORD — La Forteresse de la Terreur
Pauvre bétel... Puisqu'il le faut, 

je ferai route à pied !

J&àèifo > V'
'.s?

imm
Brick vide les étriers et saute dan» 

on fourré au moment où bondit 
le lion.

-L- ' -SCEa*



UNE GLORIFICATION DE LA LANGUE 
FRANÇAISE A L’ACADEMIE BELGE

Discours de M. Robert de Trax
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PARIS, 22. — (Dép. part.) — 
Une grande séance de l’Académie 
de Belgique a eu lieu ft Bruxelles, 
à l’occasion de !a réception des 
nouveaux membres, parmi les­
quel.? des femmes.

On sait que l'Académie belge 
comprend dix étrangers, apparte-1 
nant aux pays de langue françai-1 
se du monde entier, dont le pro- : 
tenseur Edouard Montpetit de 
Montréal.

Le discours a été prononcé par I 
M. Robert de Traz, nouvel élu, qui j 
a remporté tous les suffrages d'u­
ne assistance d’élite, venue pour 
l'entendre. Il n'a pas eu à pronon­
cer l'éloge d'un prédécesseur, car 
il occupe le quarantième fauteuil, 
demeuré vacant depuis la fonda­
tion de la Compagnie en 1921.

!...

i n r

JI, Kdmiard .Montpetit, un des
membres de l'Académie de Bel-
glque.

Robert de Traz a célébré la 
beauté et la puissance du verbe j 
français qui déborde au delà des ■ 
frontières politiques en Europe et 
dans les Amériques. 11 a livré aux j 
méditations de ses auditeuis de j 
sages et profondes réflexions sur j 
ce qui unit les écrivains fiançais j 
de différentes nationalités et par­
ticulièrement les Roman.!.- et les ; 
Wallons.

Jamais encore ce sujet n’avait' 
été aburdé et étudié d’une manié- 
le aussi pénétrante. Les inteliec- ! 
tueis wallons l'ont senti intense- i 
ment. Plus qu'au dix-neuvième! 
siècle, en raison de l'épanouisse- ' 
ment des deux cultures française 
et flamande, les écrivains belges j 
d'expression française veulent | 
participer au mouvement littérai­
re dont Paris est le foyer ardent.

Ils ont été heureux d’entendre 
M. Robert de Traz, avec toute; 
l'autorité qui s'attache à son nom. : 
-souligner l'intérêt qu'il y a pour; 
la culture et le génie français1 
d'accueillir tous les écrivains, ! 
qu'ils soient consacrés par Paris! 

'ou qu'ils poursuivent leur effort; 
dans d'autres régions françaises 
du globe. Soulignons trois de ses 
réflexions:

Les Belges et les Suisses, tout i 
"en lui étant attachés par le coeur 
et l'esprit, aperçoivent, la France, 
du dehors, sons un angle qui sera 
peut-être celui de la prospérité, 
laquelle a-t-on dit, commence aux 
frontières. Un tel recul nous per­
met. sans nous laisser troubler 
par les incertitudes quotidiennes, 
d'être ces témoins. île lui rendre 

"Justice parmi les polémiques, et de 
la contempler en un mot dans son 
éternité.

Suisse romande et Wallonie 
sont des zones d'interprétation et 
d’échange des contrées de transi­
tion:

Les Wallons et les Romands 
sont compatriotes des Flamands 
et des Alémaniques, c’est-à-dire 
qu'ils ne sont pas séparés du ger­
manisme par une barrière politi­
que. Ils l’approchent sur leur pro­
pre soi, et nouent avec ses repré­
sentants des rapports de bon voi­
sinage, d'intérêt et d'amitié. Aus­
si une des fonctions des écrivains 
est-elle de rendre assimilable les 
unes aux autres des formes diffé­
rentes de civilisation sans toute­
fois les mélanger... Les petits pays 
ne peuvent s'enfermer dans leur 
histoire, leur littérature, leur éco­
nomie...

L'étranger n’est pas fatalement 
un ennemi. Qui sait si dans l’Eu­
rope actuelle les seuls véritables 
Européens ne se trouvent pas 
dans les petits pays ? Est-ce cela 
!e cosmopolitisme? Peut-être: 
mais il faut donner à ce terme 
moins une signification de diver­
tissement égoïste et superficiel 
que d'attention à autrui, d’em­
pressement à le comprendre. Le 
cosmopolitisme authentique est û 
la recherche de l'humanité.

Et avant de conclure par la glo­
rification de la langue française 
dont l'Académie belge consacre 
l’Universalité, M. Robert de Traz 
a suggéré aux Français de regar­
der au delà de leurs frontières. Il 
a dit:

“Comblés de gloire autochtone, 
Îe3 Français ne tirent pas assez 
d'orgueil d'avoir, par leur prestige 
et leur séduction, suscité hors de 
leurs frontières tant d’écrivains 
excellents et quelques-uns de pre­
mier ordre, dont l'ensemble appa- 
rait comme une sorte d’Académie 
idéale, indépendante des lieux, des 
dates et des races."

RELEVE DE 
L’EMPLOiEMENT

Lemptoiement au Canada en 
19.17 a atteint un niveau particuliè­
rement élevé, drpns'é seulement par 
i'nnnéi de boom 1929. Bien qu'en 
1938 l! y ait eu ralentissement de 
cette activité industrielle peu ha­
bituelle, l'emploloment s'est néan- 
moii s maintenu à un niveau plus 
élevé que celui de 1936 et des an­
nées précédentes connues, excepté 
1929 et 1930. Sur la base de 1926­
100, l'indice de 3938 a une moyenne 
cie 111.8, contre 114.1 en 1937 et 
103.7 eu 1916, d'après un relevé pu­
blié aujourd'hui par le Bureau Fé­
déral de la Statistique.

Résolution du conseil 
municinal de Montréal-Nord

Le conseil municipal de Mont­
réal-Nord. vient d'adopter une ré­
solu lion demandant aux aulorités 
fédérales de “prohiber l'entrée en 
ce pays de certains Européens qui 
transporteront ici les haines et les 
divisions de leur pays d'origine et 
prendraient la place des emplois 
qui reviennent de droit à nos na­
tionaux et seraient une cause de 
l’augmentation du nombre des chô­
meurs en ce pays."

Copie de cette résolution sera 
adressée à M. Joseph Jean, député 
du comté, aux honorables Cardin, 
Rinfret et Lapointe, et à M. W. 
Lacroix, député de Montmorency.

Fcifs saillants tirés du

de 2a plus ancienne Compagnie d'assurance-vie du Canada

o Les nouvelles assurances payées obtenues en 1938, non 
compris les annuités, se chiffrèrent à $64,968,806. lin 
plus, les sommes reçues au titre de nouvelles annuités se 
sont élevées à $1,959,342.

• La totalité de l'assurance-vie en vigueur, non compris les 
annuités, se monte maintenant à $814,935,337.

• Au Canada, les nouvelles assurances payées accusèrent 
une augmentation pour la troisième année consécutive.

• Le revenu provenant de primes pour nouvelles assurances 
s’est chiffré à $1,730,173, une augmentation de $74,983.

» Les primes nettes totales s’élevèrent à $25,322,766, soit 
une augmentation de $2 54,000.

® Les recettes provenant de toutes sources ont atteint le 
total de $38,641,377, une augmentation de presque 
$600,000.

• Le taux d’intérêt moyen réalisé sur tous les placements 
accusa une légère amélioration.

» L’actif augmenta de $6,554,505 et se monte maintenant 
au plus haut total atteint depuis la fondation de la Com­
pagnie: $265,894,243.

® Le fonds de surplus et les réserves spéciales ont été portés 
à $11,574,118.

« Une moyenne de plus de $S0,000 pour chaque jour ou­
vrable fut versée aux détenteurs de polices, rentiers et 
bénéficiaires, durant 1938—un montant total pour l’année 
de $24,642,372. Plus des deux tiers de cette somme 
furent distribués aux assurés et rentiers, de leur vivant.

® Depuis 1847, la Canada Life a versé aux détenteurs de 
polices, rentiers et bénéficiaires, ou a accumulé à leur 
profit, plus de $680 millions—au delà de $60 millions 
de plus qu’elle n’en a reçus en primes.

La Compagnie d’assurance sur la vie

V. R. F. MACDONALD
Gérant, Succursale de Montréal St-Jacques

LA POLICE SAISIT CES EXPLOSIFS 
DANS LA BANLIEUE DE LONDRES

- LONDRES, 21. — Les détectives de Manchester ont perquisitionné 
aujourd'hui un magasin vacant et une résidence à Chor!ton-on-Medlock, 
un faubourg, où ils ont saisi une grande quan'ité d’explosifs. Après 
cette perquisition, on fourgon de la police a pris chargement des barils, 

«boites, bouLeilles, réveille-matin et autres objets et les a apportés aux 
quartiers généraux de la police.

Des agents de la police spéciale ont été placés sur les lieux pour 
preveny des démonstrations. Une foule considérable regardait agir les 
policier». - - -

Il succombe en entrant 
à l’hôpital

M. Frank Job, âgé de 51 aria, de 
j 1185 rue St-Gcorges, est mort de 
cause inconnue, hier midi, en ar­
rivant à St-Luc où ii devait être 
hospitalisé. Son cadavre a été 

! transporté sur les dalles de la 
; morgue, où le coroner enquêtera ce 
i matin.

DES AVIONS A L’EPREUVE DES BALLES?

I MANILLES, 21. — On a envoyé 
i d’urgenoe, aujourd’hui, un garde- 
côte que l’on avait renforcé de ml­

i litaires, vers les lies Batanes, à la 
• nouvelle d'une bataille entre des 
: pécheurs japonais et - des soldats 
| phihàÿ'rj.' ' ' '

LONDRES, 21. — Le “Daily Telegraph”, par son corres­
pondant de Barcelone, rapporte aujourd'hui, qu'on a constaté 
l’apparition au cours des combats en Espagne de nouveaux 
avions italiens “à l’épreuve des balles”.

Le correspondant déclare qu’il a entendu dire par des 
officiers de l’état-major que ce sont des appareils de chasse 
“peints en bleu et remarquablement armés”.

D'après le correspondant, les avions volaient bas au- 
dessus des lignes des gouvernementaux, dans un secteur voi­
sin de la côte, mais les bîl'es des m trailleuses et des fusils 
n'ava:cnt, aucun effet sur eux. “Les balles semblaient glisser 
sur leuis parois.”
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Le programme d’expansion des 
nazis vers l’Europe orientale

mil S, 22. Mép. part.) — D’aprês ! 
1rs journaux parisiens, KtwnfoerK | 
et Ifrss. spiilalement chaînés par 
(Ht 1er «le s’occuper des affaires I 
orientaies, ont en. ces temps der- i 
nier s ,*i Merlin d'importants entre* ; 
tien».

Kntrctieiis à double port* e. con* ; 
cernant la i’olo^ne et I 1 kraine.

Mandés par Rosenberg, tletix 1 
boni mes «u effet, sont arrivés a 
Merlin, pour repartir munis «loi* 
dres. L’un. le. sénateur polonais 
Wierner, représentant la minorité 
allemande en Pologne, chargé d’or* j 
Kuniser la propagande nazlste par* ( 
mi ses semblables dans eo pays, 
et la propagande pour ITkiainej 
indépendante à la fois eu Pologne 
et en Km sic. L’autiv Skoropadsky, 
terroriste ukrainien bien connu. \ 
chargé de mener par le monde la 
propagaiidt' an même effet”.

Etait présent A tous ces entre* 
tiens un Russe, le général Tour-

l:oul, qui, dit-on en Allemagne, re­
présente auprès du Reich les inté­
rêts des Russes blancs.

Au cours des entretiens, ou dres­
sa. outre les plans d’action, une 
carte de 1 1 kraine Indépendante, 
telle «ujc l'entend le Reich. Elle 
comporterait d’importants mor­
ceaux de la Pologne, de ri.’.R.S.S., 
de la Rut bénie, <1« la Hongrie, et 
de la Roumanie, et entre autre, la 
ville de Rwow, la Crimée, Kiew. 
Kharkow.

Le sénateur Wierner ayant de­
mandé Rosenhfrg s’il tenait 
compte dans ses plans de la résis­
tance de la Pologne, le “philoso- 
plie” nazi aurait répondu en sou­
riant :

—“Lorsque le jour sera venu, les 
Ukrainiens de Pologne sauront 
bien défendre leurs droits natio­
naux et raciaux. Le monde en sera 
étonné, je puis vous rassurer”.

Voici un autre problème de mots-croisés. La solution 
paraîtra dans notre édition de demain matin.
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Ilori ioiitiilnmen t
1— Défaire, détacher ce qui en '.ié. 

—Fleuve d'Italie.
2— Titres des descendants île Ma- ! 

honict. — Pièce de bois aour j 
soutenir les tonneaux.

3— Fruit du mûrier. — Cercle, fi­
gure circulaire.

4 —Du verbe concevoir.
S—Venu au monde. — Galerie j 

souterraine, pratiquée pour i 
donner passage à une vole do j 
communication.

8—Partie du harnais d’un cheval. ;
7— Ensemble des plantes qui ' 

croissent dans une région. - j 
Docteur (abrév.)

8— Ville d'Autriche. — Ce qui est 
dû & quelqu'un.

9— Qui se meut avec célérité. — ; 
Celui qui est uni A une femme 
par le lien conjugal.

Verticalement :
1— Diable. — Une voyelle et une 

consonne.
2— Du verbe émouvoir.

3— Monnaie italienne. — Se dit 
des fruits trop mûrs.

4— Colère. — Siège de cérémonies 
des rois, des empereurs.

5 Vieux mot "en les”. — Peau 
tannée corroyée (plur.)

6 Note de musique qui vaut deux 
blanches.

7— Grand tonneau. — Particule 
jointe par un trait d'union.’

8— Action de saisir fortement. — 
Ferme, solide difficile A enta­
mer.

9 Rendre ondulé.

FEU M. L.-P. PION
ST-HYACINTHE. 22. — iD. N 

C ) — M. Louis-Philippe Pion, de 
cette ville, est décédé n l'Hôpital 
de St-Jenn d’Iberville, à l'âge de 
30 ans et 11 mois. Outre son épou­
se. née End a Fontaine, il laisse 
ses parents. M. et Mme Esdras 
Pion: une fillette, Gisèle; deux frè­
res et une soeur. Charles-Auguste 
Dieudonné et Thérèse.

SOLUTION DU PROBLEME DE SAMEDI MATIN
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({ii«‘h|iies unllês» de ht flotte de guerre allemande
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RAISONS DE L'AUGMENTATION DE LA DEFENSE MILITAIRE 
LA FLOTTE DE GUERRE ALLEMANDE DU CONGO BELGE

PARIS, 22. — (dép. part.) — On : 
mande de Berlin:

Le point de vue officieux aile- ; 
raand .sur les négociations navales ! 
anglo-allemandes est exprimé dans, 
la 'Correspondance politique et di- | 
plomatique", organe de la Whil- : 
helmstrasse.

La feuille officieuse a affirmé | 
que "si i Allemagne veut user mai- ■ 
tenant davantage des droits du tral- i 
té naval, 11 n y a aucune raison d'y | 
voir une menace contre d'autres I 
pays ou des intentions politiques 
quelconques, et ce d’autant moins ! 
que les voisins de l'Allemagne ont j 
souligné souvent la grandeur et le ! 
caractère invincible de leur flotte'.,

La "Correspondance " souligne en- | 
suite que "si. en présence d'une | 
situation modifiée, les possibilités 
des traités en vigueur doivent être 
épuisées, cette Intention découle ex­
clusivement du besoin de sécurité 
dont seule l'Allemagne peut déter­
miner et déterminera l’ampleur. De 
même. 1er, autres pays ont le droit 
de déterminer le moment où Ils 
croient avoir trouvé, en leurs ar- 
m-mrnts. une protection suffisan­
te de leur sécurité et de leurs inté­
rêts.''

La "Correspondance diplomati­
que” proteste contre les gens qui 
reparlent d'intentions périmées 
d’hégémonie pour créer une atmos­
phère inamicale à l'égard de l'Alle­
magne.

Du côté allemand, on est obligé 
de repousser ce genre de propagan­
de quand ce ne serait qu'en raLson 
du fait que, selon le désir des au­
tres puissances. l'Allemagne r.e doit 
pas se sentir menacée par leur su­
périorité quantitative et qualitati­
ve. En se limitant unilatéralement, 
comme elîe l'a fait Jusqu'à présent 
en n'utlüsant pas à fond les pos­
sibilités auxquelles elle a droit. l'Al­
lemagne ne pourrait jamais créer 
et légitimer une situation perma­
nente.”
H-t- part. une Information de

source allemande, destinée à l'é­
tranger, dit notamment que l'accord 
additionnel de 1937 a confirmé le 
droit de l'Allemagne de construire 
cinq croiseurs lourds de 10.000 ton­
nes. bien qu'on ait été d'accord pour 
observer jusqu'en 1342 une trêve 
dans la construction des navires de 
cette catégorie. L'Allemagne avait 
toutefois déclaré quelle était dis­
posée à renoncer provisoirement à 
a construction d'un quatrième et 
d'un cinquième croiseurs, à moins 
que des circonstances ne l'y obli­
geassent.

Le gouvernement du Reich a cru 
que des circonstances existaient 
maintenant, de sorte que les pour­
parlers ont été engagés également 
sur ce point.

BRUXELLES, Belgique. 21. — 
j Une mission militaire sous les or- 
1 dres du capitaine Janssens, mem­
bre de l’Etat Major généra!, quitte 
Anvers vendredi pour le Congo 
Belge pour étudier "une question 
importante concernant la défense 
de cette possession.”

L'armée coloniale qui jusqu'ici 
a été surtout une force de police, 
est actuellement en réorganisation 
et va être convertie en force mi­

: litaire. En outre on étudie la ques- 
I tion de la mobilisation et d'autres 
' questions tactiques, notamment en 
| ce qui concerne la défense des 
frontières et surtout pour le Bas­

! Congo.

— Le salaire raisonnable ne doit 
i pas être Inférieur au coût réel de la 
I vie.

Prix réduits pour toutes les gares de PCUEST canadien. 
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1
Pénible situation des buandiers et nettoyeurs Rumeur de grève à St-Jérôme

qui est déclarée non fondéeCertains employeurs installent une machine désignée sous le 
nom de ‘'Robot". Elle contrôle à ta seconde le travail des 

ouvriers. Cette machine fut bannie des Etats-Unis. 
Baisse du salaire.

Les ouvriers de la buanderie et 
du. nettoyage à sec. membres de 

' xTiî?uon internationale, local 122. ex­
priment, par l'entremise de leur ex­
écutif représenté par M. Roméo Le-

chef du secrétariat, que leur 
situation présente n'est guère meil­
leure que celle des employés du 
so'.otram. De fait, l'union a été ces 
jours derniers, officiellement in­
formée que certaines industries de 
la buanderie et du nettoyage vien­
nent d'introduire uns nouvelle piè­
ce de machinerie ou “robot", qui 
calcule à la seconde tout le travail 
exécuté par t'employé de l'atelier. 
I appareil est si perfectionné qu'il 
Tfovce celui qui travaille à subir uns 
situation d'esclavage. Cette maclii- 
n~rip a été bannie des Etats-Unis 
e, on l'a laissée entrer en Canada. 
“C'est un "tue-monde ' de déclarer 
monsieur Lepage, comme on peut 
!:■ constater par l'exemple suivant”:

"I. appareil prêt à fonctionner est 
mis en aetton pour enregistrer le 
travail du plus expérimenté et ra­
pide ouvrier d’un certain métier. I! 
arrive même qu'on flatte l'orgueil du 
travailleur pour l'induire à créer un 
rendement hors raison. Le rapport 
enregistré par le “robot" sert de 
base pour les exigences futures du 
patron à l'employé. L'effort accom­
pli par l'orgueil d'un Individu cher­
chant les faveurs de ses maîtres, 
va causer la ruine de la santé, la 
mort chez ses compagnons de tra- 

.AvSi!. peu importe, il a satisfait à 
Vj lmrioge “robot". Cel'e-ci a démon­

tré qu'un opérateur, déséquilibré par 
son ambition va doubler l'oeuvre de 
Louviier et ouvrière honnêtes, cons­
ciencieux: elle a démontré aussi 
nue le “sweating system” de l'hor­
loge, chassé des Etats-Unis et re- 
cueil'.i à Montréa'. permet au pa­
tron d'exiger la valeur cl? deux heu­
res de travail pour une.

•Monsieur I.epage préeise
“Avec l'installation de “nioriog?- 

robot", ia production est poussée 
à son maximum humain. Chaque 
opérateur est maintenu en vitesse 
par son voisin qui. lui aussi, est 
surveillé par le “robot". L’heure 
fie travail écoulée, le patron apprend 
d? lui. que Zenon Pouvrler, n'a pu 
arriver à égaliser le record de l'o­
pérateur "sweating" mais qu'il en 
a gagné d'un tiers dans sa produc­
tion ordinaire. C'est énorme d’in­
térêt pour le patron: tout le person­
nel est tenu de faire pareil. Ainsi 
le patron, sans augmentation de 
paye, fait exécuter en 6S heures et 
mime 50, le même travail qui en 
prenait 100 il y a quelques semaines. 
La semaine a été réduite à trois 
jouis de travail sans réduction de 
rendement, mais la paye de l'ouvrier 
e: or l'ouvrière — et j'en ai la 
preuve — est tombée de $12 à $15 
par semaine qu'elle était, à de $5 
» $6. Il y a plus: rouvriez qui ne 
PStut subir de produire en esclave, 
ne lait pas longue vie dans l'atelier 
ru ‘robot". D'autres, envisageant 
1? spectre du chômage, plient l'é­
choie sou.s la fatigue »n maudissant 
leurs bourreaux.

Le travail intermittent
“Ii est des patrons très ltigé- 

_ lÿeux" de continuer M. Lepage. 
•dVous en connaissons qui, à 7 hres 
du matin, mettent à l'oeuvre un 
ou plusieurs travailleurs. Deux heu­
res plus tard Ils sont renvoyés au 
“Pane d'attente" — sans paye — 
pour jusqu'au moment ou le con- 
tremaife les rappellera au travail. 
Ainsi l'ouvrier passe jusqu'à dix 
fteares à l'atelier pour n'en recevoir 
qu- 4 ou cinq de paye. Les chefs de 
familles soumis à cette exploitation 
u doivent moins en fin de semaine 
que le chômeur par son allocation. 
L'union est à rédiger ses protes­
tations contre cet asservissement des 
travailleurs àe la buanderie C du 
nettoyage à Montréal, protestations 
qui seront transmises aux autori­
tés fédérales, provins' ’’s ainsi qu'à 
Monsieur Camilliea Houde, maire 
de Montréal .

Pourquoi à Montré il?
“Au maire de Montréal l'union 

exposera les conditions qu'ont à su­
bir les travailleurs dans les ate­
liers de certaines grandes industries 
de blanchissage e: nettoyag* de la 

j métropole ou le “sweating system" 
j et “l'horloge-robot " existent. L'union 
ïc dit en mesure de produire d :s té­
moins et toutes les preuves néces­
saires peur démontrer qu'il n existe 
pas d'autre gnjnd centre sur le 
se! d'Amérique ou l'ouvrier de 'a 
buanderie est plus exploité et plus 
soumis au bâillon qu'à Montréal 
Rien n'est étonna:.' que les contri­
buables protestent contre l'augmen­
tation du fardeau des taxes, quand 
1 ouvrier qui [fourrait contribuer sa 
part, est forcé A travailler pout un 
salaire de ruine et dans des condi­
tions ignobles et indignes d'un pays 
civilisé. Au maire de Montréal 1 u­
nion présentera, en personne, des 
victimes des conditions sanitaires 
rie certaines boutiques bunndières 
de la métropole, victimes devenues 
des hospitalisés et des sujets à char­
ge. Le maire et ses conseillers élus 
vont trouver chez le commerce de 
la buanderie bien des occasions de 
satisfaire à leurs promesse d'é­
lections. de forcer à la raison les 
patrons exploiteurs et profiteurs aux 
dépens du labeur ouvrier. Ces gens, 
la ville ne leur Imposera Jamais as­
sez de taxes, pour les forcer de con­
tribuer aux secours directs ce qu'ils 
refusent à leurs employés."

Recrutement des membres

“Nous voulons la prospérité pour 
le patron honnête et l'aidons de tou­
tes nos forces, tout comme nous 
dénonçons les autres. Le local 122, 
de conclure M. Lepage, débute dans 
sa seconde année d'existence avec 
une vigueur sans pareille. Les plus 
grands obstacles ont été renversés 
et l'union officiellement reconnue 
dans quelques ateliers. Elle le se­

! rait dans tous si ce n'était de la 
I crainte de ia perte d'emploi, et nus- 
}si du peu d’appui reçu des légiste - 
leurs qui créent des lois ouvrières 
qui fie répondent pas aux besoins 
ouvriers. Une assemblée de la plus 
haute importance pour l'union est 

1 annoncée [four le vendredi soir, 28 
courant, au no 1331a est, rue Ste- 
Catherine. Un concours de recrute­
ment est présentement en cours et 
en moins d'une semaine une cin­
quantaine d'aspirants membres se 
sont inscrits. Pour ce concours le 

S prix d'initiation a été fixé à la 
j portée de tous." (Coaim.)

LES CORDONNIERS
La séance régulière du Conseil 

général des Syndicats des travail­
leurs en chaussures aura lieu de­
main soir, à 8 h. à 1231 rue De- 
Montigny est. et ce. à cause de 
l'absence des officiers actuellement 
à Québec oil se tient une réunion 
du comité paritaire. Les membres 
de cet organisme devraient se fai- 

| re un devoir d'assister à cette ré­
! union.

MAITRES BARBIERS
Le conseil de l'Association uidé- 

pendante des maîtres barbiers tien­
dra une importante réunion, à 3341 

i rue Ste-Catherine-est. Des questions 
j du plus vif intérêt y seront discu­
tées et il importe que tous soient 
ptés-înts.

Le conseil présentera un rapport 
de s?s activités à rassemblée géné­
rale des membres, le 25 du courant 
à 1378 rue Ste-Catherine-est.

Fonctionnaires
municipaux

Les membres du Syndicat na­
tional et catholique des fonction­
naires municipaux sont priés de ne 
[>as oublier d'assister à l'assem­
blée spécslale de mardi soir. 24 du 
courant, à 8 heures, à 1231 est. rue 
DeMonttgny. Cette assemblée, ain­
si que la circulaire remise aux 
membres l'indique, a pour but uni­
que d'étudter et de solutionner le 
problème d'un mode de distribu­
tion de surplus de la réserve sous 
forme de dividende s'il y a lieu d'en 
déclarer un aux ayants-droit.

Que les membres se fassent un 
devoir d'être présents.

M. Grenier profite de l'occasion 
pour remercier de tout coeur ceux 
qui l'ont appuyé dans sa réélection 
comme secrétaire du syndicat.

Des rumeurs circulent à St-Jérô­
me depuis quelques jours qu'une 
grève serait imminente chez les 

j employés de la "Regent Knitting”. 
D après les informations reçues de 
lorganisateur. M. T. Dubois, en 
autant que le Syndicat est concer- 

j né. il n'y a pas le moindre indice 
de grève passible. Toute discussion 
de grève ne peut même pas être to­
lérée tant que, selon la constitution 
des Syndicats, tous les moyens con- 

j formes à la Doctrine sociale de l'E­
glise Catholique n'auront pas été 

I employés. Or. comme de.- négocia - 
| lions sont actuellement en cours 
: entre la Compagnie concernée et le 
: Syndicat pur l'intermédiaire • de 
i l'Office des Salaires Raisonnables 
il est donc prouvé à !a satisfaction 
des intéressés qu'il y a encore moyen 
de résoudre le problème sans avoir 
recours à l'extrême moyen, la grève. 
Toutefois il peut y avoir toujours 
danger de grève tant que la Com­
pagnie persistera dans sa décision 
à ne pas reconnaître officiellement

le Syndicat de ses employés, car eu 
d -hors de ce syndicat, il y en a qui, 
craignant d'être vus aux réunions 
du syndicat et de perdre leur posi­
tion à cause de l'attitude de la 
Compagnie ou de scs fonctionnaires 
vis-à-vis l'organisation, se rencon­
trent ici et là. nourrissent une cer­
taine luiine à l'endroit de leurs 
employeurs et prennent des déci­
sions plus ou moins radicales II 
est donc bien évident que dans ce 
dernier cas le Syndicat ne peut con­
trôler ce» employés qui s'organisent 
seuls en dehors de s s rangs. L'or­
ganisateur et les officiers du Syn­
dicat invitent donc ces ouvrier., non 
organisés à ne pas perdre cofinan­
ce et. s'ils persistent à rest a eu 
dehors des corps de l'organisation, 
au moins à ne jamais faire germer 
une idée de grève sans avoir ait pré­
alable bien étudié ia question et 
s'être intéressés aux activités de 
leur organisation professionnelle. 
(Conim.i

Un anniversaire 
pour le local 112

Le Local 112 Canadien-Français 
j de l'union Internationale de la con­
] lection pour dames, section “Cos- 
I tûmes et Manteaux" se prépare à 
célébrer avec éclat, le 20ième anni­
versaire de sa fondation par un Ban­
quet et Danse qui aura lieu, le 19 
février prochain, au Club Scandina­
vian, 1243 rue de la Montagne, sous 
la présidence d’honneur du confrère 
Raoul Trépanier, président du Con­
seil des Métiers et du Travail de 
Montréal.

Le Comité d'organisation veut 
faire de celte fête un événement so­
cial qui restera marqué dans les 
annales du travail organisé à Mont­
réal: pour en faire un succès, il 
compte tout particulièrement sur 
ses membres et amis unionistes en 
général.

Magnifique occasion pour les ou­
vriers en assistant à ces agapes, de 
raffermir leurs convictions et de 
manifester leurs légitimes aspira­
tions fraternelles.

Pour informations s'adresser 395 
Ste-Catherine ouest. Demandez M 
Bourgon ou M. Desrochers. Télé­

: phone BElair 2657-8-9. Le soir. tél. 
j FRoutenac 5135, LA. 6454, (Comm.)

Les casquettiers
L'union internationale des cas- 

quettters de Montréal, local No 36 
1 vient de renouveler son contrat coi-

Les peintres
L'Association des Peintres de 

Montréal tiendra une assemblée 
régulière ce soir, à l'Edifice des 
Syndicats Catholiques et Natio­
naux. 1231 Demontlgny est. à 8 h. 
15 p. m.

Plusieurs questions très impor­
tantes seront mises à l'étude à 
cette assemblée notamment l'étu­
de de la nouvelle échelle de salai­
res du prochain contrat de cons­
truction.

Différents rapports seront éga­
lement soumis aux membres pré­
sents. Nu! doute qu'ils intéresse­
ront.

Nous comptons donc sur ta pré­
sence de tous les peintres. L'as­
semblée promet d'intéresser vive­
ment tous ceux qui s'y rendront.

(Communiqué)

Loge Ste-Marie
La Loge Ste-Marie des wagon- 

niers d'Amérique organise une 
grande soirée de bingo et dan.se 
pour le 3 février, à ia salle de 
l'Auditorium. 375 ouest, rue Onta­
rio. près de Bieury.

Le profit de cette soirées est au 
bénéfice de l’arbre de Noël des en­
fants des membres. Les organisa­
teurs comptent sur l'encouragement 
non seulement des membres mais 
encore des membres des autres or­
ganismes ouvriers et des amateurs.

lectif de travail avec l'association 
des manufacturiers. Cette entente 
affecte environ 300 ouvriers et ou­
vrières et 17 manufacturiers.

Comme dans le dernier contrat, 
la durée du travail fixée dans ie 
nouveau contrat est de 44 heures 
par semaine; 14 manufacturiers sur 
17 ont accordé le privilège de l’a­
telier fermé.

Les salaires sont ainsi fixés: 50 
cts de l’heure aux coupeurs et tail­
leurs; 45 cts et demi, aux opéra­
teurs et opératrices: 35 cts aux blo­
queurs et 28 cts et demi aux con­
fectionneuses de doublure. Ce con­
trat a été soumis au ministre du 
travail à Québec, pour approbation, 
et mise en vigueur aux termes de 
la loi des contrats collectifs de tra­
vail.

Dans Papineau
L’assemblée régulière du Club ou­

vrier Papineau aura lieu, demain 
soir, à 8 h. 15 à 1378 est. rue Ste- 
Catherlne. sous la présidence de 
M. Geo. Latulippe.

Les questions qui y doivent être 
étudiées sont Importantes et il y 
aura une conférence qui ne man­
quera pas d'intéresser les membres 
et les citoyens qui voudront assis­
ter à cette assemblée.

Les techniciens 
dentistes

L'Association des techniciens 
en prothèse orale invite tous ses 
membres à une très im[»ortante 
assemblée qui aura lieu, ce soir, 
à 8 h. à 1231 rue DeMontignv est.

M. E.-A. LaCaire, agent d'af­
faires. a annoncé que l’association 
venait de recevoir une lettre de 
l'Office des salaires raisonnables 
dans laquelle on lui apprend qu’u­
ne ordonnance sera bientôt étu­
diée pour les techniciens. Le co­
mité de conciliation serait formé 
dès cette semaine. »

Tous les membres devraient se 
faire un devoir d'être présents A 
cette assemblée, car les questions 
à discuter sont de la plus grande 
importance.

A St-Jérôme
Une importante assemblée du 

Syndicat de la construction incor­
poré aura lieu, ce soie, à la saiie 
paroissiale de St-Jérôme.

Les membres sont instamment 
priés d'être présent», car les ques­
tions et rapports qui -seront soumis 
à ieur meilleure attention ont une 
grande importance. Que chacun 
soit à son poste du devoir. I

Les ouvriers et
les encycliques

DETROIT. — M. l'abbé R.-A. 
McGowan, de Washington, secré­
taire-trésorier de ia Conférence ca­
tholique nationale, a déclaré, à un 
congrès catholique sur les problè­
mes ouvriers que les travailleurs 
sont prêts à aller beaucoup plus 
loin que les employeurs dans l'ap­
plication des encycliques papales.

“Un bon nombre de patrons de 
groupe prépondérant des employeurs 
sont prêts à aller loin dans l'appli­
cation des principes relatifs au sa­
laire suffisant et à la distribution 
dés revenus pour fournir un embau­
chage stable", dit-il.

“Mais ie Travail est prêts à aller 
beaucoup plus loin. Ces principes j 
sont exprimés dans la récente en- ■ 
quête économique de la Fédération j 
américaine du Travail et plus tard, i 
Green (William Green, président : 
de la F. A. du T.) a exposé, en dé- j 
tail, le programme de justice sociale j 
que prêchent les encycliques". *

Les inconscients
De toute nécessité ii faut que les 

chefs ouvriers sérieux et désirant 
la paix sociale dans notre ville et 
la province soient les artisans 
d'une vaste campagne contre b 
propagande communiste dans les 
rangs des ouvriers organisés

Faudrait être aveugle pour ne pas 
voir les résultats jusqu'ici obtenus 
par les propagandistes communistes 
en notre ville, qui vont dans nos ta­
vernes pour endoctriner ceux qui 
fréquentent ces lieux, qui ont réus­
si à se faire admettre dans certains 
organismes ouvriers professionnels 
et cerlains clubs prétendus ouvriers. 
Sous le prétexte de liberté, les pro­
pagandistes ne connaissent plu» de 
limites dans l'exercice de cette li­
berté et la licence règne en mai- 
tresse et dans maints groupements 
|»ur qui rien n'est sacré

Ii faut absolument, devans la gra­
ve menace, que les Inconscients ou­
vriers et autres des autres classe* 
de la société se réveillent et réagis­
sent avec énergie Plus tard i! sera 
trop tard.

Par le syndicat
Ouvriers organisés, vrw contre­

maîtres vous maltraitent-ils avec 
injustice, réclament-ils «le vous un 
acte qui soit un accroc à l'obser­
vance d'une convention de travail 
ou vous inipnsc-ut-tls des condi­
tions de travail, voua avez le de­
voir. non de vous disputer avec ce» 
contremaîtres, mais bien de discu­
ter de ces cas aux assemblé"» de 
votre syndicat.

C'est là l'endroit où vous êtes à 
couvert contre les vengeances des 
contremaîtres et où vous obtien­
drez toute la justice h laquelle vous 
avez droit. I* syndicat ezlsle pour 
vous aider et vous protéger à l'oc­
casion même contre vous-mêmes.

Les ouvriers experts n'ont pas à 
voyager bien loin pour gagner ieur 
pain.

m • DEMANDS
TALBERT FOURHiER

i SI£ CATHERINE üiHOHÎKUa
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Ue nouveau ministre allemand au 
Mexique vient de quitter New- 
York à destination de Berlin. 
Ijv rumeur veut que les deux 
pays soient à négocier l’échange 
de divers produits.

UN BON SAMARITAIN. — M. H.-S. Disslon, de de Philadelphie, Teiin., croit pouvoir s'acclimater 

aux sports d’hiver canadiens par un long séjour à.St-Sauveur. Tops les après-midis il se promène 
en variole et porte secours aux skieurs fatigués. On le voit ici en compagnie de deux skieuse* 

épuisées, .Mlles Marguerite Drugs et Frederica Bryan, de Waterbury, Conn.
(Fhoto Canadien National)

Au large de l’Ile de Wight, près des côtes d’Angleterre, les ingénieurs de la marine britannique ont effectué, avec succès, les essais 
nautiques de ce petit torpilleur. Voici les caractéristiques de ce nouveau vaisseau de guerre dont plusieurs unités sont actuellement 

en construction: Vitesse, 50 milles à l'heure, propulsée par 8 moteurs de 1,000 chevaux-vapeur; armement: 2 tubes lance-torpilles 

de 21 pouces ou 4 tubes de 18 pouces. Le navire est long de 70 pieds, sans mût ni cheminée, ce qui fait qu’il est une cible difficile 

à atteindre si on tient aussi compte de sa rapidité.

Les Américaines, tout comme les Anglaises, ont décidé de s’adonner ft l'aviation et des cours d'aéronautique sont maintenant donné»

te petit monoplane, ft un seul moteur de 000 chevaux-vapeur, aux 

ailes surbaissées, est surnommé "le taon". Les techniciens mili­

taires croient avoir trouvé en lui l’avion idéal pour la défense 
des villes, car une escadrille de ees rapides petits avions pour­
rait mettre ft mal les plus gros avions bombardiers.

On considère comme un attentat A la vie du fils de M. ville 

Chamberlain, premier ministre de. Grande-Bretagne, le fait 
qu'une bombe fut lancée contre un hôtel de Tralee où séjour­
nait M. Frank Chamberlain. Depuis cet attentat, que l'on attri­

bue ft dee républicains Irlandais extrémistes, des détective» 

veillent sur M. Frank Chamberlain, que notre gravure montre

'Actualité Illustrée

Sol accompagnant non Illustre pér* tn promenade tfana mainte* institution* comme on peut le voir par ce* différente* photographie*»

r- r&.
\ » i % t «

î. ; ' ‘ : ?

I? : a# .jje' J

æssiraSSsh

Le bureau de direction des fonctionnaires municipaux: assis, de gauche ft droite: MM. Emile Bernadet, directeur: J.-E. Gascon, 

vice-président; Laurent Geoffrion. président; Raymond Robert, directeur; "Fat" Rafferty, directeur; debout, même ordre: C.-O. Bru- 

neau, directeur; R. Consfant, auditeur, et R. Demers, auditeur adjoint. (Fhoto "L'Illustration Nouvelle")

Une fête Intime avait lieu ees Jours derniers en l'honneur du capitaine P. Saint-Amour, du département des incendies, ft l’occasion 

du 25e anniversaire de son entrée en service. Le héros est ici photographié (le second assis, ft partir de îa droite) entouré de ses 

compagnons de travail. (Photo "L'Illustration Nouvelle")

HBft

: „"L .
"

Une bonne bûche de bouleau dans l'âtre et un fauteuil confortable font vite oublier les fatigues d'un avant-midi de ski dans les champ» 

enneigés des Lauren tides. Notre photo montre Miles Marguerite Drugs et Frederica Bryan, de Waterbury, Conn, et MM. Pat Browler 

•u piano, et Bill Rcyson, du St.-John Ambulance Association, au Nymark's Lodge, ft St-Sauveur de* Monte. (Photo Canadien National)

M ■■

lïaJtSL» v

'Éfa&m

P&4,

WMm

msmam< 5t

;■ • V: •• '
's' " Wy%

WW?

'mm

■ -, .
& ^

w:;.' '

W- wm
■

ws-wyf.

1 i ? 
ËÊmmm mmm

tiè&yA

mm.■n

MàM
. ' 't '• V -'

mW*>
iap
mîtmrnmXz

mm
y—

mmm®

r-yga

mm



PACE 14 L’ILLUSTRATION NOUVELLE. LUNDI. 23 JANVIER 1939

C>ovu\ouA. YVKjouLcvvwt !

Ce n’est pas drôle...
J'ai fait ça. moi? Ah! la! la! qu'on est 

bête...— Aplrès tout c'est bien possible... 
C’est même certain! je me souviens main­
tenant...

D'ailleurs, pourquoi ti er? il y a ce pa­
pier qui le prouve... là!

(Pourquoi les gens conservent-ils des 
papiers! pour nous humilier...)

—Et puis, après tout, quoi! j aurais 
hc-nte d'avoir eu seize ans? d’avoir eu le 
coeur en folie! la tête aussi, et l'âme er­
rante parmi des rêves ridicules? J’aurais hon­
te de me souvenir qu'à seize ans, j'avais be­
soin d’un correspondant? Un monsieur In­
connu qui nous envoie sa photo (dans son 
mieux) et qui nous fait dire: "Oh! le beau 
de beau garçon. C’est peut-être Lui que je..." 
—Pourquoi j'aurais honte de ça aujourd'hui? 

parce que madame a découpé ce petit morceau dans une revue et 
qu'elle me demande, en me narguant: “Demandez-vous toujours des 
correspondants?''—

—Mais oui! madame, si vous en connaissez qui m écriraient 
comme lorsque j’avais 16 ans... Mais aujourd’hui allez, le mouvement 
de ma plume, de mes jupons est beaucoup moins endiablé,—beaucoup 
moins!—Mes chapeaux n'ont plus la même hardiesse. (Je les penche 
plus sur l'oeil,) ils ne sont pas ia moitié aussi gentils. Et dessus, je n'ai 
pas l'ombre d'un ruban qui vole au vent: je ne porte plus de “suivez- 
moi''—( et c’est dommage! c'était si joli!) Même, j’ai la pudeur de ra­
masser mes cheveux derrière i'oreille. pour que ce soit plus convenable.

Vient un moment dans la vie. où il faut changer quelque chose, 
malgré soi. Ca ne va plus... C'est pour cette raison que je ne monte 
plus les escaliers quatre par quatre, (d'abord c'est très fatigant, et ça 
ne fait pas distingué.) Pour la même raison je ne monte plus à bicy­
clette et ne crie plus, les liras levés: “Alio Paulo!" mais "Bonjour 
Paul...”—Et je ne cache plus de pommes dans mes poches pour les 
manger sur la rue. quand il n’v a pas trop de bourgeois...

On ne peut pas toujours avoir 16 ans! Il faut changer ses idées, 
ses manières, pour d’autres qui ne valent guère mieux...

Et je n’écris plus dans les revues pour demander Un Correspon­
dant et lui écrire les lettres... qu’il faut que l’on écrive à 16 ans. quand 
on a le coeur fondant comme un cierge de la Chandeleur! —

Ce que j'en ai écrit... Si jamais vous en trouvez, madame, dans 
les tiroirs d'un mons'eur. à travers ses chaussettes et ses Penmans, (je 
serais bien surprise.) parce que ces lettres étaient si enflammées ! 
qu’elles doivent être en cendres. Tout de même, ce n’est pas drôle avoir 
seize ans!... Souvenez-vous-en.

(Pilote Dcsiutell)

IOVETTE"

l

|

Jovette

Noces d arpent de 
M. et Mme D. Deslandes

ST-HYACINTHE, 22. — (D.N.C.)
M. et Mme Delviul Deslandes, 

de Saint-Dominique de Bogot, ont 
célébré ces jours derniers leur 
vingt-cinquième anniversaire de 
mariage. A cette occasion, une fê­
le de famille fut organisée par M. 
Arsène Deslandes, frère du jubilai­
re, de St-Hyacinthe. Les dix en­
fants de M. et Mme Desiandes 
étalent présents: MM. Irénée. Ar­
thur. Roland et Emllien. Mlles 
Noella, Florence. Germaine, Jean­
nette et Henriette.

M. l'abbé Charles-Emile Hétu.

curé de Saint-Dominique, avait te­
nu à rehausser la soirée de sa pré­
sence. Il adressa la parole, félici­
tant les jubilaires de leur anniver­
saire et leur offrant ses meilleurs 
souhaits pour l'avenir. Une adresse 
fut lue par Mm; Arsène Deslandes, 
et de magnifiques cadeaux furent 
présentés par Mme Aurélien Bçr- 
nier, au nom des parents et amis. 
Les jubilaires remercièrent à tour 
de rôle, avec des paroles émues. La 
soirée se termina par du chant 
et de la musique.

CITE VATICAN!'.. 21. — Ou par­
le A nouveau de la possibilité qu'un 
ou deux cardinaux soient nommés 
pour les Etats-Unis.

AU M.R.T

Mlle Andrée Maillet que l'on aura 
l’occasion d'applaudir au Cou- j 
grès* Hall, jeudi et vendredi, les 
26 e( 27 courant, lors de la re­
présentation organisée par le 
M.R.T.

Bal des anciens 
sergents du 65e

Le Comité Exécutif de l'Associa­
tion des Anciens Sergents du 65è:ne 
Rgt., désire rappeler à tous les 
membres ainsi qu'à leurs amis, que 
le grand bal. organisé en vue de 
célébrer le 5ème anniversaire de 
fondation de l'Association, aura 
lieu samedi soir le 4 février pro­
chain, à l'Arsenal des Fusiliers Mt- 
Royal, 3721 Henri-Julien.

Pour la circonstance, en plus des 
diverses attractions qui seront of­
fertes, un excellent orchestre de 
danse est retenu et tous ceux qui 
assisteront à cette fête sont assu­
rés de bien s'amuser.

Pour informations: M. Gérard
Tanguay. 5163 St-Denis. AM. 5460 
OU M. Nap. Marion, CL. 6789.

MONDANITÉS
Déplacements

M. et Mme S.-A. Baulne et Ma­
demoiselle Gabrielle Baulne sont 
do retour de Québec où ils ont as­
sisté à la réception donnée par le 
Lieutenant-gouverneur et Madame 
I’atenaude à Spencer Wood ainsi 
qu'à l’ouverture du Parlement.

BONNE FETE
A Françoise Racine, de la rue 

St-Laurent, qui célèbre aujourd'hui 
son 8e anniversaire de naissance, 
de la part de sa tante Marcelle.

4 Hugaelte David, à l'occasion 
de son anniversaire de naissance, 
de la part de son oncle et sa tan­
te, M. et Mme P. Desmarais, mem­
bres du club Autour du Foyer Inc., 
et de tous les autres membres du 
club.

Partie de. cartes 
annuelle de 
l'Oeuvre de lu soupe

A l'arsenal de l'avenue des Pins, 
sous les auspices des officiers du 
65ème. aura lieu, le mercredi 1er 
février à 2'- heures p. m.. la grande 
partie de cartes annuelle de l'Oeu­
vre de la Soupe, qui inaugurera pour 
ainsi dire sa campagne tradition­
nelle de la saison.

Plusieurs invitées d'honneur, à • 
cette occasion nous entoureront de , 
leur personnalité: Mmes Edouard 
Mont-petit, Albert Desgrozelllers. Lé­
on Mercier Gouin. H. Desrosiors, ] 
N.-A. Timmins. Geo. Pelletier, Gus- ! 
tare Perrault. Ls Dupire. J.-A. Jean-1 

nolle et autres.
Les organisatrices se sont mises à ! 

l'oeuvre avec une ardeur qui dé- j 
montre bien toute la sympathie1 
qu'attire l'Oeuvre de la Soupe. \

Le comité des actives ouvrières : 
ic compose de Mmes Roméo Bour- 
beau. J. Fournelle, H. Gagné, Al­
fred Corbell. Lucien Gendron. Mile 
B. Dionne. R. Laberge. Chs Renaud. 
J.-M. Guindon, Art. Labrecque et 
W. Goyau; Mlles Pagnuelo, A. 
Beaubien, et L. Bover. (Membres 
du comité des jeunes).

Ont accepté de former des la­
biés, Mmes Eug. Desmarais. R. Bé- 
dard, J. Royer. P. Paquette, A! 
Lamontagne. J. Perrault. H. Chand­
ler. A. Beauvais. P. Gouin. F. Ba- 
deaux, J. Péloquin. Al. Demers. C -
E. Vaiiquette, Ls Larue, J. Laporte,
I Caisse. F. Corbeil. A. Raynault.
F. -J. Bélanger. Jean Lelâge, J.-B. 
DeSève. O. Desmarais. L. Comcau. 
L. Contant. P. Hamelin. C.-A. Du­
gas. A. Aubry, G. Aubin. R Aubry, 
E.-A. Asselin, G. Archer. Mme G. 
Adam, C. Beaudet, J. Beauchemin. 
Mlle R. Fréchon, H Beauchemin, 
Ar. Duperron. G. Caron, J.-A. Mous­
seau. P. Belley, B. Fabien. Jos. 
Adam. Ths Vien. Gariepy, E. Cur- 
rau. P. Poitras, O. Lefebvre. Eug. 
Lajoie. J.-P.-A. Gagnon, R. Genset, 
Ed. Courchène. R. Reeves, A. Du­
fresne. Geo. Doyon. A. Labigne. VV. j 
Langlois. AU. Duranleau, R.-T. Pa- i 
radis. E. Bertrand. E. Beaulieu. Art. ! 
Vallée. Mlle Ev. Brcault. Mme Eug. ; 
Bouchard. O. Maeux, D. Lynch. W. j 
Laberge. P. Authier. P.-A. Lamou- 
reux, H, Denis. D.-A. Corbeil. Eug. ! 
Corbeil. Ls Larocheile. Ed. Tardy, j 
J. Audet, A. Limoges, N. Férvan. ! 
R. Lecavaüer, J. Legaull, A. St- 
Pierre. P. Cliarette, Mlle Made­
leine Cordeau, J.-E.-W. Levesque. O. 
Dorais. A. Touranleau, A. Valois. 
J.-H. Jasmin, Mile M.-L. Pilon, F. 
Pilon. L. Vallée J.-B. Trade!. J. 
Brosseau. A.-E. Gaudron, O. La 
Haie. Mlle Reine Gagné, A.-T. Sah- 
toire et autres.

Pour tous renseignements. HA. 
5076.

Nos meilleurs voeux
—A Mme Aline Boire, de la rue 

Chambly, à l'occasion de son anni» j 
versaire de naissance, de la part j 
de ses enfants et petits-enfants.

—A M. Alfred Desjardins, de la 
rue Dorion, dont c'est aujourd'hui ; 
l’anniversaire de naissance, de (a 
part de la famille Welder.

Lundi, 23 janvier, 1939
Quoique les condition» semblent 

peu favorables, cette Journée est 
prcpice aux entreprises de touted -/"*■ 
sortes. Les arrangements et déci- 
sioas seront profitables et la santé 
sera au mieux. Ne soyez pas trbp 
crédule ce soif, et surtout gardez 
votre tête.

Voici pour chaque personne, et 
s--Ion sa date exacte de naissance, 
l'horoscope détaillé de la journée:

Nés entre le 22 décembre et le 
19 janvier: Aujourd’hui vous trou­
verez la paix et i'harmonie en vous 
occupant d'études sérieuses et 
d'oeuvres charitables.

Entre le 20 janvier et le 13 fé- * 
•■rier: Vous avez une occasion de 
faire une connaissance précieuse ou 
d'atteindre à la réalisation d'un 
cher désir.

Entre le 19 février et le 20 mars: .
C'est le calme après la tempête 
et i! se présente une foule de peti­
tes opportunités qui vous permet­
tent des gains appréciables.

Entre le 21 mars et le 19 avril:
Il vous est possible de faire un re­
tour dans tous les domaines: vos 
affaires publiques et personnelles, 
vos activités sociales, etc.

Entre le 29 avril et le 20 mai: 
Aujourd'hui tous les efforts que 
vous ferez dans un but de travail 
ou de distraction auront d’heureux 
résultats.

Entre le 21 mai et le 21 juin: Il
y a chez vou.- un besoin de liberté — 
et beaucoup de bonne volonté ce Sf" 
matin. La journée sera profitable.

Entre le 22 juin et le 22 juillet:
Vous pouvez accomplir beaucoup 
par vous-même. Que vos cfforts"~r 
tendent vers un but humanitaire . 
aujourd'hui.

Entre le 23 juillet et le 23 août:
Vous retirerez plus de bénéfice de 
votre travail si vous l'accomplissez 
dans le calme et la réflexion. *

Entre le 21 août et le 23 septem­
bre: Vous aurez des succès inatten­
dus si vous vous mettez de tout 
coeur à votre travail, ce matin.

Entre le 21 septembre et le 23 oc­
tobre: Une belle journée [jour vous.
Soyez au travail à bonne heure et 
poussez de l'avant toutes vos entre­
prises.

Entre le 24 octobre et le 22 no­
vembre: Vous devriez suivre votre 
inspiration et vous réaliserez au­
jourd'hui certaines de vos ambi­
tions.

Entre le 23 novembre et le 21 dé­
cembre: N'exigez pas trop des au­
tres. Vous avez plus de chance de 
succès en travaillant par vous-mê­
me. Surtout les oeuvres charitables 
auront du profit.

Les enfants nés aujourd'hui se­
ront favorisés de toutes façons. Us * 
seront talentueux dans les sciences 
et les arts. Ils auront foi en eux 
et accompliront de grandes choses.

OTTAWA, 21. — Raymond Vau- 
dreull. condamné à être pendu à 
Winnipeg mardi prochain pour le 
meurtre de Lloyd Higgins, commis 
le 16 Juin dernier, a eu sa rentence 
commuée en emprisonnement à vie.

BLONDINETTE - — Un père remarquable —

*.£nr**X l«. Wurtl

mtk

Tu me dis 
que ton père 
est un en­
chanteur î

Oui. c'est un 
variable magicien.

Tu vas voir, 
je vais lui demander 

d'en faire un 
pour toi !

Tiens, voici un sou... 
Surveiilez-mol bien... 
1. 2. 3 et voilà... Il 

est parti !

)

~r
CM’C VCL'i

Maintenant. 
Alvln. regarde 
dans la poche 
de ton pantalon 
et tu y trou­
veras le sou !

Hein ! je te 
l’avais bien 

Oui ! dît qu'ii 
il est était
là ! magicien !

11 est
merveilleux !

Où donc 
l'as-tu pris 
ce père-là T

Nulle part ! 
je ne l'ai pas 

choisi ! Il a 
toujours été 

dans la 
maison !
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L'INSPECTEUR WADE —
PACE 15

—* La main sur Sa p*jrte
Je me demande co qu’il a T 

Depuis les deux jours qu’il nous 
garde prisonniers, je ne l'ai 

jamais vu aussi agité !
Quelle chance • 

n vient d'échapper 
sou trousseau de 

clés. Vite ! Tartan, 
va le chercher !

Que me
disiez-tous ?

J’étais à vons dire, mon rlter M. 
Donavan, que dans quelques ins­
tants je mettrai le feu au "Sea 
Queen", à l'aide de mon appareil... 
et qu'aprés... co sera votre tour !

HHH 
il II
IBIfcM

JT*
w

Courrier de beauté de 
Cousine Blanche

• n i»lrt'MCr «le I I ahrrtilié de llrunH (|«> Cari)»»

'il L'INFORMATION j 
LITTERAIRE

Plaignons les blondes!
Il parait que le nombre des per­

sonnes blondes décroit constam­
ment et que le temps tiendra ou 
il n'y aura plus de blondes, ni de 
rousses! Ah! cela ne sc produira 
pas dans un avenir rapproché, 
car les savants nous disent que la 
réalisation de leurs prévisions à ce 
sujet, ne se fera que dans quel­
ques milliers d'années. Il n'y a donc 
pas à s'inquiéter pour le moment!

Comme je suis blonde, moi-mê­
me. il est tout naturel que je me 
sois particulièremen' intéressée aux 
problèmes qui confrontent les blon­
des — et ceux-ci sent plus nom­
breux qu'on le devine.

Tout d'abord, l’épiderme des 
blondes est plus délicat que celui 
des brunes. Comme résultat, elles 

taint plus sujettes aux boutons, 
"clous", furoncles et autres affec- 
tloas de la peau. De plus, elles se­
raient plus aptes à l'infection par 
les germes — leur gorge, nez et pou­
mons étant particulièrement suscep­
tibles à l'infection.

Les blondes ont un cuir cheve'u 
fort délicat. Leurs cheveux sont 
plus fins et plus nombreux ou? ceux 
des brunes. Comme question de 
fait, elles ont deux et même trots 
fois plus de cheveux que les bru­
nes et même les rousses. Par con­
tre. elles perdent leurs rheveux plus 
facilement. d'où tendance plus 
grande à devenir chauves.

Pauvres blondes, vous voyez 
qu’elles sont à plaindre! Ne croyez 
pas que j'exagère. Ces faits, je les 
al pulsés dans un livre que vient 
de publier le Dr T. Jenner-Hop- 
ki"r. de l’hôoltnl royal de Londres!

Le résultat de toutes ces consta­
ta: Ions, c'est que la blonde doit être 
plus prudente eue les autres pour 
provenir d«\s étoLs pathologiques ré­
sultant du fait que scs cheveux ont 
la teinte dorée . préférée des gen- 
tV-rien si l'on en croit le dicton an­
glais.

Peur ce qui a trait aux éruptions 
de 'a reau auxoueiles nous, les blon­
des. serions p'us sujettes que les au­
tres, il nous faut être plus particu- 
lièrcmcnt soigneuses de débarrasser 
notre système des détritus de la dl-
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t gestion. Mon professeur, à Paris, le 
docteur Monin. insistait toujours 
sur le fait que "le vLsage est le mi­
roir de l’abdomen". Aphorisme un 
peu tintamarresque, si vous voulez,, 
mais tout de même profondément 

( vrai. Les purgatifs qui. comme on 
| dit vulgairement, mettent la bile 
i en mouvement, sont néfastes au 
teint. Et j’en reviens à ce que j’ap- 
oeile l'ordonnance basique de tout 
traitement de beauté: Prendre cha­
que jour, au lever, un grand verre 
d'eau dams lequel on aura fait dis­
soudre une cuillérée à thé de sels 
de fruits.

Les blondes sont sujettes à avoir 
la peau grasse et il leur faut sui- 

1 vre avec sein les conseils que j'ai 
| souvent donnés en cette colonne 
I peur les personnes ainsi affectées 
; Me.s nouvelles lectrices trouveront 
i ces conseils dans mon feuillet sur 
j les soins du visage que Je me ferai 
; un plaisir de leur adresser sur de­
mande.

Puisque la nature nous a dotées 
de cheveux fins et fragiles, il nous 
faut en prendre un soin tout spé­
cial. Fréquents lavages avec sham­
poo pour blondes. J'insiste sur ce 
point parce que, on dépit des ré­
clames effrenées qui se font ft la 
radio, il n'y a pas de shampeo uni­
versel, qui puisse servir indifférem­
ment aux brunes et aux blondes, 
parce que la texture des cheveux 
blonds n'est pas la même que celle 
des cheveux bruns.

Le cuir chevelu des blondes étant 
plus sujet à la séborrhée que celle 
des brunes, ti importe d'en sur­
veiller la santé. Si vos cheveux sont 
•ré’es, amincis, fourchus et ont une 
tendance à la décoloration, faites- 
vous des frictions quotidiennes avec 
un bon tonioue capillaire à base de 

[ quinine et de pilocarpine, 
i Ali! les chevelures blondes qui 
; brunissent — voilà le cauchemar 

d ur. nombre énorme de mes "cou- 
I sines", si j'en Juge par non cour­

rier. A celles-ci. Je conseille d'a­
bord de fréquents lavages avec un 

! shampoo pour blondes — notez que I j'ai dit shampoo et non rinçages, 
j II est des "rinçages pour blondes"
! oui se vendent un peu partout.
| même dans les bazars à dix sous, 
j qui ne sont que des teintures dan- 
j goreoses pour ia santé du cheveu. 
Je n'oublierai jamais l’essai que 
j ai fait un jour, d'une de ces pré­
parations à rinçage, qui a bien fait 
pâlir ma chevelure de plusieurs tons 
mais une semaine plus tard, je 
commençais à avoir une chevelure 
multicolore, horrible à voir, allant 
du blond doré au roux foncé!

Si votre chevelure '‘force’’, fai­
tes suivre votre shampoo heixlo- 
m.-niaire — oui, une fois par se­
maine n'est pas trop •— d'un rin­
çage que vous prépaierez vous- 
même à peu de frais. Procurez- 
vous chez un pharmacien ou her­
boriste. deux onces de fleurs de 
camomille, que vous infuserez, 
comme du thé, dans une chopinc 
d'eau bouillante, à laquelle vous 
aurez ajouté une cuillerée à thé 
de borax. Quanti le liquide sera 
refroidi, eoulez-ïe à la passoire, 
nuis ajoutez une cuillerée de jus 
de citron ft une cuillerée à thé de

Léon Treich contre Ccline
Notre excellent confrère, M. Léon 

Treich. critique littéraire et dra- 
| matiqtie parisien très connu, assi 
j g ne en 50,000 francs de domnutges- 
i intérêts, l'impétueux auteur "du 

Voyage au bout de la Nuit. M. 
j Louis Ferdinand Céline, et son éili- 
teur, M. Deitocl.

En effet. M, Léon Treich se 
I plaint que M. L.-F. Celine dans son 
i dernier livre intitulé "L'Ecole des 
: Cadavres", ait. mentionné son nom 
1 dans une liste de juifs ou supposés 
| tels que l'ailteur, a publiée sous ie 
titre: "Etat-major du colonel l.a- 

i ltocque ghetto", et dans Laquelle b*
| requérant est ainsi désigné :
‘ “Treich, rédacteur au Petit Jour- 
1 uni”.

—"Je suis issu d'une vieille fa­
I mille française, ■—- protesta M. Talon 
I Treich. — et par surcroit, je suis 
; catholique pratiquant. J'ai effec- 
: tivemont appartenu & la rédaction 
I du PETIT JOURNAL, mais auté- 
} rieusement à l’époque où ce quoti­
dien devint l'organe du parti So­
cial Français. Au surplus, je n'ai 
jamais fait partie de ce groupe­
ment politique”.

Eu demandant au tribunal «l’or­
donner la suppression de la cita­
tion incriminée sous peine d'une 
amende de mille francs par jour, et 
en réclamant des dommages-inté­
rêts. par l'intermédiaire des avo­
cats. M. Léon Trieeti tient à sou­
ligner que si le fait d'être publi­
quement traité de juif ne saurait à 
ses yeux constituer la moindre in­
jure. il <-st fort différent quand 
ees termes, sous la plume de celui 
qui les emploie, pi-uvent être pris 
dans un sens nettement injurieux 
et lorsqu'il sont accompagnés de 
"commentaires diffamatoires".

Voilà un procès appelé à dé­
frayer la chronique et les conver­
sations. et qui intéressera même 
les milieux artistiques et littérai­
res canadiens-frauçais.

Eu effet, on connaît à Montréal 
l'écrivain Céline, où il a fait un 
séjour l'année dernière.

Et quant à Léon Treich. rappe­
lons que l'illustre critique parisien 
est le cousin de M. André Treich. 
dont tout notre public connaît le 
beau taient, et que l'on apprécie 
souvent à la rmlio, et que l’on ap­
plaudit même au théâtre, sur les 
scènes du M.K.T. Français.

Sons la
, No C8 (SUITE)

Marie-José de— Mademoiselle 
i Saint-Matin.

— Mademoiselle...
! U y eut un silence: Robert son* 
| tait son coeur se crisper doulou­
reusement.

i —La voyez-vous quelquefois? 
j —Souvent.
! - Elle est délicieuse, n’est-ce
pas? ,

--Plus encore... Elle a passe quel­
ques semair.es chez moi, à Alger, 
dernièrement...

Robert, oubliant son épaule blcs- 
..ce, se dressa sur son lit: et mal­
gré la douleur que cet effort lui 

, causait :
I - Alger? dit-il... Alors... je cro- 
; yais...

— Qu’est-ce que vous croyiez?... 
—Qu’elle était religieuse. .
—Ah! ah!... jamais de la vie... 

Elle a fait une petite retraite, c’est 
tout!... Elle n'est pas plus faite pour 

! le couvent que moi pour être avia- 
jteurL. Mais vous avez l'air bien 
i ému?...

—Je ie suis, en effet.
—Elle voulait venir me retrouver 

; à El Goléa ; elle adore ces pays 
i chauds.

—Oh! mon Dieu!., dites-lui que 
i Je suis Ici!-.
| —Voas pensez bien qu'elle le sait
| déjà! Les Journaux sont remplis 
de vos prouesses, de vos photogra­
phies...

C'était trop pour Robert... S'éten­
dant de nouveau, il ferma les yeux.

I —Allons, Je me sauve et vous 
j laisse... A bientôt!—

—Je voas en prie, donnez-moi 
1 votre main.
I Et sur les doigLs que lui présenta 
I la vieille dame, le blessé déposa un 
j baiser ému et reconnaissant.
I ..A présent. Robert ne pouvait 
I croire à ce qu'on lui avait dit—
I C'était trop beau... C'était fou.. 
j mais en supposant que ce fut vrai. 
Marie-José l'aimalt-elie encore? 

"Marie-José!— Marie-José!..."
Et dès cette minute, il n'eut plus 

qu'une pensée: la revoir!... la re­
voir!... la revoir !...

Feuilleton de 
L’Illustration Nouvelle

Far PIERRE PHAEL

Reproduction autorisée par la 
Société des Gens de l.cttres

péroxidc d’hydrogène. C'est pas
plus malin que cela!

Ne me demandez jamais, cousi­
ne.?, do vous recommander une 
teinture pour les cheveux. Je suis 
l’ennemie jurée des teintures, par­
ce que la meilleure des teintures 
est dangereuse, aliant jusqu'à cau­
ser l'empoisonnement du sang. 
C'est trop de risquer sa santé 
pour un résultat de beauté sou­
vent contestable.

On peut retarder le blanchisse­
ment ou le grisonnement des che­
veux par l’usage d'un bon tonique 
capillaire... mais ii est inutile de 
me demander «ie recommander 
une teinture, je m'y refuserai tou­
jours!

D'ailleurs, si l'on prend soin de 
sa chevelure, comme toute femme 
soucieuse de son apparence doit le 
faire, on peut lui conserver pen­
dant de longues années, sa belle 
appamtee. Mon feuillet sur les 
soins des cheveux vous donne «les 
renseignements précieux à ce su­

; Suite à la ptçc 18)

Un Jour qu'il allait tout à fait 
bien, elle entra doucement, posa sa 
main sur le front de Robert, sc pen­
cha. lui donna son sourire refleuri, 
caressant et l’appela: "Mon bien- 
aimé

Robert, brisé par l’émotion, l'at­
tira contre lui et tous deux restè­
rent perdus dans une Joie si forte, 
si profonde, qu'elle touchait à la 
douleur.

Comme une prière, chacun mur­
murait le nom de l'autre, la voix 
troublée des battements de son 
coeur.. Et tout vacillait autour 
d'eux.

Lui, parfois, écartait un peu la 
jeune fille pour bien regarder son 
visage, si frais, si limpide, si pur.

Il était comme ébloui, comme 
perdu dans le ravissement d'un rê­
ve. d’où montait une flamme ar­
dente:

—Ma petite Marie-José! Lant 
d’heures passées loin de vous! dou- 

\ te petite femme de ma vie­
il brisait scs doigts... il était fou. 

' E: elle te pouvait que dire:

-J'ai tant souffert!... jetais si 
! malheureuse!
. • -Tout est fini maintenant, er
Ivoire main chérie est posée dans 
lia mienne pour toujours! Marie­
: José! toujours!...

Maintenant, Marie-José passai, 
tous les après-midi auprès de Ro­
bert; c'est elle qui présidait à scs 
repas, encourageait son appétit 
d'un sourire: aussi la convalescen­
ce allait, très vite.

li s'amusait un peu de son cos­
tume d'infirmière et lui parlait de 
ses jolies toilettes d'autrefois:

—Vous rappelez-vous la petite 
gaine couleur abricot que J'aimais 
tant ?

—Oui. Robert!
- Et ce grand chapeau sombre re­

levé d'un côté à la d'Artagnan?
—Oui. Robert!
—Mais, vous pensez à autre cho­

se. vous ne m'écoutez pas?
—Je pense à vous, bien sûr. à 

nous... Dltes-moi, allez-vous encore 
faire de ces glands raids impru­
dents qui exposent votre vie?

—Mais oui, Marie-José, votri ne 
devez pas m'en empêcher.

Oh! dit-el'.e d'un air désolé...
- Mais, ma chérie, c'est mon de­

I voir, ma raison d'être... Et puis. 
| ajouta-t-il plus bas, ne me forcez 
i pas à vous dire que J'aime la lutte, 
| le danger et que j'ai besoin d'em- 
î ployer, à cet égard, un excès d'ac- 
| tivité que stimule une volonté un 
; peu Apre et tenace.
I —Etes-vous sûr que ce n'est pas 
là un peu d'entêtement, un peu 
d'orgueil?

—Vilaine petite chérie!...
—Je vous aime trop, Rober:; je 

suis Jalouse et tremble de vous 
partager.

—Mais, ce n'est pas un partage!... 
Vous êtes toute ma vie... Seule­
ment, un homme, aussi entière­
ment pris qu’il soit pur une femme, 
se doit d'accomp ir une tâche. C'est 
une obligation qui me domine et, 
att fond de vous-même, vous rr.e 
mésestimeriez, si Je renonçais à ce 
que J'ai entrepris.

Elle restait silencieuse..
—Et puis, Marie-José, c’est aussi 

pour vous; Je veux que votre mari 
se distingue, que vous soyez fière 
de lui...

Elle leva vers Robert ses yeux 
tendres:

—Où est votre pensée, pendant 
les vols?

11 réfléchit un peu:
—Je serai franc... la franchise 

doit toujours être de règle entre 
nous... Quand Je vole... Je deviens 
un homme libre... libre de tout— Je 
suis en guerre: Je me débats, en 
proie à une exaltation immense, à 
une fierté, à une énergie qui ne 
déploient bien que dans l'azur.

(A niivre)
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51. A.-N. Mitchell, président, (à gauche) et MM. Wm. Hast to et S.-C. MeEvenue, gérants généraux 
de la Canada Life Assurance Company, dont le t)2o rapport annuel est résumé ailleurs dans ce 
numéro. En parlant à l’assemblée annuelle des progrès de l’an dernier, M. Mitchell déclara: “Le 
maintien du taux d’intérêt en dépit do la baisse générale, l’augmentation des recettes, la consoli­
dation satisfaisante de l'Actif, l’augmentation du surplus, le maintien du niveau des affaires nou­
velles obtenues, tout ceci fait preuve de la stabilité de la Compagnie.”
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1 Elicit Shore . 
Pandora C'nd
Mncnnsa ..........
o Brien ............
l’amour ............
iwron ............
Pickle Crow . 
Reward ..........
siiorrltt G. ..
Slscor ............
Stadaccma ... 
Sullivan ..... 
Sy Ivunlte ....
Teck llueli*‘H
'rhompjon Cad. 
Wood Cad. . . 
WrlKhl Ifarsr.

2 10 
5 ÏD

.15
r».r.o
2 90
1.50
1C. 4 
6.25 

.05 
1.20 
1.45 
.Cl

5**50 
4.35 
.25 
.17 

S. 50

2 10
5.20 

1*1 
15

r, no
2.90
4.50 
1.64 
r# **5 "'•4*5 è
1.20 
1 40
.61
.93

3.50 
1 35 
.25 
.17

S. 50

2 lu 2.10 
5.1'» 5.H»

1 4 9J
M 

5.60 
2.87 
•1.50 
1 63
‘*.U5 
1.19 
1.4 6 
.60 
.93

3.50 
4.35

.25

.16
8.50

.1! 

5.60 
2 87
4.50 
1.63 
5.25

.051
1.19
1.46
.60
.93

3.50 
4 .35
.25
.16

5.50

MARCHE DE CALGARY
Cour»» fourni» pnr

c.-fi. niMi'.soi.cii..
.Membre de In l!«ar**e tir* Huiles 

du Ciilirnr*
477. rue Hnlnl-Frnnçol»-X n vler

Alberta Pacific ............
Offre
.li>

Déni.

Anaconda .......................... .m -1H
Brltleh Dominion .... .ÎI
Brown Oil ...................... —
Calvary & Edmonton . 5.25 ° 3 5
Fa! mont ............................. —. .46
('ammoll ............................ .55
Commonwealth ...... .27 }
DalbousU .......................... 55
Dnvlen Petroleum .... — .44
KttHt C r«».it ...................... .OS 4 .09!
Fir*‘itonc ........................ .10 J .12
roundation ...................... .1 2 .—
Freehold .......................... .041 .04
Glo!>« .................................... .054 .OêJ
Unreal ............................... —. .1C
Iftgliwood Snrcee ___ ■ 71 i 23
Home (Ml .......................... 2 90 S.uO
Imperial Oils ............ r .ic-j -—
I **thbrh1tfo ...................... .o.:J .03
M (idi son ............................. .05} •—
Mar don ............................. — .08
McDougall Sctfur .... — .164
Mcl.cod ............................. .17 —

Mercury ........................... .094 .o»f
M ••rhind ............................. .01 —
Mill city ............................. .04 —-
Model .................................. .38 —
Manarch .......... ................. .os .10
National Petroleum .. .12} —
Okalta .................................. — 1.39

do l»rîv............................... 3? ( 0 —
Vhltllps Petroleum----- .12 .14
Prairie Itoynlllea ____ ■P, —
Hu ward
pnr A . . r.:

.041

.10-,
mi:b.â"« »'» *

A mm. Gold ..
A r ni Field ..
A 8 h !••>* ...........
Aldfrmnc ....
Buffalo Alike.
BldKO"d .........
Bent Me ...........
Bay.* Matai» .
Bankfield ....
Bra. orne ....
Bohjo .............
• '•■ni Patricia 
Cnn. Mnlartlc .
Chnunium ...
Conlarum M. . 
borne Mines .
Hast Malar tic 
Kldomdn ....
Falcon brldiçe .
God’s l.ake ..
Gunner Gold .
4 S illien Lit ke .
Home OU ... 
îîud/mn Ray .. 
llowey Hold . 
i lardrock .... 1
Holllnicer ....
Int. Nickel ..
Jad:s. Man Ion 
Kirk. Hudson 
Kirkland Bake
Kebel Oro ___
I.nke Shore .. 
f,ania»iue Con.
I.lttlf I.Mtll? I*.
! .cl teb .............
M.*K* uzle K. U
MeVittle ___
Mat I. « d Cork.
Mining Corp. .
McIntyre ....
Mn.-K5.-a .........
Madsen Tt. L 
Morrii Kirk. .
Nlpisslng ....
N'oranda .........
O’Brien Cad. ’
Ome ua ...........
Pomrorollle .
Premier Gold .
Pickle Crow .
Pam our ...........
Paymaster ...
Roynlte .........
Reno Gold ..
Sudbury Basin
S5lnd*-n .............
Stadacona ...
Slscoe .......
Sherrill G ..
San Antonio .
Sylvanlte ....
Sbawk-v ....
T-rk Hughes
Tawncmac __
Ventures ....
\VrlKht Murer.
Waite Amulet

Vont» s totales: 102.000 actions,

METAL-ARCENT
CourfoUt, ,1. In Mnl.nn 

I..-K. HL VI III LX .V dll’,
SI unci, nir Nolrr-lln.ni-, 

T.’nln.lenient nfflplel (Ir, |»rl< .ni
I'oiillmi Ur m.-tnl-nrurnt It la fer-
nirlnrr nnr it' I’nnntllntt ColmnlLj
KKfhmmt hier, ^tnllt
Janvier .......................  41IÏ0
Février ...................................................... 4tin
Mars ................   .1100
Avril ........................................................... 4100
Jt«l ........................................................ 4inn
Juin ............................................................4100
Juillet ..................................................4100
Août ........................................................... 411*0
Septembre ........................................... 4too
Octot,!" .................................................... 4100
Novembre ................................................4100
Décembre ..............................  .4100

.25 .25 .24* -24*
•J® 1 25 1.37 1 :i-
'.50* ;?,o !:7o

.1 li .n* .m
16* 16* .16 .16

2.55 2.55 2.55
.97 .1*7 .97 .97
.55 .55 .55 .55
.54 1.5 * 1.50 1.50
33 J 33 * 33* 33 \

.4 5 2 4 5 2.56 2.41*

.13 2.13 2.07 2.07

.15 5.20 5.15 5 20

.23 .23 .23 .23

.51 .54 .51 .54

.09 .09 .09 .09

.90 2 90 2.76 2.80
35 35 5 1* 34*

.29 .29 .29 .29
75 1.75 1.71 1.72
1 4 & H* H* H*
53 33 52* 51 *

.10 .10 .10 .10

.40 .40 .10 .10
. G 1.35 1.35 l.*5
.07 .07 .07 .07
49* 49g 49* 49*

.031 .02* o.02* .02*
;.4o 3 * n 3.7<»
.si .SI 81 .81
27 1.28 1.24 1.25
.m .10* -10* .10#
:.*>o 2.30 2 •<! 2.85
.80 1.80 1.80 ISO

•' ■;. 54* 551 54
; no 5.70 5.60 5.70
5° .52 .50 .51

A 9* .191 .18* • 48*
1.75 1.75 1.75

.80 soj .79 .79

.90 2.90 2.85 2.85

.4 5 . 16 .4 4 .4 4

.67 1.67 1.63 1.65n.». _ z 2 *»•» 2.17 2.17
..35 5.35 5.20 5.20
.50 4.50 5.-0 4.50
.57 .57 .55 .55
40 40 40 40
3** .32 .32 .32
.60 2.60 2 60 2.60
.70 .70 .70 .70
.61 .62 .59 59
.46 1.46 1.42 1.42
.21 1.22 1.15 1.17
.'.5 1.25 1.75 1 25
.4 5 3 *5 3.15 3! 5
.03* A3* .05* 03-
.4 f» 1.«0 4.25 4.33
.32 .33 33 .33
.45 5.4 5 5.(0 S* 10
.50 8.55 8.50 S 50
.60 7 60 7 t' 7 15

lloyallte ............................. 40.00
Share Koyalllea .......... .03 .04
Spooner ............................... .10 ——
Spy Hill............................... .<•25 .0*1
Sunset ............................... .22* .33
South Went Petroleum .30 —
Turner Valley................. .15 —
I’nlteil Oita ...................... .m .12}
Vunnila ............................... .0.8 —
Vulcr.n ............................... .65 .35
WAtt và’’-’y -,-.‘.v. .15 T

-Ci «V f.tfv.a;: r.'.-.j .. .....» .«It î’ Jrt

Le marché local n'a pas été 
lent à emboîter le nas n crlui 
de Wall Street, et une vive li­
quidation en prises de profils a 
déterminé une baisse de pra­
tiquement toute la liste.
Cette liquidation soutenue a mi­

né la structure des prix dans tous 
tes compartiments et National Steel 
Car a baissé de plus de 1 point à 
57 tandis que Dominion Steel and 
Coal fléchissait d'une fraction de 
point.

Dans le groupe de la construc­
tion, Steel of Canada a recu'é de 
1 point à 76 alors que les autres 
titres du groupe cédaient une frac­
tion de point.

Les nouveaux titres de Asbestos, 
Consolidated Paper. Ford et Abitibi 
privilégié reculèrent fractionnaire- 
inent tandis que Fleet et Fairchild 
Aircraft se redressaient quelque peu.

A WALL STREET
NEW-YORK, 21. — A quelques 

exceptions près, les leaders per­
daient du terrain aujourd'hui sur, 
ia Bourse de New-York, et ce recul 
s'étendait dans certains cas jus­
qu'à 2 points.

Bien que la liquidation ne fut pas 
excessivement'prononcée, le ticker j 
a été constamment occupé à pure- 
glstrer les ventes en prises de pro­
fits. Au cours de la dernière heure 
de la séance, les signes de reprises 
étalent peu nombreux.

Wall Street se réjouit de ce que 
les interprètes du gouvernement 
américain Indiquent que l'adminis­
tration désire une plus grande har­
monie avec le commerce et l'indus­
trie, mats le tableau plus nuageux 
de la situation à l'étranger a été 
un handicap pour le marché mobi­
lier.

Les principaux titres en recul au- 
fourdTiui comprenaient U. S. Steel 
Bethlehem Steel, General Motors, 
Douglas Aircraft. Chrysler, Sperry, 
U. S. Rubber. Westinghouse, Ame­
rican Telephone, American Smel­
ting. Santa Fe. Pennsylvania et 
Texas Corporation.

Jm rapport annuel do Bri­
tish Mortgago and Trust Corp 
of Ontario, avec bureau-chef à 
Stratford, montre un profit 
net de 396,333 disponible pour 
les taxes et les dividendes.

r m.

: - : :

1 : ::: ; '

BOURSE DE 

NEW-YORK
——OBMMwawMma

Cour loi «I»» «i»- In
i.a \«:f\ t\ a ri k

22.*V ouest. rue Nolrr-Dmnc 
F«*

Air Reduction ..........................
Allied Chemical ..........................
American Can ...............................
American »v Fere:un Power . 
American Power A: Litrht ..
American S-mcItinu ................... ..
American Wai'-r V*Vrks . . .
American Tel. A: 'Pel.....................
Anaconda ...........................................
Atchison .............................................
Atlantic Reflnlnp .....................
Bnldw ii Locomotive .................
I hilt Î more £ Ohio .....................
Bethlehem Steel ........................
(’ommcrcial Solvents .................
Chrysler Mott r . ........................
Columbia f!ns & Flr-rtrlo ...
Consolidated Kdlson - ..........
Corn Products ...............................
Commonwealth S uth.- n .... 
Curtiss Wripht ..........................
PupOTit ...............................................
Houtrlnss Aircraft .....................
•Electric Power & Lie.lit ....
Gérerai Motors ............................
Gillette Razor ...............................
G»*ner:*l l’''<tr!c ........................
Int. T • 1. «»:- T*! ..........................
Kentiecott Cupper .....................
Mack Truck . . ........................
Mnntirf.mery Wr.- l .....................
NVw-Ynrk c ntrsl ......................
N'atPr.a! Row* r I.li-ht ....
North American .. .....................
Packard Motor ............................
Penn t y î v nla ky . .
Phlll ps Pet ...............................
Put.tic Service of NVt\ -J» r.s ••
B ’1 ( *ori ratlin.....................
R*-I*ubl!f. Tron Sît el ..............
S* ary Roebm k ............................
SilUt - Bed .................................
Southern By . ...................
Standard Brands .....................
Standard Ga.** 1*1 »»•«• trlo .... 
Standard rjij of \* \\ .I»r • y . 
Socony Vacuum OH ... . .
Texas Corp. ....................................
I*nton Pacific .............. ............ ..
î 'n f r ed A Ircrnft .. ....
United Oes Improvements ..
î*. S Ituliber ....................................
IT. S. Steel ........................................
Vanadium ........................................
Western Union ............................
Westoincrhoupc ...............................
Wool worth ........................................

Ch* ... nls ___ .67 .os
Chibiuac .......... .62 1
i.'ontlix ntal Jv t kinnd . .12 .14
Crow Shores . ........... .09 .10
('unlplnu . . . . ................. .02 .<:■ }
Di’mjisev Cadillac .... — .02
De Santis .... .25
Devon Gold .. .24 .26
I^Tval l’ü'.is — 8 »»n
î>un!op Consol Idated . .02 .0:;
Hast Rouyn . — .16
Mini os ............... .73 . ii 5
Frontt-r P.-! Lake .. . " 3 ! .0 i
Garnet î.oni: 1 «1C .... .Gt .02
i • • <l»n Gate . . .28 .29
11 inu'.’iiha . .. . ....... .70.*
Hudson Panic in .... .ill .02
Iluub Pam .. .(IS * .1' 4
Il 11 • oh 1 *;• Lake ........... . (• 2 •>v 1
IC«-nrlcht .......... .28 .30

i;7 x
i »ma ............ .0 2
f«% ••' r« . .. _ f i »

1‘ufault — .60
].r,h. .12 . 1
l.ak« Util . . ."14
Bake Bo wan .OS .10
f. I. Laj’own .01 .06
Lci-oy Mines — .<•1 4
1 .ouvre ......
M:ii:t.i t Consol iciap ti ’ !

09 * 
.49

05

Aiauiiel 1 a ],- .• .1 1 .13

11 i
46

1 M* H n . . .......................
M-v.ut finli old 

• • nuv......................
■ shl .

.M»»*di«*r Tone i.ac
i No-beau ...................

Nuria ke .................
OV» t Î.HÎ' 1 ....................

I nklt hd
• ’" l.• :i !"• Mn *;♦ r! ic

, « » Nipper
or!».!»- . .................
« *. ni 1 .....................  .

, Pan Canadian . .. .
Pm-'-alis ...................
«‘a n« P to ...........
Pa ore .....................
Pv.'-' IP-'.IJO I.a ko ..
Polaris .....................
Print lac Uouyn . .
P.-tcirii tnr\ ............
i»ur».«-c F.ur-ka ..
• >ii• •!».•(• M*i nilou , , 
P »• d M-c-irtic . .
U -d Gold .................nit • i- •• :t .. 
n n R< w trd ..
Sacl ' nii ’.

‘ ■ T.-’ Gobi '

S * u r
; nMblemont fakuul

.«'•U 

.1 1

.64 
,0S 
. 12

p'* Tmi:! \\ anda .....................
T« • d T

, '■ •lil'ir Minerals *90
ft ? W:\iT-•:T Mac ................... —

•P'H ; Wi.wbjUWi .......................... , .01
t ' W.'lls L. T........................... 12
1:5! ' W. ft 1Rf.l l.ak. ............ .01

: M-einv Cadillac .i, .07
37 West»! dr Tjon?r 1.. .01
}':■ Whitehorse ..................... . .ft?
4 6 W’llRO .......... ........... .16
5 *1 ‘ Younif Davidson .......... .29

: i
.OS
J'4* s

1J0 
.«■ J 

JP- -,
.1.4

> ) 
.... ^

«»’ \ 
j'-'T

I I
3

110 

• " i.1 I

Banoae C3n*,,;on™
X'?li9n?,le FAbhibi

L'a&sembiée générale annuelle de 
The Equitable Life Insurance Co. 
of Canada aura lieu au bureau-chef 
de la compagnie, il Waterloo. On­
tario. lundi, le 6 février, 1939, à 1 
h. 30 pju.

La Banque Canadienne Nationale 
vient (l’ouvrir une succursale à 
Carlillnc (Tontine), sons la direc­
tion de M. J.-C. Cuellet. Cette Ban­
que compte maintenant douze bu­
reaux dans la région do l'Abitibi, 
puisqu’elle était déjà représentée 
à Amos. à Dupuy. à I.a Reine, à La 
Sarre, à Macamis, à Malartlc, à 
Perron, à Rouyn, à Senneterre. A 
Taschereau et A Val D'Or.

Dividendes
Consolidated Press, Limited. I. ,

| directeurs ont Informé les acti"”- 
natres eue vu la baisse des prrftt.s 
depuis le début de l’année fiscale 

] se terminant le 1er avril, "il est ac- 
i tuellement préférable de ne pn.r 
; nayer de dividende sur les actions 
! ordinaires, classe "A".

Les directeurs de Canada Cement 
1 Co. Ltd, ont déclaré hier, un dtvl- 
| tlende de $1.25 sur les actions pri- 
vi'.églées. payable le 20 n>«rs pur 

* actionnaires inscrits le 29 février.
; Ex-dividende le 27 février. 1939. A 
i la fin des deux trimestres précê- 
i dents. le dividende avait été de 
1 $ 1.00 par action.

Pour l'année fiscale écoulée 
le 30 septembre, 1938, Sawycr- 
Masscy Limited a réalisé nnc 
perte «»Ue transférée aux ré­
serves de couliugcuct de $115,-

Placiers, Spéculateurs
Afin de réussir en spéculation il faut obtenir 
des renseignements exacts et des conseils 
impartiaux par des experts en matière.

DEMANDEZ NOTRE BROCHURE EXPLICATIVE

FINANCIAL SERVICE LIMITED
404 ouest,, rue Notre-Dame Montréal

»’ if V
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1RÆ JDP!R<© GRAMME
7.00. 
7.u3- 
7.15­
8.00­
8.45- 
3.0H- 
9.*>5- 
9 30­

10.00­
10.15-

y;-
11.00­
11.15­
11.30­
11 45-

12.00­
32.30- 

J.HO- 
1.15-J .SH­
IM 5 - 
2.00­
2 15­
2 30­
2. 4 5- 
3."0- 
4.00­
4.13- *4.39- 
4.4.7­
6 .00­
5.15-
b 3'».
5.45-

'e.oo-
«.05­
4.1 5- 
«30­
6.4 5­
7.00­
7.1 5­
7.30­
7.45­
8.00­
8.30­
9.00- 

lü.OO- 
10.30­
10.4 5­
11.00­
11-10- 
1Ï.15-

i.oo-

Jouv.

î.i \ i»r, 23 jaw n:u

c K a c
Alu tin ce

- M «' ! o«î i o s rythmé c 9.
-lKAl’ aujourd'hui. 
-Rot-pourri matinal.
-La parade du matin. 
-Nouvelles.
-Attraction musicale du 
-« 'Pansons françaises. 
-Bonjour Madame.
-C ha usons française s. 
-Sérénade tzigane.
-L'heure récréât:1, e.
-Grande Soeur.
-Sonia, scs mélodie* au piano. 
-1.- vieux maître d écult.
- Ilils .Sister”.
-La parade d«?9 mélodie*.

A préft-iuftll
-Lu boite ft surprise?.
-J.a province *n progrès, 
-fours de Bourse.
-Noun
-Le monde féminin.
-A choisir.
-A choisir.
-La rue Principale.
-A choisir.
-La femme ft la. pepre 
-Institut de musique Curtis.
- Pour Clubmen”.
-"Patterns !.. Swing'’.
-L**s événements sociaux.
-CKAC ce soir.
-L'heure du fhé.
-Au Music IL.il.
-Mélodies r y : ?i rn ? r ?. 
-Madeleine et Pierre.

Soirée
-Nouvelles.
-■■J'îythm Roundup’*.
-Le Don Juan de la chanson. 
-< hansonne::• t.
-Los nouvelles do » hez-noue.
-Nnzalre et Tïarnabé.
-"Light T.'p A* FJ.Club'’. 
-Les nouveaux riches.
-Rions en?* mble.
-Dans le vlvolr.
-Le théfttre de chez-noue. 
-Radio-théfttre.
- Radio-marathon.
-fhausons do Paulette Mauve. 
-Nouvel! • e.
-Allô, AUo, les sports! 
-l'innologme.
-Orchestre.
-Kln des émissions.

C H L P
•p Mutinée

7.55—Sommaire, 
g oo—Réveille matin musical.
9.00— * h an son s françaises.
9.30— Musique militaire.

” 9-45—Los disques de Renna Kctty.
10.00— "Organ Treasures”.
JO 15—Programme commercial.
10.30— Variétés.
10.45— L'accordéoniste Alexander,
11.00— Programme commercial 
11.15—Sydney Torch, organiste.
1 l.3d—Programme commercial.
11.45— Programme commercial.

A|irèft-»itl«!l 
27 00—I/hrure féminine.
1.15— Radio-journal.
1.20—L'heure féminine.
2.00— Fanfare.
2.30— "Half and Half.
3.00— Opéra.
4.00— "The Kings Jesters’*.
4.13— "Pacific Paradise".
4.30— Thé dansant.
5.U0—Radio-spécial.

Soirée
6.00— Rom maire.
6.03— Méli-Méio.
6.30— Radio-annuaire.
7.15— A votre santé.
7.30— Commentateur ? port if.
7.45— Les aventures Je deux cCU- j 

batalres.
g Ofl—Sur !*• pont d'Avignon.
8.3 0— R a d I o -Mystère.
9.‘bi—• ir.’h’ s'u»\
9 3d—Mme Hortenfie Lord, p anistc. 

10.0')— 4 'rehrstre.
2 1.00—Fin des émissions.

C F C F — C F C X
- Matinée

7 45—"Musical Work Shop".
8i»o—Nouvelles.
8.io— Programme musical.
8.13— Quatuor de v«*ix d'hommes.
8.30— "Swing Serenade”.
8 43—Hymnes pour aujourd'hui, 
n.oo—Nouvelles.
9.03— "Breakfast Club”.

10.00— Revue Homemakers.
10.30— i irehestre.
10.45— •' Fashion Spcks*'.
31.00— '’The House of Peter McGre­

gor".
3L13—"Stella Dallas".
11.30— "Backstage Wife".
11.45— “(Jetting Most Out of Lift»’”.

A orès-miil!
■^•V. no—Nouvelles.

Ri 1*5—Mélodies.
3 2.20— Programme musical e.
12.25—"The Town Crier’’.
32.30— "Singing Sam”.
12 4.»—I/histoire do Pamela Pride.

1.00— "Concert Hall”.
1.30— »'lmri.it* « i s Male Quartet.
7.4.7 — Vrdx l’» x i>ér:**nve.
2 00—“Adventure In Reading".
2.30— Soliste.
2.43— Mélodies Manhattan.
3.00— Orchestre do Rochester.
3.43— "Between the Book Ends". 

m 4 00—Club Matinée.
M5—"The Monitor Views The 

News”.
•' 00—L'heure du thé.
5-13—Howie Wing.
5 30—Musique par Cugat.

t Soirée
6.09—La. Bourse.
*•15—Programme musical.
*•30—Orchestre.
6.45— Nouvelles.
,.60—Programme musical.
7.15— "The Light Up and Listen 

Club".

7.30— T/oncle Troy.
7.45— Revue dea sports.
8.0*1—1"Ce eolr ft 3 heures".
8.15— Revue *1*' théâtre.
8 30 -"The Frlendry Store".
8.4 5—Causerie sur les «ports.
!» 01)—Orchestre et holiste.
9.30— Chninbr*. de Commerce Jr
9.45— Choeur du Collège de 

West mi list er.
U*. 00—"True or False".
H». 3 *)—Orchestre.
I î.410—Nouvelles sportives.
II "3—Nou celles.
Il 15—"Talking Drums",
11 ; 0—Orchestre.

L* 9—Fin des émissions.

C B F
Matinée

8 * 0—Chansonm tî*'s françaises.
9."5—"Tlio Breakfast Ciub".

10.«10—Vie do famille.
pi.15—Auditions du théâtre lyrique.
11.09—L'heure «ymphonique,

A près-midi
12 fin—Chansonnettes françaises.
12.15— A von muniquer d i studio.
12 IM—Radio-journal
12.55—Cordon Filming, organiste, 
12.13 — r.e trio Toronto, 

l.o*)— Le réveil rural.
1.15— 4;hnn«onneues françaises.
1.30— Word» ami Music.
1.43—Judy *t Lenny. chanteurs. 
2.**«)—Poènii. symphonique.
2.3*1—Alma Ivit-hoil. contralto.
..4 3—"Manh.ittan Melodies'*.
3.0*>—Oroh. de Rochester.
3.45— Katherine Gaihry, pianiste. 
4.0y—Les chefs-d'oeuvre de la mu-

feique.
3/*0—Intermède musical.
5 13—!.#•« chanson»* de Simon**.
5.39— Rf-vira! d* violon.
5.45— La Bourse.

Soirée
C.nO—Les plus beaux disque®.
6.30— Radio-journal et chronique 

parlée sur les programmes 
de la soirée.

6.40— Roland B* audry.
6.45— I.e quart d'heure de...
7."fi—T.a Pension Velder.
7.15— Chambre do commerce fran-

».Zfi—Trio vocal. •
7.45— liions ••«semble.
S.00—-c*cst Paris.
8.30— Orchestre. '*
9.09—Voyage au pays dfs rêves
9.30— Oreh. s»ym phonique.

10.0*1—"Content* d Hour".
10.30—Version française de la cau­

serie du Très Honorable 
Mackenzie King.

10.45—I.es beli* s histoires des paye 
rt’tn-haut".

Il 00—Radio-journal.
11.15— Le Quatuor ft cordes Tudor.
1 J.:: 9—Orchestre.
12.00—Fin d»s émissions.

petites Annonces
Petites annonces comprenant toutes rubriques: 2 Les avis de naissances, fiançailles, mariages, 
cents par mot, mîn;mum 15 mots pour la première décès, remerciements, etc., 60nt facturés su tau* 
Insertion. Escompte: 10% pour 3 Insertions, 15% uniforme de 75 cents par Insertion, 
pour 6 Insertions, 25% pour 12 insertions, 331i% Toutes les petite* annonces reçues avant 5 h. 
pour 25 insertions ou plus. -• p.m. sont publ.ées dans le
En-tëte en noir 50c par journal du lendemain.
Insertion pour une ligne ApOSicX JE* M. & J JL Toutes petites annonces 
caractère Idéal 10 points. sont reçues par téléphone.

Articles de ménage
LIT d’enfant avec sommier et ma* 
t**lAs; bureau, eongola-um. Le fout *n 
parfait ordre. 5U28 Garni*i. GH. 5538

168-3

MEl'RLKS ft vernir*-, couse départ, 
particuliers seulement. AM. 14«’»7.

7a-166-3

A vendre ou à échanger
DTTLKX 6 et 7 chambres modernes 
pour bonne ferme ou propriété de 
campanic. Snowdon RtaRiC«f 513:* 
RKd Décor!*», DE. 9232. I.-104-6

A vendre — Divers
TOt'PETS, perruques faits sur me. 
?ur» , prix tout ft fait ►pécial • ré - 
partt nettoyés; 4933 Onrario est. 

! CH. 4644. L-164-25

Bois, charbon, huile
(1S ANS service. La ... •
maison ft Montréa;. f.- s t>: .i« t.a s 
prix, charbon et bots "ft .’abri". Wil­
son Fr.ère», Cli. 2101. L-J54-25

Carte de profession

C B M
Matinée

8.0*1—Orchestre.
S.! j—o* ne et Gienu, chanteurs. 
S.no—"Do Ion Remember*.
8.4 5—"The Radio Rubes”.
9 ."0—Intermède musical.
9,05—Happy J.vk, chanteur.
9.13—"Thi Family Man”. 
*t,3i»__Oreh* str*>.
9.4 3—Conseil aux ménagères. 

19.0**— * Vntral city.
10.15—A communiquer du studio. 

A près-midi
12,fi9—“ICel! N *s Washtub”.
12.13—T*ot pourri musical.
12.30—Rndlu-Jnu mal.
12 C.— l'iordnu Kl-nilng, organiste. 
12.45—1.0 tri » T*»ronto.

1.9»)—La bande joyeuse.
1.39—Réunion «lu Canadian C'ub

Marlin. 

Voung.

•ie M <»«tr<* al.
2.,00—R o in is do Lon ères.
?.. 00— 12 h i s t:»>:ro de Mary
3. ! 5—"Ma Fork in.s”.
2 30—Kami lie 1 ’• PP-: r Yi
3 4 h—The • îuidi L ! âeihî.
4 ■j0— I.**s « lu fs- d'oeuvre

slque,
la tr.u-

sur
iréc

4.3*7—vie and Sade.
4 4.5—Causerie.
5.u0—T.a chronique, en an g

1* s programmes d*» 5 
tt intermède musical.

5 13—Les chansons de...
5.30— Le vojag*- mngique.
5.4 5—Cotes -Je l.i Course.

S*»lrée
d on—Version anglaise de Fémlnti,
6.15— Barnaoio. Bill.
6.30— Radio-jour liai.
« 4,)—fausiTlv un anslaU).
6 4 5—< »r**heptre.
7.09— "Amos n’ Andy-"
7.15— Hollywood Casting Off I e.
7.10— Trio vo-’nl.
7.4 5—"My Job”.
8.00— » “est Paris.
H.3*1—• The Voice of Firestone’
9.00— "Yale Drarafttl ..............
9.30— Orchestre,

10 no—"Conu nt« d Hour”.
10.20—Causerie «lu Très H

v.». k• ! - • King,
10 4.7—"Random Rhythm”.
• 1 m)—Radio-journal *. en anglais). 
11.15—l.o Quatuor i conics Tudor,
11 ?0—Orche^tr* .
1 •.»J0—Fin de? émissions.

Series*.

>rahê

meij»:ci.\s
A CONSULTER. Docteur Prévost, 
ilOpltauv Paris, Londres. Nov.-York. 
Toutes maladies Ir.tiines, hommes, 
femmes, jeunes filles. .Maladies ocau. 
vénériennes, sexuelles, urinaires. 
Ecrire p;ur renseignements gra­
tuits. L»Cp. "B” 3 n9 Hnf*»h!sO!i,
Montréal. PU 414 8. : 23-12-J.1

Club de correspondance
r EllC LE LITTERAIRE UNIVER­
SEL. — Pourquoi \*ius •nnuy*rt 
rester seul, inactif, chtrch»*/. votre 
idéal par «•orrespomlanco, faites «!*• 
nouvelles oonnalssiiuees. avons des 
centaine** «le demandes quotidiennes 
«t *I,M centaines d’u bounds satis­
faits s» » i t pour nouvel!» s «'onnaiK.tn- 
ces, soit pour pas«»--temps *»»i pour 
Intention nuitrimoninie. Simoès .• s- 
nur - correspond; its parîaTut ) »• - 
ma ii •!*•/. renseignements, .sections 
anglaisA «r fran«;aise. i.li»é-
ralre I nlverael, -'.i.' • r Poütal 2*84»
Montréal * Place d'Ar- ». In- ’ur** 
timbre pour réponse. 1,-166-2

Fourrures Propriété à vendre
j EOERHtlRES 'le 'itiah!.*- A grande 
réduction. Achetés main tenant *-i 

i /V-onoinlses « l es J.-B. Hailpcuu 
Kiirjf. (Autrefois cb**z A -J. Ale.\- 
dor), 14 29 Mansf'thl. HA. soxi.

L-166-6

ayant d- renouveler voir ».
.ufur • • â-\ou*» maintenant ». » >
J* t •!•: nos cottar*'**, payai*’•* t - 
t***u*» v»'rn«?mentf! $500 r r pij t -

. 1 comme loyer Snow d» •
ti*.»-. Ïtl2rj H!vd Dècurio. 1*1' **2 .

L-!C4-c

Médicaments T r,insport-Camionnage
E MOVING Enrir. vaiini i« : n 

fl** r: fi«r>^* f«i?nt Io.t.I, lon^u- *f ' -
cc, piüi.o 259, valise U.50. FR »ï.

.

l’Oim TROUBLES du folfi, nausée-, 
douleurs et fatigues, miçrain*'. vtr- 
tiK<\ urticaire. Demandez Pep-ka 
Laboratoire Declo. DU. 322!.

L-154-25

Propriété demandée Ventilation

1 EMPLOYE t \ 1 ! achèterait pro- 
-,'riètfi de rapport payable par pal* - 

, limits mensuel?-. Ecrire dèta*Js coin- 
j Casier 16S. L-1CS-1

M AM TA*: l’UKIEK du vin»! t.- 
"Nu - lUinri'*. Spècial it**-: Air - •
t u: •*. «'ovilaRc «raluîtiiulum. S * -
fl* i. -. Atitomatl** Ulou»*r • *
L’n:t , 73* St-Laurcnt. RL T* *

Intéressant discours de M. Mitchell, 
président de Canada Life Insurance

En parlant du rapport financier 
à l'assemblée annuelle. Monsieur A. 
N. Mitcheil. président, fit remar­
quer que la Compagnie a continué 
de maintenir son altitude conser­
vatrice traditionnelle. “Cec! a pro­
duit des résultats extrêmement 
constructifs.” "Le maintien du taux 
d'intérêt en dépit ce la baisse gé­
nérale, l’augmentation «les recettes, 
la consolidation «itisfaixante de 
l'actif, l'augmentation du surplus, 
le maintien du niveau des affaires

pour ainsi dire, et toutes les dettt-a 
privées de genre hypothécaire, sont, 
contractées en empruntant sur U • 
économies de grands group», >.« 
citoyens ordinaires.

Toutefois, nombreuses lois pro­
mulguées dans le but de protéger 1rs 
débiteurs ne prennent aucunement 
ceci en considération. Il esc grand 
temps que les citoyens ordinaire.*, 
dont les économies se trouvent su­
jettes à des lois adverses, se met­
tent à affirmer activement leurs

PROFESSF.rR V ES ! ; AI T. Ilypn-H^- 
m* -«>agii*'tietue, sugg* stion. astro­
logie, clairvoyant*, ••ariomanei** 
il*; |>rè.< méthode R;-h,«*i, ■•uno-il.s sur 
trouille» d’amour rt d'affaires, ho­
roscope «1 apr* s dut- de nftlss.in* •» 
et répons»’ ft 3 questions «i'.Tprès .1 
cartes tirées au ha>nr»I, 23>v, .1428 
.Lanii. Mance, Montréal. Appuiuto- 

FF.. 6776. J.-166-2

Commerce à vendre
BKSTAlîKAXT bi^a eltu.’, butir.. s 
affair.*», .’..use faTi^ua. TH liai, 
IC59 l’are laifonfame. I.-166-1

nouvelles obtenues, tout ceci fait 
preuve de ia stabilité de ia Com- 
paKnle."

En discutant la vaste étendue de 
1 assurance-vie. Monsieur Mitchell 
«exprime en partie comme suit :

Ces compagnies sont les institu­
tions de l'homme moyen. Elles re­
présentent d immenses groupements 
coopératifs d'individus établis dans 
le but de parer à. ia nécessité d'a­
voir recours à l'assistance publique. 
Leur existence a une signification 
sociale de grande importance. 11 
existe une tendance à financer 

' principalement les secours publics 
en empruntant sur l'avenir, c'est-it- 
dire en imposant un fardeau sur 
nos enfants. L'assurance-vie, tout 
en accomplissant la même fonction, 
se sert pour cela des économies 

! du passé. Ces institutions ont la 
i forme d'une entreprise privée, mais 
sont en réalité pour 'c bien-être 

; généra!.
Ces grandes organisations coojié

droits do citoyens.
Votre compagnie a toujours « • 

disposée à considérer avec anti­
pathie 1rs besoins de chaque débi­
teur qui a souffert de circon.-.Um- 
ces sur lesquelles il n'avait aucun 
con'rôle. Nos dossiers contienne), 
la preuve de nombreuses conces­
sions volontaires et compromis spé­
ciaux accordés à ces débiteurs. La 
législation touchant les dette., et 
les moratoires, cependant, on’ de- 
passé les bontés de la mesure • 
vous-même, ainsi que bien d'autre; 
personnes économes dans cc pays, 
vous trouvez pénalisées par le fait 
que certains emprunteurs se préu,- 
lent des lois pour évader des paie­
ments qu'ils pourraient parfaite­
ment bien effectuer.”

Collaboration
Exprimant un tribut d’apprécia- 

! tion quant à l'amélioration de la 
j situation financière des municipa­
lités canadiennes, M. Mitcheil tn-

Commerce demande
ENREGISTREZ chez nous. Ache- 
ton**, vr-nüon*» commerces. Georges 
Arpln de. 132 St-Jacqucs Ouest. 
MA. 5279. L-154-25

Divers
CONSERVEZ von cheveux couleur 
naturelle. Spécialiste *n teinture. 
Ouvra g** garanti. CFI. 4G44. 4955 On­
tario ssL L-164-25

Finance d’Automobilcs
ARGENT avance sur antomobü*. 
contrats refinancés sans endosseur. 
National Loan & Acceptait:o C--*.. 
Lui.. 1411 Crescent. CIL 494. FL 
6693. 128- lm

Chargements de wagons
Les chargements de wagonsT la 

semaine terminée le 14 janvier 
s’établissent à 40,402 wagons, con­
tre 45,503 la semaine correspon­
dante de l'an dernier. Ia* grain est 
la seule denrée à montrer une 
augmentation. Les divers baissent 
de 1,986 wagons: le bois de pulpe, 
1.946; le charbon, 1.733; la mar­
chandise, 537; les autres produits 
forestiers. 184; et le minerai, 122.

PRIX DE DETAIL ET 
COUT DES SERVICES

Le nombre-indice des prix de dé­
tail, des loyers et du coût des ser­
vices. sur la base de 1926-100, tom­
be de 83 7 en novembre à 83 5 en 
décembre, à cause surtout des prix 
plus bas pour les denrées alimen­
taires et le vêtement. En décembre 
1937 il était à 84.3. Un indice de 
46 denrées alimentaires tombe de 
76 6 en novembre à 76.2 en décem­
bre, par suite des bas prix pour la 
viande, le saumon en boite, le sain- 

| doux et le beurre.

; ratives recueillent !a plupart de t dlqua que, durant 1937 et 1938. a 
I leurs fonds en petits montants, qui collaboration entre débiteurs nm­
! sans cela ne seraient pas attribués I nlclpaux au Canada et leurs cré- 
â l'achat de divers placements; el- ! anciens résulta en des ajustements 
les accomplissent ainsi une autre Pt allégements de charges financie-
fonction nuhlimip. Elles nrnt èirent. 1 res s'appliquant à plias de $160

millions de dettes municipales. C<- 
pendant, il déclara que l'excellent 
travail déjà accompli dans cette 
direction devrait être encore aug­
menté. et non réduit. "Il est très 
important rie s'assurer que les si­
tuations difficiles auxquelles les fi­
nances municipales furent sujettes 
ne se répètent plas à l’avenir”, fu­
ll remarquer. "Voici la voie condui­
sant à la réduction, bien nécessai­
re, des taxes municipales. Le vieil 
adage “Prévenir vaut mieux que 
guérir” est toujours vrai.”

Monsieur Mitchell traita en dé­
tail de la situation générale des a: - 
faites et de l'agriculture au Cana­
da. Il déclara entre autres: Ta
situation canadienne, en vue des. 
répercussions provenant de l'année 
qui vient de s'écouler, est tout par­
ticuliérement Intéressante au point 
de vue des placements à effectuer 
pour une compagnie d'assurance. 
Notre pays doit se considérer ex­
trêmement fortuné que les pertur­
bations mondiales de l'année r.e 
lui aient apporté que si peu de ré­
sultats tangibles défavorables. Tous 
les rapports indiquent, en effet, 
que le Canada a gagné du terrain 
au cours de* mois d'automne.

fonction publique. Elles protègent 
leurs détenteurs de polices et. en 
même temps, aident au développe­
ment de conditions de productivité 
et d'emploi dans le pays.

Ces entreprises cooperatives se 
trouvent obligées d'adopter, par né­
cessité, des principes touchant leurs 
placements qui les classent en gran­
de mesure dans la catégorie de 
créanciers plutôt que dans celle de 
propriétaires. L'attention de ce 
nombre imposant de créanciers de­

i vrait être attirée instamment sur 
I toutes attaques Injustes dirigées 
contre eux.

Débiteurs et créanciers 
Plusieurs personnes, à maintes 

reprises au cours des quelques der­
nières années, ont fait remarquer 
que la situation entre débiteurs et 
créanciers a été discutée et régie 
par la loi d'une manière très ar­
bitraire. L'idée que la situation du 
débiteur est la seule qui mérite d'ê- 

j tre considérée est presque devenue 
une superstition populaire. On ne 
saurait répéter assez souvent que, 
pour chaque dette, 11 y a un créan­
cier et que d après l'organisation 
actuelle de ia société, les créanciers 
sont plus nombreux que les débi­
teurs. Toutes les dettes publiques,
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Trois rencontres de deux dans trois seront Partie-bénéfice à 
présentées au marché Atwater, demain soir Quebec.jeud» so,r

_____________________ _________________ I l:,ir Équipe d’étoiles de la Jijfue
^ # # : Senior de Québec rencontrera les

le lutteur qui remportera la victoire la plus rapide As, à Québec, jeudi soir, dans une 
aura le double de sa bourse.—I Purtle-bénéficc pour Albrrt Per--Georges Cagney 

ef Sansfaçon, au Saint-Jacques demain
rcault, !c brillant joueur de centre 
qui est gravement malade dans un 
hôpital de Montréal.

I.es joueurs suivants figureront 
sur l'équipe d'Ktoilcs: Ottawa: Tre­
vor lligginbottom et Cliing MeDo-

Le* trois finales de lutte qui seront présentées demain soir au
marché Atwater seront de genre absolument nouveau pour le public ........... ^......... .............. ....... . ..........
car les six combattants qui seront les figurants ont eu ordre à la signa- nald: Concordia: Jean Armand, Joe 
ture de leurs contrats de se lancer impérieusement à l'attaque et de Dcsroches et Jacques Carlgiian: 
faire tous leurs efforts pour remporter la victoire le olus rapidement Tete Jotkus, Cari Gamble,
possible. Le lutteur qu. aura réussii a renverser son adversa.re le plus VMoria. Mikl, MovIlilian. Tnlrman

Donnelly. Gordie MaeXeil et Mur- | 
cel Dessette: \>rdtin: Vlnre Gal­
lagher. Le “roac h** «le l'équipe sera ! 
Dave Campbell, Frank Carlin ou I

plus
vite aura le double de sa bourse telle est la proposition des promoteurs
Samson.

î. i finale principale qui sera tionncl Georges Cagney de Qué- j 
or .diablement un véritable massa- j bec. Le fameux expert <le la sa va-1 
cr„ -s,.|Ti disputée avec les taeti- te fera face au champion du Mexi- i 

, les plus déloyale» et brutales. ; que dont la rudesse effraye tous j 
elle mettra aux prises le ses rivaux Juan Lopez, 

champion écossais Mike Puta con- [ La deuxième rencontre de deux 
*t .’ celui qui ne lui cède en rien : dans trois alignera le nouveau

Henri Levesque, Roméo Masse, Theriault et 
Arthur Proulx à la salle Lafontaine, demain

Une grande finale sera présentée, mardi soir prochain, à la salla 
Lafontaine, située dans l’édifice autrefois occupé par les Chevaliers de 
Colomb, rue Sherbrooke est. Les deux athlètes en finale sont “Flash 
Gordon" Henri Lévesque et Roméo Masse.

Aurèle Jotial.
Le Victoria jouera ù Lacluite le 

î février prochain. Ken Murray, 
natif de celle ville, s’alignera aveo 
le Victoria à cette occasion. Ken a 
clù quiter la joute hier, après avoir 
été victime d'une blessure à la jam-

Volci la déclaration faite par le 
champion de la province, Lévesque: 
"L'on a prétendu en certains milieux 
que Je n'étais qu’un champion rie 
paille et que je n'avais pas battu 
tous les athlètes de ma catégorie J'ai 
exigé des promoteurs Duval et Ju­
lien de me les faire rencontrer et 
non seulement je sortirai vainqueur 
de cas matches, mais J'espère bien 
être couronné prochainement cham­
pion du monde, titre actuellement 
détenu par Lucien Grégoire".

Voici une nouvelle qui réjouira 
certainement tous les partisans de 
Lévesque.'

En semi-finale, le grand sportif 
de Saint-Jean. While Thériault. eu 
viendra aux prises contre Arthur 
Proulx. Ce match sera des plus 
scientifiques et saura plaire ft ceux 
qui aiment les rencontras d'autrefois 
où les coups rudes n'étaient pas de 
mode.

Bob Girard luttera contre Al 
Tucker, dans le trente minutes spé­
cial. Le premier match au program­
me aura lieu entre Voting Mar­
quette et Armand Lebrun. Le deu­
xième vingt minutes sera disputé 
entre Graham .Stockton et .Jack La- 
rouclie.

«•■i rudesse le champion du monde ■ champion de la province Henri 
l'Pal , t Bob Birnr». Dufresne contre nul autre que le (

La deuxième rencontre de deux1 brillant et musclé athlète québe-, be à U deuxième période. Marcel 
dans unis sera fournie par le | cols. Lucien Sansfaçon. 
cfuii.inion mi-louril d’Angleterre
M Kurman qui a accepté après 
beaucoup de difficultés ft donner 
une revanche à celui dont le pres­
tige devient chaque Jour plus 
grand, le fort athlète canadien 
Joel Samson.

La troisième finale qui ne sera 
pas Irt moindre et qui réserve des 
surprises et des sensations au pu­
blie aura Heu entre le fougueux 
russe Ivan Rasputin qui a déjà eu 
beaucoup de troubles et d'argu­
ments avec Lou Kelly de sorte 
que quand iis se feront face les 
incidents seront assurément dra­
matiques par moments.

Young Tarzan Je valeureux lut­
teur de Lachine dont l'agileté et 
la souplesse sont inégalables sera 
opposé nu rude mais agressif Jack 
Britton. Une autre rencontre non 
moins sensationnelle sera égale­
ment ajoutée à ce programme.

Deux finales de lutte auront lieu 
mercredi soir au marché St-Jac-

Larochelle. Joe Drsroche-* et Ed­
; moud Archambault reviendront sur 

La soirée de lutte régulière du ! l'alignement «lu Concordia, mercre- 
Gymnase Samson aura lieu ce soir j rit prochain, probablement Man­
et le public qui est admis gratui- Iha a employé seulement trois 
tentent pourra voir en action plu- Joueurs de défense, hier, tandis que
sieurs lutteurs professionnels qut 
donneront des exhibitions.

I! y aura aussi de nombreuses 
pratiques entre les lutteurs ama­
teurs et les débutants.

Des tours de force seront éga­
lement exécutés par les haltéro­
philes du gymnase Samson où 
l'on peut voir J es hommes les plus
forts du Canada dans leur classe., , , , . , , ,________ ] I » grand lia! est organisé pur le.

Le champion mi-lourd d’Anglo- j,;ll,h ^sleigh «>e ski "Le ( a- 
terre. Al Komian ne trouve pas
surprenant que ses défis «oient, , , . ... .
ignorés des lutteurs qui se préten- ) ‘h'quel rien u es. épargne, devrali
dent des merveilles car ils savent ! 'i1,9. :,,mu,,.e.urs <le akl e
quel sort leur est réservé quand 
ils tombent entre ses mains. Kor-1 
man ne cnolsit pas ses adversaires ; meus orchest 
et comme ceux qu’on dit les plus ■ ce Meerte. dont la réputation est 
forts refusent de le rencontrer il : connue de tous.

Laurent Bernard s’cxl aligné à la 
place de Dnrochrs.

Bal du club de bobsleigh 
et de ski “Le Canadien”

nadieu’’ pour ie -T. janvier, au Pa­
lais d'Or. Ce liai pour le succès

ait 
t

les fervents de la danse.
retenu les services du fa­

de la radio Mauii-

Les Sénateurs ont augmenté leur avance en 
première place en battant Victoria, samedi

OTTAWA, 22. — Let Sénateurs d’Ottawa ont augmenté leur 
avance en première position dans la ligne de hockey Senior Québec, 
ici. samedi soif, alors qu’ils ont triomphé du Victoria par le score db 
5 à 2. après une partie qui fut plus contestée que ne l’indique le score.

On

se déclare prêt à affronter les
ques. I-n première mettra aux pri- j plus rudes et les plus dangereux 
«es le toujours populaire et sensu-1 particulièrement Jacques Trudeau.

Shawinigan Fails a St-Jérôme bat le 
battu Boston samedi Lachine par 10 à 3

BOSTON, 22. — Lee Cataractes 
ds Shawinigan Falls ont fuit un 
ralliement «ie deux points à lu der­
nière période. Ici, hier, pour réus­
sir à triompher des Olympien de 
Bostou par ie score de f» ù 4. dans 
une Joute régulière de la ligue Pro­
vinciale Senior, dorant plus de 12.­
000 personnes.

Lh Joueur de défenae Antoine 
Gauthier fut le héros de la victoire 
«lu Shawinigan en comptant les 
X«oints égalisateurs et victorieux.

A 1.1 G NE MF: NTS
SHAWINIGAN FAI Ji* — Buts: 

défenses: A. Gauthier 
Frenette: centre: Moucsette: ailes: 
Goulet et ITouIjc. Subs: II^ÎIUmu, 
Uoux, Archambault. I. avoir. Tlt-

• omiIm*. I.attK, F*. Gauthier.
BOSTON — Buts: Moon; défenses: 

Sndth «b Splnlne; centre: Spain: nl-
• i.swlfl »t Gulbord. Subs • Kmer- 

Stubbs. Allen, Dearoslers. Har-
i. !.»«, Martin, Jeremiah 
\rb!tre«: K elle lier et I«efebvrt.

sommaire
l*rcn»iéro période

• —ShawiniKun: Archanibnult
(TI trombe».................................... 7.25

l ShawiniKan: Goulet .... 7 tt
Pun, Aucune.

llriuUmr péri**»!* 
z Shawinignn: Moussette

i Goulet i.................................... 1.21
a Boston: Allen (rVsrosi»-rs>

Pun.: l-ax. A. Gauthier. Frentte.
ToiUUiiif

5 Boston: Gulbord (Smithi • S.S2 
S—Shawlnigran: A. Gauthier

11 ai voici..............................................3.1*
7—Slinwlnlcnn: A. Gauthier:

i Archambault).................................130
Pun.: Archambault, Frenette.

Club Desrosiers Cartage
Le club de hockey Desrosiers 

Cartage de Ville St-Pierre, qui 
joue dans la ligue Intermédiaire 
de Lachine. fait très belle figure 
cette saison. Voici la liste de ses 
joueurs: Gervais, Léger et New­
ton. H. Gauron, E. Shore. Mc­
Lean. Mariott. Campbel!. Trudeau,

ST-JEROME, 22. -- I-e Saint- 
Jérôme a remporté une victoire 
facile cet après-midi sur le Lnclii-

I.o club compte sur I ‘encourage­
ment du public en général. J1 ne 
finit pas oublier que le club de 
bobsleigh et de ski “Le Canadien” 
est ie seul club de ee genre, cana- 
dienfrauçats.

Pour toutes Informations con­
cernant le bal. prière de bien vou­
loir communiquer arec M. Bernard 
Binette. FA. 2220 on M. H. Julien 
Charbonneau. AM. 2517.

IHUIÇ Url ttprWiUÏUl ^lli MJ utlLIII if. * | 'lfall
ne. par ie score do 10 à S. dans VlCtOireS flU VllIeraV 
une joute régulière de la ligne de - , •
hockey Intermédiaire Montréal, pf Hii Virtnriîl ntpr 
La partie fut dénuée de rudesse " ”u ' ILIUl lu, IIIC! 
et seulement trois punitions mi­
neures furent Infligées par les ar­
bitres Senéca! et Bonnemer.

Le St-Jérôme prit une avance 
de 2 à 1 à la première période, et 
il ajouta trots points à son total 
dans la deuxième période, pendant 
que 1» Lachine comptait deux 
points. Les champions de la ligue 
comptèrent cinq autres points 
dans la dernière période.

Desjardins et St-Pierre dirigè­
rent l'attaque des vainqueurs en 
participant tous deux à quatre 
points. St-Mlche! se signala éga­
lement en comptant deux buts et 
en obtenant un assist.

Villeneuve compta deux des 
buts du Igiclilne. L'autre fut enre 
gistrê par Beiiemare,

DANS LA LIGUE DE 
L’EST, CE SOIR

Le VlUeray s’est rapproché à deux 
points de la deuxième position dans 
la ligue Montréal, détenue par le 
St-Jérôme. hier, alors qu’il a dé­
fait l'équipe de l'Université de Mont­
réal par le score de 5 à 1, pour ga­
gner quatre points. Dans l'autre 
partie au programme de la ligue, le 
Victoria a défait 1» Ville Mt-Royal 
par 6 à 5. après une Joute très con­
testée.

Les Frères Moe et George Hurt- 
witz furent 1ns héros de la victoire 
du Villeray. Le premier enregistra 
deux buts, tandis que le deuxième 
obtint un but et un assist. Las au­
tres points furent comptés par Burr 
et McNlchol. tandis que Ouimet ob­
tint deux assists. Genier sauva le 
club de l'Université de Montréal 
d'un blanchissage, en enregistrant 
le seul point des Etudiants.

Wllf Royle et Grey se signalèrent 
pour le Victoria dans la deuxième 
partie, le premier en enregistrant 
deux buts et Grey, trois. Arbuek’.e 
compta l'autre but tandis que Brad­
ley obtint deux assists.

Pour le Ville Mont-Royal. Bur­
rows, Roche et Keyes se mirent en 
évidence.

Ce soir, les clubs Dupéré et Frères 
et Chevaliers de Colomb se rencon­
treront dans ia première partie.
Cette partie promet d'être chaude­
ment contestée, car une victoire 
pour les Chevaliers de Colomb les 
installeraient confortablement en
tête de !a ligue tandis qu’une dé- j--------------------------------------
faite les mettrait en deuxième po- D(;fi <jes Elwood R3mblerS 
sltlon, vu les hauts scores accuniu-

Trevor Hlgginbottom, gardien de 
buis des Sénateurs, fut encore une 
des vedettes c!e son club en affi­
chant une tenue sensationnelle | 
dans ses fiieis A l'attaque. Powers, j 
Totihey et Irvin participèrent tous 
trois à deux points.

La première période se termina 
par un score égal de 1 à 1. alors 
que le grand McNeil égala le poin­
tage après que Carthv eut enregis­
tré le premier point de la partie, 
vers le milieu de la partie.

Les Sénateurs s'assurèrent de la 
victoire dans la deuxième période, 
alors qu'lis comptèrent deux points. 
Stuart enregistra le premier sur 
une isasso de Benson et apres que

Dans l’Internationale- 
Américaine, samedi soir
Pittsburgh 3, Cleveland 3

ROMM AIRE

t—PlîtflVurgn: Aur'e
(Brown. Shrrf) , . , , , ,11.28 

2—Pittflburçh, WhUci&iv
(Abel. Thoin>son» ...... 18.51

.T—Pittsburgh: Broara (Sbêr*-Aur>* 13 52 
Aucuns punition.

Ihmlèine 
I—ClsveUrd: Duguld

(Foster. Blake).......................... 3.3(1
5—Cleveland: Herceftheimer (HadJen* IR IS 
6 -Cleveland: Cunnlgtouu ..... 18.28 

Aucuae punition
Période ^uppl^mentstf*

Pu de point.
Aucuns punition.

White eu! égalé le score pour Vic­
toria, Powers enregistra le but dé­
cisif sur des assists de Touhey et 
Sauvageau.

Dans la dernière période, les Sé­
nateurs rendirent leur victoire en­
core plus certaine en ajoutant deux 
autres points à leur total. Leblanc 
et Powers déjouant Martel, dans les 
filets du Victoria.

OTTAWA — Buta: HiKRlnbotiom: d^fen- 
H**a: Wilkinson, Prat*.; centre: Sauvcgcap; 
ftlles: Powers, Touhey. Subs: Bétisor, Irvin, 
l«ehlAnc, St-Grrmatn. G^Hn, Kolvlsto, Mc- 
Don nid. Stuart. Kashner. Carthv.

VICTORIA — Buts: Martel; rtéfer.sr-t ^ 
McCurrey, CroRhan; centre: Farmer; h •-**: 
M\rsh»ll. Donne:«y. Sut»*: Moynihon. L»^- 
vls. White. Bessette. MncNeli, Strickland, 
Griffith.

Arbîtrea: Hippy Shouîdfpe et (ïea. 9w1% 
SOMMAIRE 

Première période
1—Ottawa: Carthv...................... ...
*J—Victoria: McNeil (Crogham)

Aucun» punition.
iJfUàlrme période 

3—Ottawa: Stuart (Beoron) . , 
t—Victoria: UTiite

(Bessette. Mac Nell) • . « , .
5— Ottawa : Pow ers

(Touhey. Suuvageau) . . . ,11.38
Punitions: Pratt, Bessette, MttcNeU,

Griffiths et Stuart.
Troisième période

A -Ottawa: Leblanc (Ornlln. Isvln) . 18.28 
7—Ottawa: Powers (Touhey. Xrvtn» 10.21

Punitions: Bc.ssette. Power», McCurrjr 
(mauvaise conduite), Wilkinson (2).

10 *.3
13.29

.35

Providence annule. 2 à 2
SOMMAIRE

Première période
1— Providence; McReav.y (IIudiûQ). 10.05
2— SprliiKfield : Jackson Oaunder») , 13.42 
3~8prlnef!eld: I^imb

(Schuttz. Connnüy)...................15.02
Punltlc*!i»: Kaminsky. Doraa, Jarvi». 

I>eii\)Nne période 
Pat ds point.

Punitions: Crojçhan, H. Jackson. Sher­
wood.

Trol%Jème période
4—Providence) Kuhn

(Keating, Duran)........................7.39
Punitions: Doran, 1 .a f rance.

Période Mipplém«*ntair»
Pas de point.
Aucun» punition.

lés par le Dupéré et Frères Jusqu'à 
date Dans 1» deuxième partie le 
Charlemagne essaiera de faire ou­
blier scü. récents échecs en rempor­
tant une victoire sur ie Pointe-aux-

Volci l'alignement du club de 
hockey Elwood Ramblers, qui n'a 
pas encore connu la défaite dans 
la ligue Cote des Neiges: buts, B.

I abolie Durocher. iï lance un déri Trembles, ce" qui ne’sera ceriôs_pas | fefens«. B- Dussault. L.
de la produce: rhos. Ethier e. J. Wilson, cent:es. L,

cnose facne. Pritcher. R. Cêrr.t et \V. McDonald;
Postllon des clubs

P.J. GPU Pts 
Cher, de Col 5 4 1 0 8
Dupéré et Frètes . 3 3 2 0 6
Pte-aux-Trembles ., 5 2 3 0 4
Charlemagne ... 3 JL 4 0 0

è tout bon club do la pre 
UeanharnoUb Vaudretiil. Riguu.i. 
Rapides dos Cèdres, Lachute et 
Mre-Agatbo préférés.

Pour Informations s’adresser à 
Joo E. Lambert, 138 rue Notre- 
Damo. I-achlne ou par téléphone à 
Jos Desrosiers, Walnut 2773-2779.

aiies. B Crawford. L Mackle. B. 
Wnde et R. McGown L'équipe est 
libre le lundi, mardi et jeudi, et 
aimerait à visiter tout bon club. 
Pour Informations s'adresser au gé­
rant J. Bqrr, t4i EL. 0045.

Hcrshey 2, New-Haven 2
SOMMAIRE 

Première période
t—Hcrshey: Rteelo

(Hamlll. Drouillard) . . , • , 1.16 
Punition: Rear.1<*r..

Driitlème période
2— New-Haven: Ambois (^mltli) ,
3— New-Havon: Hc*ch (Brydtoo) ,

Punition: Kemmerling
Troisième pérlt*4e

4— Hcrfhey: Humü
(Drouillard, Steele) ....

Période* fcnppicmriit&'.rr
Pas de point.
Aucune punition.

1.14
7.29

6 55

Syracuse gagne 1 à 0
SOMMA f RK 

Prrmièrr pt rlodc
ra» de point.

PunUtocs; RoubeU, D*>ran. Csrr. 
Dvntèéme période 

Pas de po’nt.
Punition*. Church, Conner, Cooper.

Troisième période
l- Syractuo: ArnirlrGiy;

(Bennett. Cunnlnuham) . . . 19 47
Pônltioa: Church McDonald.

McCiil défait le 
Queen’s par 7 à 3

Les Etudiants de l'Université Mc­
Gill sont montés en première po­
sition dans ia ligue Tntemationaîe- 
Intercolléglale et dans la section 
Canadienne, samedi après-midi, 
alors qu'ils ont battu, au Forum, 
l’Université Queen's par le score 
de 7 à 3. après une partie rapide. 
Russ McConnell fut le héros de la 
victoire des locaux en comptant 
deux buts et en obtenant deux as­
sists. Cam DlckLson se signala éga­
lement en comptant deux points et 
en obtenant un assist. Ferowne et 
Walker participèrent également à 
deux points.

ALIGNEMENTS
QUEEN'S — Buta: Burrows; dS- 

fonrea: J. Nellson McGill; contre: 
Cowley; allés: Hepburn et Carver. 
SubM,: Trueman, It. K*llsr*n. N. Wil­
liamson. Poupore, NT 'Williamson 

McGIl-1, — Culs; Emerson: (lé* 
fensc*: Dickson «*r Dunn*. centre! 
McConnell: ailes: Walk- r IVrow- 
n». Subs.: Anton. Owen, Kennedy, 
Doheny, McDonald.

Arbitres: Hcffernan et Bennett. 
Première période

1— McGill: Dlckifion 
(McConnell-Perovcne) •

2— McGIIDDunn.....................
2—Queen*?: N. W'iîllamson

(M Wllllanipor.) . . .
4— McGill: M «’Conn cl] . , .
5— Queen's: M. Williamson 

(N. Williamson) ........
Pun.: ,f. Neilson, N. Williamson, 

Trueman. Dickson.
Deuxième période •

r, - MoKIU: DI kin ion • W&lker)

î f.r
? u

lo u
17.21

-Queen’s: l'oupore 
S—M G ill: McDonnell

( Walker-Dohenv.....................
Pun.; Walker, J. XoIDon.

burn.
TroKlème période

9— vNîcGUl: peruwnc 
(McConneB-Dickson) . . .

10— McGill: Kennedy
(McDonald) , ...........................

Pun.: Truman (2;. Owen,POI’é.

1.45

ll.it
Hep-

13 SI

B» 2* 
rou*
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Deux parties milles enre r 1 •
AD N Aviim PRISAI
uki i Oi uiiL ilaCl

Le Victoria et les Sénateurs enregistrent chacun trois 
points, tandis que le Concordia conserve son 

avance sur le Royal en annulant par 2 à 2.

Deux joutes nulles ont été enregistrées dans la ligue Senior de 
Québec, hier après-midi, au Forum. Dans la première partie le Victoria 
et les Sénateurs ont enregis'ré chacun trois points, tandis oue dans la 
seconde, les hommes de Sylvio Mantha ont réussi à tenir tète au Royal, 
pour maintenir son avance de deux points sur les hommes de Frank 
Carlin en deuxième position du circuit. Chacune des équipes enregistra 
^eux points. Les clubs Ottawa et Concordia sont pratiquement assurés 
de prendre part aux éliminations.

La première partie fut contestée | Moins de sept minutes après le 
e" a tenu les spectateurs sur le qui- j début de la dernière période, Mo- 
vive dans les deux derniers engage- ‘ 1
merits, car après que les hommes 
rie Dave Campbell eurent enregix-

rin et Heffernan se trouvèrent 
seuls devant lui, et le premier 
après avoir accepté une passe

parvenir à égaliser les chances au 
milieu de la première période. Deux 
minutes avant la fin. les Sénateurs 
.prirent les devants pour la premiè­
re fois, mais 48 secondes avant la 
fin, le Victoria réussit à égaler le 
score.

Davis se signale
• Al Davis a été la vedette du Vic­
toria en figurant dans les trois 
paints. 1! se montra des plus re­
doutables à l'attaoue. C'est lui qui 
à sept secondes d'intervalle a four­
ni à Moe White les passes néces­
saires pour les deux premiers 
prints de son club. Il se révéla de 
nouveau le héros, lorsque quarante- 
huit secondes avant la fin, il alla 
prendre Higginbottom en défaut, 
pour égaliser ainsi les chances.

Girard Martel et Hlngginbottom 
se sont livré un fameux duel. Tou- 
deux ont fait des arrêts sensation­
nel pendant toute la joute. Ce n’est 

"que c'nq minutes avant la fin de la

Une minute plus tard, Roger 
Gaudette a pris Pat.sy Séguin en 
défaut pour la première fois de la 
joute sur des passes de Belhumeur 
et de Cormier. Au milieu de la pé­
riode, Sylvio Mantha envoya Car­
roll, Laf ram boise, Tracey et Cari- 
gnan A l'attaque. Quelques secon­
des après que ces joueurs eurent 
pris place sur l’alignement, Léo 

j Carrol! égalisa les chances sur des 
I passes de Laurent Laf ram boise et 
j de Hugh Tracey.

La joute fut monotone dans les 
I deux premières périodes, mais a 
j été marquée d'action dans la der­
nière période. Le Concordia était 
privé des services de Joe Desro- 
ehes et de Marcel Larochelle qui 
sont sur la liste des malades et il 
s'est montré très prudent dans ses 
attaques.

Valleyfield bat 
Cornwall, 4 à 2

VALLEYFIELD. 22. — Les Bra­
ves de Valleyfield or.t défait les 
Flyers de Cornwall par le score de 
4 à 2, pour la première fois cette 
saison dans ht ligue de hockey Pro­
vinciale Senior. Cette victoire des 
Braves leur a permis de réduire A 
cinq points l'avance que le Corn­
wall a sur eux en première position

Le Valleyfield s'assura de la vic­
toire dès la première période, qui 
se termina par le score de 3 à 1. Le 
club local compta encore une fois 
dans la deuxième période et il réus­
sit à tenir le Cornwall à un point 
dans la dernière période. Une foule 
record de 4,000 spectateurs assistè­
rent A la partie.

Harvey McClelland donna l'a­
vantage au Cornwall en comptant 
après trois minutes de jeu dans la 
première période, mais Théo. Ha­
mel, Jo-Jo Graboski et Jules Cho­
leric comptèrent tour à tour avant 
nue la période prenne fin pour don­
ner une avance de 3 à 1 au Val­
leyfield. Hamel compta un autre 
point dans la deuxième et McClel­
land compléta le pointage en dé­
jouant Laxcellcs vers la fin de la 
troisième.

Mike McMahon et Bert Peer re­
çurent chacun une punition majeu­
re A la première période pour en 
être venus aux coups.

ALIGNEMENTS
CORNWALL — Buta: P iras: Mftnfis: 

McMahon. M.wey; Ce: ■ r,‘ Doran: aïliv: 
alios: Shaw, McIntyre. Subs: McClelland 
Gardner, Robertson, Newson, Proulac, l*a- 
Bonne, Ryan.

VALLEYFIELD — Ruts: La see: Iff: de­
fenses: Grom oil. Godin; centre: r; rabow.sk I ;

*

AQO

Les As de Québec sont pratiquement éliminés 
à la suite de leur cinglante défaite d'hier

QUEEEC, 22. — Les Maple Leafs de Verdun ont écrasé les As 
de Québec par le score de 7 à 1. ici, aujourd'hui, éliminant ainsi prati­
quement du détail les champions des deux dernières années. A la suite 
de cette défaite les locaux ont seulement des chances mathématiques de 
prendre part aux eliminations de la ligue Senior de Québec.

Les Maple Leafs privés des ser- 
j vices de Hank D'Amore qui a quitté 
le club pour retourner A Stratford, 
et avec deux juniors sur son altgnc-- 
ment, se sont montrés supérieurs 

I aux As du commencement A la 
i fin de la joute.
i Smiley Mcronek. l’habile joueur 
( de centre, a été la vedette dans le 
ïjointage. Il a enregistré deux buts 

| et s’est assuré un assist sur le point 
î de Laforce. Conrad Bourcier ouvrit 
i le pointage six minutes et demie

! après le debut de la Joute. Plus tard 
il s’assura un assist sur le point de 
Martel qui lui aussi eut un but et 

i un assist à son crédit. Frank Stan­
, gle a évité un blanchissage A son 
club en comptant l'unique |x>int sur 

| des parser de Ray .Malentant et de 
! Johnny Toucher.
i ALIGNEMENTS

VfcIPJ)UN -- Buts. Datiiêlï; tlffcnspii: 
ï-.llrtphcr, ,\*r nt!*» centre M?ron.-k. aile*:

i tfuha: FVr.nco, c. Iti.urcler, 
îiiiiurtv, Ranuay, Püiun. l’e-

Les parties nulles d'hier, étaient 
les lie et 12e enregistrées dans !e 
circuit depuis !e début de la sai- 

seconde période que les meneurs de j son, soit le plus gros total enrô­
la ligue réussirent A prendre Mar- ; gistré au cours d’une saison. Le 
tel en défaut pour la première fois. ' même nombre avait été enregistré 
Sent minutes' auparavant, Moe | dans la ligue en 1931-35, mais il 

’Wriite avait, déjoué HicinboUom S est plus que probable que cette 
en défaut deux fois de suite. | marque sera dépassée celle saison

* qui se t< le 19 1 évner pi o-

Hnnv’l,
Bojcr.

7.03

11.18

I niles: Cholett*». Dospelteau. Pubs:
Ment**:), l'hibln, Peer, Dcncault,

' Mnlltn». La plante, 
j Arbitres. Daipneault et Murray.

SOMMAIRE 
Première (x'-rUnIr

1— Cornwall : McClelland
< Robertson)...................... .... ,

2— 'Valleyfield: ll.tmel
(Outlet te, Grabo?kl) ....

3— Valleyfh'bt: Griibonki
(Cholette, Hamel .....

1— Valley l ielti : Cholettc < Hame.)
Punitions : H<*t»ertson. Boyer, Hyan. Me 

Mahon i majeure et mineure), i'eer (ma­
jeure et mineur**. >

Deuxième |*ério«Ic 
5~ Valley field; Hamel i Ueotztl)

Punition: Prouîx.
p(riuil«

0—Cornwall : McClellan*!
(Robertson) ......

Aucune punition.

11. üu
15.0.’.

l&.H»

15.41

Hardy, Sr 
Martel, EJ 

j ussier.
QÜIUIKC — Buts: McKinnon; défenses: 

; Brennan, Taurber; c**ntrr: winy; («îles :
Man-nfant, Ht va: U*. Hubs: Tomlrettu, »ïe- 

ï rln, Fortin, f'îibj.on, Marti», Brodeur, lL#r- 
j nés, Boudreau,

SOMMAIRE 
Premier#* pfrltsh

1—Verdun: C. Bourcier
lMartel, Per.nre) . . .

! Punitions: Brennan. Martel.
l»i-UXlème perUale 

j 2—Verdun: Meronek
• (Hardy. Arrondi . . .
| 3 «QuG.ec: P : unie le

i Malenfant. Taugher) » 
j 4— Verdun: lAforcc

»Mer**n**Kl .......
Punitions: Winy, Pélissier, Smart,

CfcOd.
Troisième période

j r»—Verdun: Mm tel
(Penne*-, c. Bourcier) .... 

d —Verdun: Pellnsier . . .
T—Verdun: Hardy (Smart) 

j b Verdun: Mcronek ....
• Punition: Wiur.

630

2 .VS

17.09

18 20 
Ar-

I 02
H. Ml
lfi 44 
I7.il

Bill Touhev enregistra le premier ! ;1 “ 
s visiteurs sur une passe de i ' 'point des ». 

Powers. Sept minutes après le dé- | 
but de la dernière nciiocle, la iigne j
■Stuart-SnuvHRor.n-Car!h-.’ oui avait .
fait du gros travail A l'attaque, a I 
vu ses efforts récompensés, car , 
S’uart réussit à prendre Gérard j 
M■>rto' en défaut sur des nasses de 
Gene Sauvaeeau et de Jack Canhy 
po— éeaüser le compte.

Un peu plus de deux minutes 
avant la fin. KmrLsto donna les de­
vants aux Sénateurs, et la victoire 
paraissait certaine pour les me­
neurs de la ligue. Dave Campbell 
envoya alors immédiatement cino 
Joueurs à l’attaque. Cerie timtioup i 
fut profitable, car deux rie ses j 
Joueurs prirent cart au peint né- \ 
ceccaire nour é«*a’Rer les chances. J 
A la mise au jeu. Bessette s'emna- j 
ra d . la rondelle et L passa A Al i 
Dav's oui a"a prendre Higeinbottom ! 
en défaut à la grande satisfaction j 
des spectateurs.

* Les spectateurs oui étaient nu i 
nomhre de >"• ono environ, ont vu le ; 
Prnnd Nets Crutchfield nren^-e p'a- i
ce sur l’alieneme» du Victoria 
Malb eu reu'?1" en !.. cette ancienne : 

■vétoile du McGill dans 'e Groupe Se- > 
mr et du Canadien dans la ligue j 
NaHonale n’est plus l'ombre de ce i 
qu'il était avant son malheureux ; 
ao--irirn- d'automobile oui vint p-ès 
de lui coûter la vie. Il fit seule- ! 
ment aueloues courtes apparitions 
sur la glace.

» Bouvrette se signale
Lionel Bouvrette n'a pas encore 

connu l'amertume de la défaite dans 
les deux parties qu'il a figuré pour 
le Concordia. Hier. 11 eut plus de 
travail que mercredi, mais il s’en 
tira fort bien. Il i affiché beau­
coup de sang-froid et les deux 
points enregistrés contre lui étaient 
Inévitables.

Sept minutes après le début de 
la deuxième période Dewey a 
réussi le premier point. Après que 
Cy Allen eut lancé un redoutable 
boulet qui força Bouvrette à sor- 

^tir quelque peu de ses buts. Dewey

Première partie*:—
ALIGN KM K NT?:

OTTAWA — Huts: Hiirg-nbot-
tom; d£lVf Wilkins*.*?! t-t S.
J'rait: e»ntr« : L* blanc; ;til* s St- 
( B-rni.tiii vt * 7 • - • 11 : i. Subs.: Stuart,
Irwin, Sa v.i\'*-:iu. Kolvisio, Powers, 
Touh-v. Carthy, McDonald.

VI* T<>111A Hub : Martel; de­
fenses. Sî-i.kland et AVijçle; c*n- 
tr»-: Farm* r. .à!. -. Marslmll çt Cro* 
Khan. Subs.: Oriffith. R/lislc, Ma - 
Ne il. Mon; ilia»». .McCurry, Bessette, 
Donnelly. Whit*

Arbitres: K.’tuv', P. Benn- 
SOMMAIHK 

Première période 
Pas «P point.
Pun. : Il*issclte.

Ileu.xième période
1— Victoria White (Davis)
2— Vi*’t*»ria : Whiro

( D.avifs-Moynihan) . . .
3— Ottawa : Toulmy iDnve

l'un.: PoTvtrs, Donc-Uy,
son.

Troisième période
4— Oitawiv, Stuart

< SavttK» au-Carthy) . •
,■}—Ottawa: Irwfn

(Kolvisio-Powers) .... 17 
d—Vleioriit: Davies (B'!ssette) 10.1- 

Pun . earthy.

Deuxième partie*—
A LKi N KM K N i S 

CONCORD) A — But:- : B 
(Kf*ns*s: Cain *■: Heihmneur: <• 
tr**: Lafrarnhoise; ailes: Tracty 
Carroll. Subs : Fran

fünàut ù&iaMeabdt?.,
(aL.M5Ç<nr)

%? » 2 * #

ett.

8.3 S

, . s.4
rs» 15.43 
Wi'.kin-

6 r.n

rétte

B-

s# te»ir€ îOrrn@

am le
M x

Armand, <la iule U**. *Jorinl* r, L. M un*
ilt’V, ('arriti n:ai. IX’santcls.

ROYAL -- Buts:: .Sépuin; d'fen-
scs: Jiiukc * l D.is le h, centre; OVni-
nor; ai!*-.-: Morin et Hefferaan.
Sub?: Al i e ■ n Crutchficlr. K.
Murray, TJi 
H Murray,

i^rriault
Jotk’i-

. Allen, Dewey,

Arbitres: Sauvé Btnnelt, 
Première période 

Pas de point.
Pun.; Jalike.

Deuxième période
1— Rovnî: JifWfy

( Allai»-Thérleault ' . -
Pun.: Davies, Heffernan

meur. . ,
Troisième période

2— Royal: Morin 
(Heffernan-O’Counor) .

3— Coorordia: Baudette 
(Uelhiim'Ur-Cormitr) .

4— Concordia: Carroll
(I.-uranibolsc-Tracey) ,

Pun : Janke. Tracey

Belhu-

,

. T.10

. 9 35

Princefon gag<*e 12 à 1
PRINCETON', N.-J-, 22. — Lo 

„„ HCU uC oo«. ^-v., .club Princeton a écrasé le Yale par 
réussit à s’emparer du rebond au | le score de 1- à 1, •
moment même où le cerbère s’ap- j dans une partie régulicre ® '
prêtait à s'emparer du disque avec ! gne Internationale-Interco g •' •
sa main, et il n’eut qu'à le pousser Le Princeton a pris une ava 
dans le filet vide. i de 5 à 1 dans la première période.

3 INGREDIENTS VIVIFIANTS DANS 
IA BIÈRE BLACK HORSE

; -• ■■• ' . " ' t

M"

Levure pour U
SANG *1 Ut NERFS

1* f«W# f ll'M< ft Mo f
It rimirhit . . . «Iinciii 
r* fttifi* /«« luiut n«*- 
**■' ■ • • rtnouviUi r Int’ gît

Houb/on
pour la DIGESTION

t» itttur plqutntt Ju
‘•““on elgutil r•ppJtit

•Tti on Inïiear ne peut résister s’il ne te tient P** en P^rfjôte condi­
tion physique”.dit rlorùn LeBrssseur (Ai McCoy), le t* "lion physique”.dit Florun LeBrssseur (Ai McCoy). le Taillant poids 
lourd canadien irançais. ’’Pour ma part, ie dors bien, je prends une 
nourriture reconstituante pour les tissus musculaires . . et pour la 
détente, je bois chaque jour un ou deux verres de Bière Black Horae. 
Cela me calme les nerfs et me «imule l’appétit !”

poyr !.. MUSCUS
Lt tnt h apporit étt tttlrtmtffri /’ire# htult *t$Uur 
êUn*tnrtiit , . thft •.# muteitt 4 I4r.lfn.iti lt plu» 
ptrtiiiKt 4«i «liMMiKi

ûfS® — et<û am-êfoje
Faite à la BRASSERIE DAWES, Montreal
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Sonja Hcnie n’est plus ce qu'elle était

Dans rinternationale- 
Américaine, hier soir
Philadelphie gagne, 3 à 2

ALTCSXKMKNTK
PROVTDKNCK - • Buts: Damore: «1*- ,

feintes: Homo, Lraleur; centre: Ke.itt:»c
Ann Marsters, dans le “Boston Sunday Advertiser” de Kuh.n- Ji'rv" Sul»: sherv.-u«i, surr,, I r . , 7 . . I fîlroux. Wilson, MoReuvy, Hudson, Shew*cette semaine a écrit un article tort intéressant sur le patinage ci.uk jaemun. i»rom 

de fantaisie. Les “Ice Follies de 1939“ que nous verrons au 
Forum ces jours-ci ont donné des représentations à Boston il 
y a une semaine, et Mlle Marsters est allée interviewer Bess 
Earhardf et Evelyn Chandler, les deux vedettes de ce spectacle, j 
et toutes deux ont été unanimes à déclarer que la fameuse j 
championne du patin n'était plus la même.

rco.
But*PHILA DELPHI*: 

fens es; K<*ei:r:«;, Mtlogbush; centre Itouhrll 
ailes: Ware: nu. Km). Suhs: Ta pin. f* itr*i«*. 
Ktrk. MicJ>< n««!<1, (èustafson, Bart ou. Coo­
ler, TtiMUimun.

Arbitre* ' K«M:e Burke. Gus, Hivers. 
HOM MAIRE 

l'rrniléfr période
I—Providence: Jnrvts 

(Kiting, Doran)

Deiamarre confiant de répéter sa victoire 
passée sur Madison, ce soir, au St-Jacques

Victor Deiamarre qui doit rencontrer Harry Madison ce soir au 
marché St-Jacques est arrivé à Montréal hier après-midi. Deiamarre 
est sous contrat avec le promoteur Ray Lamontagne et ce contrat ayant 

(îard’ner: dé- été produit à la commission athlétique de Montréal, la commission a 
sanctionné officiellement vendredi le match entre Deiamarre et Madison.

qu’elle est venue au Forum au mois de décembre dernier. 
Comme nous l'avions d t en cette occasion, elle a beaucoup 
désappointé. Elle n'a pas patiné en championne, se contentant 
presqu essentiellemcnt de danser sur ses patins.

Evelyn Chandler a déclaré à ce sujet qu'elle afficherait; 
véritablement une piètre tenue dans un concours de patinage! 
de fantaisie. Elle a expliqué que Sonja Henie était trop cccu- I 
pée à Hollywood à tourner des films pour pratiquer le sport 
dans lequel elle excella dans le passé et qui. à son avis, exige 
une pratique constante.

Evelyn Chandler a déclaré qu'à moins que Sonja Henie 
ne développe certains artistes de son spectacle et ne leur ! 
accorde un peu de publicité que le “Hollywood Revue” per- ! 
dra rapidement de son attrait Elle a dit qu'à l'heure actuelle. ! 
il n y avait aucun doute que Sonja Henie avait une puissance j 
d'attraction qu'elle ne parviendrait jama s à obtenir mais que ’ 
par contre le public se fatiguerait de ses spectacles avant ; 
longtemps.

Punitions: Les!»-ur. UucDotmld.
Iieiiilètiir («érlodr

:: Philadelphie; Krol (Wurelnu»
Punit (or* : Starr. Xml. Warding.

'iruUl^ntr |*éH*M*i
I—Philadelphie : Koubell

• Km!. Wsrelr.R* ..... 
-Providence: Doran

(Btnrr. Jarvis»....................
PimlMiin»: Thompson. Le*leur.

.115!. 11 -« !
I

. is.;o :

Vu le grand nombre de demandes ! prendre .sa revanche sur Victor De­
: de billets le promoteur Ray Lamon- j [amarre. On sait que lors de leur 
j tagne nous prie d'annoncer que les j première rencontre Deiamarre avait 
; personnes réservant des billets ré- \ battu Madison en prenant sur lut 
gulièrement devront les retenir pour ' une chute au bout de 56 minutes, 
lundi le plus tôt passible et à tout Madison se mit à faire de la lutte

j classique après cette première cftu-*v 
te et il n'y eut pas d'autre chute.

I événement avant 6 h. p.m.
, A cause du cachet élevé que de . . . ... . ___

n.,raa. mancie Deiamarre pour ses services ' les deux athlètes faisant la limite 
; on a dû majorer légèrement les prix du temps sans autre chute. C'est 

. * u> ; d'admission à la séance de ce soir.. ainsi que De umnnje gagna le match. 
. ! S'en prenant à la chance qui. dans ' 

s circonstances, servit Victor De­
ri ;r. Voici la composition de ce pro­

gramme inusité; toits les matches

A notre avis, Sonja Henie semble vouloir garder pour elle c s>r»- 
tout le crédit de la représentation. Il n'est jamais mention de

Pittsburgh défait, 3 à 1
AtJGrrXME.NTS

SYRACUSE But*: Stein*. défense»-: 
Ounuighar.. Church, centre : Convey; nil.'*: 
Markr Bo’ Subs: Armstrong. Bennett.
Locking. iJirselle. Stanovskl, Marin. Ile 
run. Koran. Kr.vler.

FITTBBI'RO But*: Franke; défen
<!•*•« : Emma, VVhiH.iw; centre Abel; «lies 
Thompson. K**;.'.:iiK Suhs: Deancoh, K:l 
rea. Troll 1er. Auric, ÿherfs. Brown. Jun*.s 

Arb.irea: Hapry Day. K. Paul.
SOM MAIRE 

Première pfliinte 
I— Pittsburgh: Fisher

( Abel, ....
Punitions Keanitng. Jones,

Bo.i. \lrtlie pérlorir
use: Heron (Church)

Punit inns: Bessorte. Doran.
rolslènir période

| lamarre à ses dépens lorsqu'ils se sont de 30 minutes ou d'une chute. 
; rencontrèrent dans un match mé- Semi-finale. Graham Stockton vs 
i movable à l'aréna Mont-Royal, Har- ! Jack Riley; match spécial. Jack Rc- 
■ ry Madison se prépare à son com- ' milia:d vs Eddie Marquette; pre-
; bat de lundi contre l'hercule du Lac ■ miers matches, 
; Bouchet te en se promettant bien de Aurèlc Lebel;
; s'en tenir à la lutte scientifique pour Turk Lamy.

Dynamite Dunn vs 
Paul Durochcr vs

Driüon s’est mis en évidence samedi alors 
que Toronto a défait les Américains, samedi

19.10 TORONTO, 22. — Gordie Drillon, ailier gauche des Maple Leafs 
de Toronto semble sur le chemin de répéter cette année l’exploit qu'il 

personne d'sutre qu elle et elle a cependant à ses côtés un 3—Sïmcu.»: riinnimcham (Ucroih . » tv accomplit l'an dernier en remportant le chamoionnat des compteurs de
la ligue de hockey Nationale. L'étoile de Monc'on, après avoir été 
inactif pendant un mois au début de la saison à cause d'un pouce 
fracturé, est à se reprendre pour le temps perdu.

Hyrurutié: ülantwskl 
fMsrklr. Convey »

Aucun/* punit ion.
partenaire très capable dans la personne de Stuart Reburn, de 1 
Toronto, qui mérite plus qu'une mention passagère comme 
peuvent le déclarer tous ceux qui l'ont vu à l'oeuvre avec 
' la Henie" dans le tango.

Nels Crutchfield ne peut se décider à abandonner le hockey
Hier après-midi, au Forum, un grand joueur portant l’uni­

forme marron du Victoria sauta sur la glace, la tète recouverte 
d un gros protecteur. Un grand nombre de spectateurs se i , 
demandèrent quel était ce nouveau joueur dans l'uniforme du LT.mbj K"n,lt,,k!'i 
club de Dave Campbell. Leur ignorance fut de courte durée.1
car la nouvelle circula rapidement dans le Forum qu'il ne ' 1_Sl)tlns„t,d;n^urT;^r...'
s agissait de personne autre que Nels Crutchfield, ancienne 
vedette de I Université McGill, qui connut un magnifique 
début dans le hockey professionnel avec Canadien il y a trois 
ans. avant qu’un malheureux accident au cours de l'été suî- \ 
vont ne vienne mettre fin à une belle carrière. !

Le gros Nels. joueur de hockey parfait à ce moment n'est

New-Haven battu, 2 à 1
a monuments

NEW-HAVKN Buta : Be\*«*rld*<-: dé­
fenses; Smith. Shields; contre: lapine ai­
les: Amhoi». MrCully. -Suhs: Hoch. Kay- 
nioml. Thftnison. Bryds«»n, Brown. Ilrrn- | de 
merlins. Tmtntftay. Marruao. Larochelle.

SPRINGFIELD - Buts: tirant; défen­
ses: BuUler. Orîandu: centre: Jackson*

Connut ly. Saunders. Hubs: ‘
Mclnenty,

Thuriicr. Ln trance. Touptn.
Arbitres: Bert McCaffrey. S

Il .s’est signalé samedi soir alors piers À en compter trois autres, 
que les Leafs ont écrasé les Amé- pour monter son total de la saison 
ricains de New-York par le score là 18 points, divisés en onze buts 

- à 2. En plus de compter deux . et sept assists, 
buts lui-même, il aida à scs coéqui-

Hchullz,
Crcuîhan,

Do ran.

Springfield :
(l.s franc?. Toui»in> . .

Punition*: Brydscn. Be'sler.
Deuxième pfrhKtr

2—-Springfield: Kaminsky
(I.Hfrance. Toapln* . .

Punitions: Orlando tl*>,
I>plne. Tn<UiènW |»érl«M|e

. 1
emhla

Ncw-llaven * Hcnunerltn»: 
(BrydsoK, Mrnithf

En tout, les Leafs ont enregistré 
— ; un total de vingt buts et assists,,,

! démontrant bien qu'ils ont les li- \- 
| gnes d'attaque les plus dangereu­
ses dans la ligue. I-a moitié de ce 
total fut enregistrée par la ligne 
Syl Apps-Drillon-Bob Duvidsiair—

——----- - j Apps compta un but et figura dans
SHERBROOKE. 22. — Dirigés fl trois points, tandis que Davidsorr 

_ ! l'attaque par Tag Millar, qui ob- j compta un but.
7 ; tint deux buts et deux assists. U\s u.iu.vbmknts

Rapides de Lachine ont défait au-j 1''.’.'“.l1 '. ,!V.'S J,11'"'1 ,1"1' *1 vifs: et I lamllt •*.:.. « ••Titre:
Api»«; wiles: Dr! Non «t Puvids

Lachine triomphe 
à Sherbrooke, 5 à S

p!us l'ombre des années passées. Il a perdu beaucoup de ’ * "" cette victoin

, jourd'hui les Red Raiders de Shcr- 
13,0 1 brooke par le score de 5 à 3. dans

une joute de la ligue Provinciale.
e a permis au Lachine

de se rapprocher à un point, de lapoids et semble avoir complètement perdu ses aptitudes. En
dépit des conseils et des supplications de ses amis, il ne peut Hershcy est blanchi, 1-0 j troisième place, détenue par les 
se décider à abandonner le sport qu'il aimait tant. L'an der- j ai.ioneme.vts

nier il participait à quelques parties du Shawinigan Falls, mais!

'til>s: Kfimi'tH.Mi, H«*rn« r. (’IgimiIm - r 
Inin, Metz, Kelly, Jackson, linnin *s, 
11* rôti.

AMKKH’MN’ —- Mut-: Ro!iortJ*or.; 
tlf'fi'lises : .li-rwa h Stnith: rentre: 
St»'\varl: ;»ll«-s: Wi'. in.in «H \»nl« r-

Red Raiders.
(■!.EVKt..\Nn — Buts: p...bors-«: mm- Babe Leblanc donna l'avantage au

... .. - - . ^ -■ --------■Robertson. Boriett. croit. Carmin- sherbrooke deux minutes après lec erair sa premiere apparu on comme loueur au Forum depuis : muim; »hm: l'iicni!. Asmundscn. sub. : .ic., ln deuxième pOriode mais
i- t----- a--------I.- -- = — -i— ^ i /*-■.• «s .... n.sqVr Henscshelmer. Hanson, Mtr- : , , . . f . . ,* — Kun Lachine enregistra quatre buts dans

.Suie
Sel
j* wort bv.

A rl»*tr»>I lay.

.11« ^ _
; >rr«*P, .] f*t» i. t 

Mickey Ion

Um.i.
’ t

M.tn: * . , «ïo!d-
H i

la fracture du crâne dont il fut victime. ' j B.rlhülnmc. mxm
Il n y aurait rien de plus regrettable que de le voir subir ! s,hershevu - But»; Monro: atrro»r.«

un autre accident qui, cette fois-ci, pourrait fort bien lui être K1“!',fl n 
fatal, car à sa sortie de l’hôpital, on lui défendu catégorique-i strov. Kim-i, Lamon. 
ment de jamais chausser les patins. | .,_2l™ltr*'*' G*"rB<! M:u
Les preneurs au livre ne veulent pas de courses au New-Jersey

On rapporte que les “bookmakers", de New-York, vien- 
nenf de se liguer et on prélevé entre eux un fonds de $300,000 
qui sera employé à empêcher la légalisation des courses avec 
pari-mutuel dans l'état du New-Jersey. On sait que cet état 
doit voter prochainement sur cette question.

La légalisation des courses avec ce mode de paris pour-

,«tlt«ch. Boulet on: c«nlro: Reardon ; 
Klein. Corrigan. Subs: Drouillard.

Roche. Ilanvmill 
:i?sacrc, Pat?y C»!

ilghen.
Prrmlfr* |»frU#U«*

1—Cleveland: Dusuld
(Cunnlgham, Asmunduen) . . L-l 

Punitions: llcr»;»eslielmer. Lhuvoii.
1er, Rubert5'<n.

llruxlèiiif i*^rio*le 
Pi*s île itolnî.
Aucune punition.

TrwUt^me Période 
Pas de point.
Aucuue punlilon.

les six minutes suivantes pour s'as­
; surer de la victoire. Dud James,
! Millar. Remand Ma jean et Tony 
i Demers enregistrèrent les points,
; tandis que le deuxième du Sher­
i brooke dam cette période fut comp- 
i té par Guidoo Roy.

Hank Harris donna un peu d'es- 
, !>oir au Slierbrooke vers le milieu | 
de la dernière période, mais Millar j 

' redonna une avance de deux points s—Toron' 
j au Lachine trois minutes avant la 

fin de la joute.
j Roger Dion joua dans les filets 
des Red Raiders, remplaçant Zeke

^ ... .. . 7 P^f's P°Lr- TOMMY HEATH VENDU Perley. le gardien de buts régulier. r,„V:'wis.-'n'rjlt fa.re un tort considérable aux pistes de New-York. On ! —j Une bagarre générale survint à Le conduit'*).
la fin de la partie, alors que Roy el

SOMMAIüV 
l'rijiitiiT*'!» crhitl

1 — TnropH*: I’arson»
< Ajtpy - l'r ijlon > ....

2- Torontt»: ï'ilHon
i l‘nvsons-f'l»;*iubt*rl:»!n >

2—A rto'rlrnin : Sl»-\vartf Ami» r*-ofi >................
4— T«*roiit<*:!tnTï»n»*H • K*-1îv 
.%- Aoi.'r'. !i : «*.trr 1 Ami* r

l'un • U’ififiiinii, Jerwa. 
lain, llornor.

llru vlriui» pcri«»«lc
Piit (lf> point, 
l'un. : ’ uriMD*.

TrnNU'iiir
J »;* v oison t Drtllon )

— Toronto; .vpp?
( 1 *rll!on-Mol‘onaîtl ) , , ,

5— T«»ro?ito; Drillon
fflininh* rlaln *...................... .....

*>—-Toronto: K oil y
f IîomnrM-.1ari;>on »

. . 12.lt
. . H. 13 . . 1 :.-* r.

« ri > IV
■ -

î> IL 
4.02

«n, Stf-wart fm.im.iï-

ST-LOUIS. 22. — La vente du

rapporte que trois syndicats sont déjà prêts et dès que cette AU CLUB SYRACUSE 
Ici sera adoptée on commencera l’érection de trois nouvelles 
p stes de courses, toutes à portée de New-York que l'état du 
New-Jersey avoisinne.

Hatch veut forcer le gouvernement à agir
Harry Hatch un des turfmen les plus en vue sur les pistes 

d Ontario a annoncé son intention de délaisser les pistes cana- 
d;ennes l’été prochain. On se souviendra qu'à la fin de la der- 
n ère saison il fut suspendu par la I.C.R.A., alors qu'on décou­
vrit des traces de stimulant chez un de ses pur-sang. Ceci
causa une immense surprise dans l'Ontario où la réputation de commun Ma*

Hatch es; excellente. La Commission la ensuite absout de j-ion et du lanceur Alfred sherer. 
tout blâme, alors qu'il déclara que ceci avait été fait par un 
étranger et que personne dans son établissement n’était à 
blâmer, li alla même jusqu’à offrir dans les journaux une 
récompense de $1,000 à qui fournirait des informations per-! LONDRES. 22. — Les Racers

' ' dTianingay sont montés en deuxiè­
me position de la ligue Nationale en 
triomphant des Greyhounds par le 
score de 3 A 1. hier soir. Les Lions 
de Wembley ont triomphé des Ti­
gers de Brighton oar 5 à 2. tandis 
que les Rangers d'Ear's Court et 1rs 
Tigers do Stieatliam out annulé par 

Il à l. .

Vic Cameron en v inrent aux coups. ; 
Les spectateurs et 1ns autres joueurs j

receveur de réserve Tommy Heath j entrèrent dans la mêlée et ce n’est 
par les Browns, et les contrais si- j qu’après 15 minutes qu'on réussit à ; 
gnés de trois joueurs des Cardinals j rétablir l'ordre, 
furent les développements survenus 
dans le baseball, aujourd'hui.

Heath a été vendu aux Chiefs de

alignements
LACHINE —- Buts: C. Dion : défen-o**: j 

Dupuis, R. Dcmen; centre: Miller: ailes: j 
T. Demers. James. Subs C’nmeron. Lar.i-

Le hockey en Angleterre

mettant de retracer les coupables.
A cause de l'humiliation que ceci lui causa, ainsi que 

de l'inertie du gouvernement, qui, après avoir promis de pren­
dre des mesures pour faire disparaître les cas de stimulants, 
qui, dit-on, se pratiquent sur une très grande échelle sur ses 
pistes. Hatch a déclaré qu'il ferait courir ses chevaux aux 
Chili L’.-.s, l'été prochain. .

Syracuse de la ligue Internationale w<-, Lnionde. Maiwiu. McCormack, Ar j 
pour un montant d'argent que l'on ! nl^iV:krrook'k'T- mu-, n mon: ». 

a pas voulu reveler. Les contrats j fen«„<; Ba»rt*rh«*. i»? roux: centre: PichA : i 
reçus par les Cardinals furent ceux !«n«: Roy. cormier, sub*: nnn*er. bhi,

1 La forçat, Leblanc. Harris. Lafontaine. j 
Arbitres: MaU(a<on et Senecul. 

SOMMAIRE 
Prrmlèrc période 

Pn* de roint.
PunfUoif: R. Dcmer*.

Deu*lème période
1— Sherbrooke: I^etdanc (Laforest)
2— Lachine: James 

( Miliar, T. Demers » ....
3— lJChlne: Miller fT. Demers) .
4— Lachine: Majeau (Lilly . . •
5— Lachine: T. Demers (Millar) .
ft -Sherbr«v>ke: Roy «Bell) ....

Punitions: Cormier (2), James (2). 
Demers, Lanble. Roy.

Troisième période
7 - Sherbrooke: Harris

t Roy, La forest).................... 12.2*'':
8 -Lachine* MlUar............................. M.M

: Punitions: Bastararhe (2), Baslita (2),
• IL L'cincrs, James, Cotm:er.

1.7'.

2.20 ! 
21* I
7. *0 , 
8.25 ‘ R.40

R. j

I

RESULTATS DE SAMEDI
I.KH K XATIO.VALK 

Toronto 7. Américain 2.
LÏGl’R INT.-AMKItU AIN L 

Providence 2. Springfield 2. 
Syracuse 1, Phiiadèipliie 0. 
New-Haven 2. Hershcy 2. 
Cleveland 3. Pittsburgh 3.

LHiUi: QUEBEC SENIOR 
Ottawa 5. Victoria 2.

LIGUE PROVINCIALE 
Shawinigan Faits 5, Boston 4. 
LIGUE INT.-COLLEGIALE 

McGill 7, Queen's 3.
Princeton 12, Yale 1.

IJGUE INTERMEDIAIRE ■ 
McGill 4. R.M.C. 2.
Loyola 3, Bishop's 1.
LIGUE MT-KOYAL JUNIOR 
Rosemont 2. Eastward 2. 
Snowdon 2. Lachine 1. 
St-Lambert 2, Verdun 2.

EXHIBITION 
Royal Jr 9, Pembroke o.
Québec Castor 2, Verdun J; 1,
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Le Canadien a subi un autre échec contre les Rangers
Défait par le score de 7 à 3 hier soir, le Canadien 

n'est pas encore parvenu à remporter la victoire 
sur les hommes de Patrick cet hiver. Haynes, 

Mondou et Trudel comptent pour le Tricolore.

RESULTATS D’HIER [es Bruins battent les Red Wings et Brimsek
enregistre un autre blanchissage à Détroit

MADISON SQUARE GARDEN, New-York, 22. — (Par Bill 
Powers). — Malgré la présence d’une cinquantaine de Canadiens-Fran­
çais de Montréal venus à New-York sous l’égide des Variétés Sportives, 
pour le bal des pionniers de la Société Saint-Jean-Baptiste de New- 

•OYdrk, au Waldorf Astoria, le Canadien a perdu une chance de gagner 
du terrain sur le Détroit, qui fut batiu par Boston, alors qu’il a été 
défait par les Rangers par un score de 7 à 3, devant une foule de 
11,113 personnes.

Le Canadien a affiché une belie i 
tenue Jusqu'au milieu de la deu­
xième période, alors que les Ran­
gers parvinrent à s'assurer deux 
points, grâce à Mac Colville. Le 
Tricolore reprit un peu du terrain 
perdu alors que Trudel compta un 
peu plus d'une minute avant la 
fin rie la période, mais un point 

,par George Ailen peu après le dé­
but, du dernier engagement, for­
ça le Canadien à attaquer en mas­
se et les Rangers profitèrent de 
deux opportunités à la fin de la 
période, alors que Cude était seul

’ autre bout de la glace pour 
compter deux autres points.

Ludovic Huot chanta "O Canada" 
en français au début de la soirée 
et Mlle Diane Cook, reine des sports 
de Montréal, mit ia rondelle au 
jeu. Un quatuor franco-américain 
chanta une série de chansons ca- 
nadlcnnes-f;.mçaiscs entre les pé- I 
riodes.

Première période
Le Canadien force le jeu dès le 

début et donne du fil à retordre à 
Kent Ensuite c'est au tour des 
Rangers de tenir Cude occupé pen­
dant quelques instants. Le Trico- 

"~ ~.ore compte le premier point de la 
soirée quand Paul Haynes saisit la 
rondelle que Heller avait arrêtée. 
Haynes fonça sur Kerr pour le dé­

. jouer après 3.37 minutes.
Trudel se fait voler un point 

- quand Kerr plonge hors ses buts 
pour sauver, puis Cude répète cet 
exploit contre Dillon. “

Le jeu va et vient à une vi­
tesse vertigineuse, la rondelle pas- 

• .sant d'une zone à "autre en un cün- 
tl'oeil. Mais les défenses sont soli­
des et les gardiens de buts bril­
lants.

Babe Siebert accroche Neil Col­
ville et est banni. Les Rangers ali­
gnent cinq avants sur la glace dans 
le but de se servir de leur fameux 
“power play" • et réussissent peu 
après le départ de Siebert quand 
après une série de passes, Neil Col­
ville déjoue Cude, après 13:30 mi­
nutes de jeu.

Après la punition de Siebert, le 
Tricolore reprend son aplomb et 
continue à dominer le jeu.

Comme Watson fonce sur Cude, 
Cliff Goupille l'accroche et passe 
au pénitencier. Les Rangers ali­
gnent de nouveau cinq avants afin 
de profiter de la supériorité numé- 

. rique, mais cette fois le Tricolore 
déblaie bien et la cloche sonne 
pendant que Goupille est encore au 
pénitencier.

Deuxième période
_ Goupille est encore au péniten­

cier lorsque les Rangers comptent 
un second point après 46 secon­
des. Shibicky déjoue Cude pour 
donner l'avantage aux Rangers 
pour la première fols.

Murray Patrick est banni quand 
il tient Kavnes. Mais ies Rangers 
s’en tirent saufs jusqu’à son re­
tour. Peu après Trudel prend la 

■"rondelle la donne à Lorrain, qui la 
passe à Mondou. Ce dernier lance 
■sur Kerr qui arrête le lancer, mais 
la rondelle dévie et pénètre dans 
le filet après six minutes de jeu.

Babe Siebert et Neil Colville se 
chamaillent et passent au péni­
tencier. Peu après Heller donne la 
rondelle à Mac Colville et ce der­
nier déjoue Cude d’un lancer de 

^ côté que Cude ne put voir, sa vue 
” étant obstruée par des joueurs 

après 11 minutes 30 de jeu.
Les Rangers comptent de nou­

veau moins d’une minute plus tard 
quand Mac Colville fait contourner 

’ Biake et déjoue Cude après 12.06 
minutes de jeu. Molyneaux joue 
du bâton contre Blake et est ban­
ni. Le Tricolore fait tout pour es­
sayer de profiter de son absence, 
mais les hommes de Patrick tien­

nent bon. Lynn Patrick "Charge" 
Louis Trudel et est banni à son 
tour peu après le retour de Moly­
neaux, et les P.anger.s sont encore 
privés d'un joueur. Le Canadien 
continue à forcer le jeu. laissant 
Cude seul dans son bout, et ses 
tactiques sont couronnées de suc­
cès quand Johnny Gagnon et Tru­
del font une série de passes, et que 
le dernier prend Kerr en défaut 
après 18.41 minutes de jeu.

Troisième période
Le tricolore bombarde Kerr peu 

après le début de cette période, mais 
celui-ci tient bon. Mac Colville et 
Paul Haynes se passent le bâton et 
son bannis. Le Canadien continue 
à forcer le jeu. Molyneaux est en­
voyé au pénitencier pour ”inter- 
ference” et le Canadien a encore 
l’avantage numérique mais Kerr 
tient bon et sa défense déblaie bien 
autour de lui.

Les Rangers comptent un cin­
quième point quand Babe Pratt 
descend à toute vitesse et lance sur 
Cude qui bloque mais le rebond va 
à Allen qui lance dans le filet après 
452 minutes de jeu. Heller est ban­
ni pour ’'interference” contre Mon­
dou, mais le Tricolore ne put pro­
fiter de l'avantage numérique, et 
les bannis reviennent avant que 
dommage soit fait. Cude sauve con­
tre Watson, plongeant pour blo­
quer, répétant contre Hextall.

Paul Haynes accroche Hiller et 
passe au pénitencier. Les Rangers 
ayant une marge de deux points 
n'alignent pas cinq avants cette fols- 
ci, mais tout de même forcent le 
jeu. Puis Hiller est banni quand 11 
accroche Evans.

la? Tricolore essaie toujours de 
reprendre le terrain perdu, mais la 
mise en échec des Rangers est très 
effective.

Les Rangers réussissent à compter 
un sixième point quand Lynn Pa­
trick prend la rondelle, la donne à 
Smith qui la lui repasse et le fiis de 
Lester déjoue Cude après 17.02 de 
jeu et un septième point est enre­
gistré quand Phil Watson s'échappe 
à toute vitesse, et va prendre Cude 
en défaut après 18.54 de Jeu. Le 
signal sonne peu après pour la fin 
de ia joute.

RANGERS — Buts: Ktrr: rifffii**» :
Pratr. Helierh centre: N. CotvIUe; ailes : 
\f. Colville. Shibicky. Rubs: Watsan, Coul­
ter. Dillon, L. Patrick. C. Smith. Hextall. 
Hiller, M. Patrick, Molyneaux, Allen.

CANADIENS — Bute: Cude; défense*: 
Siebert. Buswel): centre: Haynes; ailes: 
Blake, Gannon. Subs: VVentworrb. Gou­
pille, Evans. Cain. Summerbill. Trudel. 
Mondou. Lorrn.n. Drouin.

Arbitres: Clarence Campbell et Fred
Stevenson.

Prrmien* perlmlf
1 Canadien: Hayttes....................................3.17
2—Ranters : N. Colville

<Shibicky, Coulter) .... 13.30
Punitions : Siebert, Goupille.

Deuxième période
J 3-Rangers: Shibicky

i M. Col ville, Alien) .... 0.4G
| 4—Cana die ns: Mor.dou

• Larraln. TrideD........................*00
5__Ranters: M. Colville • Heller) . 11.30
A Rangers* M. Calville............................. 12.06
7 Canadien: Trudel

«Gagnon. Blake)...............................18.41
Punitions• M. P.-crick, N. Colville, Mo­

lyneaux. L. Patrick.
Troisième période

S-Rangers: Alleu «Prartl.....................* '2
9— Ranger » : L. Patrick

»C. Smith, Alien)............................. 17.02
10- Rangers : Watson................................. 1S.M

Punitions: Hüvch *2). M. Colville, Mo-
‘yneaux, Holier. Hiller.

BUDGE TRIOMPHE DE 
NOUVEAU DE VINES

BALTIMORE. 22. — Don Budge 
a triomphé rapidement d'Ellsworth 
Vines, ici. samedi soir. Il fallut 
moins d’une demi-heure à Budge 
pour triompher par 6-2 et 6-1, et 
porter ainsi à six sa série de vic­
toires consécutives contre Vines. Le 
brillant joueur de la Californie s 
maintenant une avance de 10-4 de­
puis ie début de leur tournée.

LIGUE NATIONALE 
Rangers 7, Canadien 3. 
Américains 1, Chicago I. 
Boston 5. Détroit 0.

LIGUE INT-AMERICAINE 
Springfield 2. New-Haven 1. 
Philadelphie 3. Provindence 2. 
Cleveland 1, Hershey 0. 
Syracuse 3, Pittsburgh 1.

LIGUE SENIOR, QUEBEC 
Verdun 7, Québec 1.
Victorias 3. Ottawa 3. 
Concordia 2, Rovals 2.

LIGUE PROVINCIALE 
Lachine 5, Sherbrooke 3. 
Valleyfield 4, Cornwall 2. 
Boston 1, Shawinlgan Falls 1.

POSITION DES CLUBS

DETROIT, 22. — Les Bruins ont remporté une victoire très facile 
j sur les Red Wings ici devant 12,000 personnes alors que Frankie Brim­
; sek a remporté son septième blanchissage de la saison oar le score de 
5 à 0. C’était en même temps la première défaite du Déroit au cours 
de scs six dernières parties.

LIGUE NATIONALE
PJ.G. P. N. Pr Ct Pts 

Boston . . 27 19 7 1 73 32 39
Ranger . 26 16 7 3 74 48 35
Américain 28 12 9 7 69 74 31
Toronto . 28 9 15 4 57 75 22
Chicago . . 28 9 14 .5 56 70 23
Détroit . . 28 9 15 4 57 75 22
Canadien 29 6 17 6 57 93 18

LIGUE INT.-AMERICAINE 
(Section Est)

PJ. G. P. N. Pr Ct Pts 
Philadelphie 32 21 10 1 137 99 43
Providence . 31 12 12 7 65 76 31
New-Haven 30 10 16 5 75 91 25
Springfield 33 9 19 6 72 132 23

^Section Ouest)
PJ G. P. N. Pr Ct Pts 

Hershey . 32 18 11 3 78 57 39
Cleveland 34 16 12 6 90 78 38
Syracuse . 31 15 11 5 74 60 35
Pittsburgh . 31 9 2 0 2 71 97 20

LIGUE SENIOR QUEBEC
PJ G. P. N. Pr Ct Pts 
16 10 
18 7 

6 
7

Après deux périodes très ser­
rées au cours desquelles aucune 
des équipes ne réussit à enregis­
trer de point, les Bruina se mirent 
à l’oeuvre au début du dernier en­
gagement.

Deux pointa comptés à un peu 
plus d’une minute d’intervalle en 
moins de cinq minutes de jeu 
changèrent tout l’aspect de la jou­
te. Milt Schmidt compta tout d’a­
bord avec l’aide de Dumart et 
Bauer puls Sands déjouait son an­
cien gardien de buts avec l’aide 
de Cowley et Getllffe. Les Red 
Wings durent se lancer désespéré­
ment à l’attaque et les Bruins en 
profitèrent pour compter trois au­
tres points durant ies quatre der­
nières minutes de la joute.

Un de ces trois derniers points 
fut un lancer de punition par Por­
ky Dumart après que Charlie Co- 
nacher eut fait tomber un joueur 
qui s’était échappé. Roy Conacher, 
frère de Charley compta le der­
nier point des Bruins moins d’une 
demi-minute avant la fin de la 
joute.

Durant la dernière moitié de ia 
période, les spectateurs ont conti­
nuellement hué les tactiques dé­

fensives des Bruins, qui satisfaits 
de l’avantage de deux points se. 
replièrent sur la défense pour at­
tendre les opportunités d’augme-.- 
ter le pointage.

Thompson et Brimsek se sont 
livré un beau duel durant deux pé­
riodes, mais l’ancien gardien en 
buts des Brulns finit par eéie.- 
sous la forte pression faite par ses 
anciens coéquipiers.

ALJGNEMKNTS
DEETROIT — But,: Tlo>nip«nh: <1* - 

se»: Bowman, Gooelfellow; centre* H.'. 
ailes: Hose, C. Conacher. Sul,s: Yount, 
Leal,. Brunetffcu, ZJacnntbe. W. Thotr.s.-n. 
kllrea. Matter, Trottler. Stewart, Gle*br*ch!

BOSTON — Bute: Brimsek, défenses 
Portland. Shore; centre: Cowley: ailes 
llffe, Banda. Hubs: Crawford. Clapper. V 
Conacher. Welland. Pelt Inner. Huilait. Dr- 
mart, Schmidt, Bauer. Hill.

Arbitres: Ion ct XtcVrtfch.
frt-rnlfre pCrfode

Pas lie point.
Punitions: H. Conacher. Bowman. 

htniPaie période 
Pas de point.
Aucune punition.

Troisième |M-rlud«
1— lb'.ton : Schmidt

! Dumart, Bauer ► ..«••• ■ -
2— Boston: Snnda

iColwley. Oetllffel.........................< ■
3— Ibis;on: Hands iCowieyl ... .10*7
< —Boston: Dumart

ilancei* de punition! .... 17,'. 
S-Boston: a. Conacher tPettlnger) '“ '

Ottawa
Concordia
Royal .
Verdun
Québec .
Victoria
xMcGill

15
15 
17
16 
9

3
7
3
5

5 10

72
70
52
52
50
44
19

44 25 
71 22 
35 20 
48 18 
54 14 
66 13 
41 12

x-Jouc des parlies de 4 points.
LIGUE PROVINCIALE

PJ. G. P. N. Pr Ct Pts 
Cornwall . 27 19 8 9 115 76 42
Valleyfield 27 16 10 1 101 87 37
Sherbrooke 31 15 14 2 107 100 34
Lachine 30 14 14 2 105 100 33
Shawinlgan 27 10 16 1 81 127 24
xBoston 24 5 17 2 59 87 17

LIGUE INTERCOLLEGIALE 
I Internationale) .

PJ.G. P. N. Pr Ct Pts 
3 3 0 0 26 6 6Toronto . 

McGill . . 
Queen’s . . 
Harvard . 
Princeton 
Dartmouth 
Yale .
U. de Mont.

19 
25 
10
20 

7
10
13

5
15
15
16 
7

25
38

Les punitions ont joué un grand 
rôle dans le pointage, chacun des 
points étant compté alors qu’un 
homme se trouvait au pénitencier. 
Les Hawks prirent les devants dS? 
la première période alors que pro­
fitant de l’absence d’Art Chapman 
Mush March déjoua Earl Robert­
son. Ce ne fut qu’à la deuxième 
période que les Américains parvin­
rent à égaler le score alors que Nels 
Stewart déjoua Mike Karakas du­
rant une punition Infligée à Earl 
Seibert.

LIGUE INTERCOLLEGIALE 
(Canadienne)

PJ.G. P. N. Pr CtPts 
! Queen’s . 3 2 1 0 19
I Toronto .. 1 1 0 0 10
! McGill ..1100 7
Montréal .3 0 3 0 7

11
3
3

36

Shawinigan Falls 
et Boston annulent

BOSTON. 22. — Les Cataractes 
de Shawinigan Falls et les Olym­
pics de Boston, ont annulé, ici, ce 
soir, par le score de 1 à 1, dans 
une joute régulière de la ligue 
Provinciale Senior, après une par­
tie contestée et rapide.

Lavoie enregistra le but égali­
sateur pour Shawinigan Falls, 
alors que le gérant des Cataractes 
avait retiré le gardien de buts de 
ses filets afin d’envoyer six avants 

i sur la glace, tactique qui eut un 
I heureux résultat. McLcod était de 
retour dans les filets des Cata­
ractes.

Prrmifrr Période
Pas de point.
Punition: Proulx.

Dru&lrnif period#
Pas d« point.
Punition: Martin.

TmlMrme période
i—Boàton: Spain

«Guibord, Harris) • • • . . 2.3o
• 2— Shawinigan : La voie

« Bé'.lveau. Moussette). . . . 18.37
| Punirions: Moausette. Frenette (ma­
! Jeure), Allen (majeure).

Période MippJém*-nt«lrr
Pas de point.

1 Punition* : Lar <. majeure), Archambault 
1 ^majeure.,/

Les Black Hawks et les Américains annulent 
hier soir à Chicago.—La foule manifeste

CHICAGO, 22. — Pour la deuxième foi» de suite et pour I» 
cinquième fois au cours des quinze joutes disputées à date ici, les Black 
Hawks ont fait partie nulle ici ce soir alors qu’ils ont tenu les Américains 
au score de 1 à 1 pour reprendre seuls possession de la cinquième place 
alors que les Red Wings ont été défaits par les Bruins.

LIGUE DE HOCKEY DU 
PARC LAFONTAINE

Voici le programme des parties 
qui seront disputées dans la ligue de 
hockey du Parc Lafontaine, ce soir: 
7 h. Eclair va Vallée tmidget); 8 
h. Pirates vs Royal Préfontalne 
iJunior): 9 h. Canada Packers vs 
Lafontaine.

Voici les résultats des parties dis­
putées en fin de semaine par les 
clubs de la ligue du Parc Lafontai­
ne:

Senior: Rosemont 4, St-Frs-Xa- 
vier 2; St-Eusèbe 3, Sault 0; St-F- 
Xavier 7, St-Eusèbe 2; Sault 2. E. 
P. Polytechnique 1: Rosemont 2, 
Maricville 3.

Junior. — Hinde and Dauch 1, 
O’Sullivan 1; Plateau 6, Pirates 0; 
O’Sullivan 2, Hinde and Dauch 1.

Juvenile. — Paquette 3. Lefeb­
vre 3; Lefebvre 2. Ste-Marie 0: 
S.-F. d’Assise 2, Ste-Marie 0; Le­
febvre 1. Paquette 2.

Midget. — Iberville 1, Bordeaux 
0: Vallée 7, Chez Sylvio 2; Iber­
ville 5, Eclair 2; E. H. Lafontaine 
1, Bordeaux 0: Vailée 2, E. H. La­
fontaine 1; Eclair 6, Chez Sylvio 0: 
Iberville 4, Boucherville 6.

Bantam. — Charles Garnier 5. 
Loisirs 2; As St-Barthélémy 4, Loi­
sirs 1: Panthères 1, Epervicr 0: 
Panthères 3. Plessis 4: Plessis 1. St- 
F. Solano T, Loisirs 3, As Rose­
mont 4: O1'ries Garnier 2, As St­

l Barthélémy 0.

La joute a été plutôt terne et ce 
ne fut que durant la période sup­
plémentaire que l’on eut un peu 
d’action alors que la joute dut être 
retardée de dix minutes alors qu’on 
nettoya les projectiles que la fouie 
lança sur Norman Lamport. Un 
argument s’éleva sur la glace alors 
que Bill Thoms protesta contre un 
hors-jeu et reçut une punition de 
mauvaise conduite. Paul Thomp­
son, gérant des Hawks, protesta è 
son tour et dût suivre Thoms. C’est 
alors que la foule manifesta.

ALIGNEMENTS
AMERICAIN ■— Buta: Robérlion,

fenaes: Jer^a, Smith; centre: Jâckion ; 
ailes: Go!d*«*orthy. Sorrell. Suha: Galla­
gher. Chapman. Bchriner. Carr, Field, Jet- 
klns, Htew.hrt, Wlaeman, Anderson

CHICAGO -- Buta: Karakas; dégense'* 
slebert. Wlebe; centre: Bilnco; ailes: D#s- 
lets. GottsfJig. fitibs: Levinsky Gr*»' e. 
MacKenzle, D«huitrom, Hhlil. Tïiorr.». R- - 
binson. Marri», Thompson, Norihcott.

Arbitra s: lv.mport, Mac Fa y rien.
SOMMAIRE

rreniMrr |»*rl»dr
1— -CIuckh'o: Mp.rch 
12). RVhriner.

«Seiner». Cottariif:»......................~ if-
Punitions: I Outlet*, Chapman, Stew*r:

liftiilinte période
2— Américain*: Hteuart

iHte^art «Anderson. Wiseman-) 1*22
Punition»: March, ItobiDAon, Seibert.

TruUkmf période
P AA de |.<>lnf.

Punition; Jerwa.
IVrtiMV* nopidfmentair*

Pas iî-î point.
Punition* . Anderson «mauvaise '• r* 

duîte, Thomption » mauvaise conduite).

Foule record pour les 
amateurs a New-York
NEW-YORK, 22. — Devant 14 294 
spectateurs, la plus grosse foule de 
la saison pour le hockey amateur 
au Madison Square Garden, les 
Rovers de New-York ont blanchi 
Ica Cuhs de Hershey par le score 
de 5 à 0, dans une joute régulière 
de la ligue amateur de l’est des 
Etats-Unis. McKay, Pechet, CeT- 
mann, Ailaby et Smith comptèrent 
pour les vainqueurs.

— Philippe Marchlldon. un jeune 
lanceur ranadlen-françala de l’ene- 
tanKulKli-ne, Ontario, aura un en*n 
avec le» Bear» de Newark en 17)3.
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Ciip photo reçue de Paris nous fait voir une phase de U récente victoire d’Vvon Robert sur le vétéran Henri Deglane. Ici, l’ev-champion du monde est tombé dans sa prisa 
favorite, la clef de brus japonaise appliquée par Deglane. Robert l’emporta au bout d'une heure et douze minutes.

On voit cl-haut le club de hockey de l’Orphelinat St-Arséne. qui connaît une belle saison cette année. On remarque en avant de gauche à droite, les joueurs Trépanier, 
Baribeau, Masson et Caya. En arrière, dans le même ordre: le rév. frère Anthelme, M. Robillard, Hachez, Bodreau, Guertin, Vincent, Senécal et M. Perreault.
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Calendrier officiel de la Ligue Américaine pour la saison 1939
A Chicago

i —
A St-Louis A Detroit A Cievela nd A Washington A Philadelphie A New-York A Boston

CHICAGO Pour
Avr. 29. 30. Mal l 
Juillet 3, 4. 4
Sept. 6, 7. 29, 30 
Oct. 1.

Avril 18. 19. 20 
Juin 30. Juil. 1, 2 
Août 8. 9. 10
Sept. 9. 10

Avril 2 4. 23. 26
Ma! 26. 27. 28
Août 11. 12. 13 
Sept. 4. 4

Mai 21. 22. 13 
Juillet 14. 15, 16 
Août 4. 5. 6
Sept. 12. 13

Mai 24. 25
Juin 17. 18. 19 
Août 1. 2. 3
Sept. 14. 15, 16

Mai 19. 2m
Juin 20, 21, 22 
Juillet 28. 29. 30 
Sept. 19, 20, 21

Mal 16. 17. 1S
Juin 22. 24, 25
Juillet 25, 26, 27
Sept. 17. 18

ST-LOUIS
Avril 21. 22. ÎS 
Juin 27. 28. 29 
Août H. 13
Sept. 21. 21. 25

être bien
Avril 2 4. 23. 26 
Mal 27. 28. 29
Août 11. 12. 13 
Sept. 4, 4 .

Avril 27. 28
Mat 30. 30
Juin 30. Jull. 1. 2 
Août 8. 9. Sept. 2. 3

Mal 24. 25
Juin 17. 18. 19 
Août 1. 2. 3
Sept. 14. 13. 16

Mai 21. 22. 23
Août 4. 6. 6
Juin 14, 15. 16 
Sept. 12. 13

Ma! 16. 17. 18
Juin 23. 24. 25 
Juillet 25. 26. 27 
Sept. 17. 18

Mal 19. 20
Juin 20. 21. 22
Juillet 28. 29, 30 
Sept. 19. 20. 21

DETROIT
Av. 27. 28 Mal 10 30 
Juillet S. 9
Août 18. 17. 18 
Sept. 2. 3.

Mal 12. 13. 14 
Juillet 5. 6. 7
Août 1$. 17. 18 
Sept. 26. 27

renseignés
Avril. 21. 22. 23 
Juin 26. 27, 28 
Sept. 6. 7
Sept. 22. 23. 24

Mai 16. 17. 18
Juin 23. 24. 25 
Juillet 25. 26. 27 
Sept. 17. 18

Mal 19. 20
Juin 20. 21, 22 
Juillet 28. 29. 30 
Sept. 19. 20. 21

Mai 24. 25
Juin 17. 18. 19 
Août 1. 2. 3
Sept. 14, 15. 16

Mai 21. 22. 23
Juin 14. 15. 16
Août 4. 5. 6
Sept. 12. 13

CLEVELAND
Mal 1!, IL H 
Juillet 5. 6. 7
Août 19. 20. 21 
Sept. !«, 27

Avril 18. 19. 20 
Juillet 8. 9
Août 19. 20. 21 
Sept. 8. 9. 10

Avril ;9. 20. Mat 1 
Juillet 2, 4. 4
Août 14. 15
Sept. 29. 20. Oct. 1

lisez
Mal 19. 20
Juin 20. 21. 22 
Juillet 2S. 29. 30 
Sept. 19. 20. 21

Mal 16. 17. 18
Juin 23. 24. 25' 
Juillet 25. 26. 27 
Sept.- 17, 18

Ma! 21, 22. 23
Juin 14. 15, 16 
Août 4. 5. 6
Sept. 12. 13

Mai 24. 25
Juin 17. 17, 18
Août 1. 2. 3 .
Sept. 11. 15. 16

WASHINGTON
Mal 4. 5. 6
Juin 1. 3, 3
Juillet 16. 16, 17 
Août 30. SI

Mai 2. J
Juin 4, S. S
Juillet 12, lt, 15 
Août 27, 28, 29

Mal 10. Il
Juin 10. U. 12 
Juillet 18. 19. 20 
Août 24. 25. 26

Ma! 7. 8. 9
Juin 7, 8. 9
Juillet 21, 22, 23 
Août 22. 23

l'Illustration
Avril 18. 19. 20 
Juillet 7, 8. 9 
Sept. 6. 7. 8
Sept. SO. Oct. 1

Avril 29. 30
Juillet 4. 4, 5
Août 13. 16. 17 
Sept. 9. 10, 11

Avril 24. 25. 26
Mai 26. 27. 28
Août 11. 12. 13
Sept. 4. 4

PHILADELPHIE
Mal 2. 3
Juin 4, 5, 6
Juillet 13. 14. 15 
Août 27. 28. 29

Mal 4, 5. «
Juin 1, 2, 3
Juillet 16. 16, 17 
Août 30, 31

Mal 7. 8. 9
Juin 7. 8. 9
Juillet 21. 22. 23 
Août 22. 23

Mai 10. 11
Juin 10. 11. 12 
Juillet 18. 19. 20 
Août 24. 25. 26.

Avril 27. 28
Mal 29. 30. 30 
Juillet 1. 2
Sept. 2. 3. 26. 27

Nouvelle
Avril 21, 23. 26 
Mal 26. 27. 28
Août 18. 19. 20. 
Sept. 28. 29

Avril 21. 22, 23
Juin 29. 30
Août 8. 9. 10
Sept. 22. 22. 24

NEW-YORK
Mal 7. 8. 9
Juin 7. 8. 9
Juillet 21, 22, 23 
Août 22, 23

Mal 10, 11
Juin 10. 11. 12 
Juillet 18. 19. 20 
Août 21, 23. 25

Mai 2. S
Juin 4, 5. 6
Juillet 13. 14. 15 
Août 27. 28. 29

Mai 4, 5. 6
Juin 1. 2, 3
Juillet 16. 17
Août 30. SI. Sept. 1

Avril 17, 21, 22, 23 
Juin 29. 30
Août 8. 9, 10
Sept. 23. 21

Mal 13. 14. 15
Juin 26. 27, 2S 
Août 11. 12. 13 
Sept. 4. 4

tous les
Avril 27. 28
Mai. 29, 30. 30
Juillet l. 2
Sept. 2. 3. 26. 27

BOSTON
Mal 10. 11
Juin 10.11, 12 
Juillet 15. 19. 20 
Août 24. 23. 26

Mai. 7, 8. 9
Juin 7. S, 9
Juillet 21. 22. 22 
Août 22. 22

---------------- LA PA

Ma! 4. 5. 6
Juin 1. 2, 3
Juillet 16. 17
Août 30, 31. Sept. 1

RTIE ETOILES A

Mai 2, 3
Juin 4. 5. 6
Juillet 13. 14. 15 
Août 27, 2S, 29

NEW-YORK, MA

Mai 1.8. 14. 15
Juin IG. 77. :s 
Août 18, 19. 20 
Sept. 28, 29

RDI, 11 JUILLET,

Avril 29. 30
Juillet 4. 4. 5
Août 15. 16. 17 
Sept. 9, 10, 11

Avril 18. 19. 20 
Juillet 7. S. 9 
Sept. 6. 7, S
Sept. JO. Oet. 1

matins


